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Introduction.

L'expédition se composait en 1906 de deux groupes topographiques dont l'un
était accompagné d'un géologue. En 1907, il n'y avait qu'un groupe topographique,
auquel était associé un géologue. Par suite le géologue, qui était en même temps
chargé des travaux glaciologiques, était contraint d'accompagner les topographes et
aussi quelquefois, de participer à leurs travaux. Toutefois, en 1907, il lui fut loisible
de séjourner quelques jours sur deux glaciers, le Glacier Lilliehôôk dans la Baie
Cross et le Glacier Blomstrand dans la Baie King. Les résultats enregistrés ci-dessous
sont, les uns dûs directement aux observations de M. Hoel sur le terrain, les autres
à l'étude des cartes et des photogrammes rapportés par la mission.

Le présent mémoire est une tentative ayant pour but de contribuer à une
description systématique du district dont la carte a été levée. Outre une série de détails
statistiques, il contiendra la description successive des différents glaciers. Nous y
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avons fait rentrer tout ce qu'on sait au sujet de chaque glacier, en insistant tout
particuli èrement sur certa ins détails qu 'on ne peut pas lire su r la carte, mais qui
seront d'une grande importance lor squ' il s'agira plus ta rd de comparer l'état ultérieur
du glacier avec sa situation actuelle, par exemple, les crevasses, les mo raines, le
caractère du front , des côtés et de la lan gue du glacier, les lacs glaciaires, etc. Cette
description tient en outre compte des variations de chaque glacier, auta nt qu 'on
les connaît, dans les tem ps historiques, et, quant au Glacier Lillieh ëëk, de SOD mou­
vement et de son ablation . De concert avec les cartes qui accom pagnent ce travail,
et avec un grand nombre de photographies, ce mémoire sera donc, on l'espère, utile
aux investigateurs qui chercheront à être éclairés sur l'état des chosesdan s les glaciers
du Spitsberg Occidenta l, en 1906 et 1907.

Les notes biologiquessont dues à la botaniste de la mission, Mme Hanna Resvoll
Holrnsen.

L'a r chipel du Spitsber g et les dét ails de sa gl a cIa tion .

L'archipel du Spitsberg est composé de 6 groupes (Voir la carte , Pl. A) :
1 . T erre du Nord-Est avec l' Ile Blanche et l' Ile Victoria 1.

2 . T er re du Roi Charl es, comprenant les îles Svenska Foreland et Ile du Roi
Charles (Ile Jena) et Ile Abel .

3. Ile de Barents.
4. Ile d 'Edge ou Stans Foreland.
5. Ile de l'Espérance (1. Hope).
6. Spitsberg Occidental.
La couverture de glace se présente sur ces îles sous des formes différentes, et

avec des puissances diverses.
Sur la Terre du N ord-Est, la glace est plus épaisse qu'en au cun autre poin t de

l'a rchipel. Elle recouvre toute l' île à l'exception des caps les plus bas des côtés ouest
et nord; d'après A. E. Xordensklold 2, elle a, du nord au sud, un développement
longitudi nal de 130 krn., et 160 km. de l'est à l'ouest , avec une épaisseu r va riant ent re
600 et 1000m• Au total, ce chapeau de glace recouvre tou tes les formes du terrain,
et, conformément à la terminologie habituelle, il forme un inlandsis. L'Ile Blanche
et l'Ile Victoria sont, elles aussi, presque entièrement recouvertes de glace.

La Terre du Roi Charles est relativement peu glacée, attendu qu 'elle ne présente
que des glaciers épars et de peu d'étendue.

L'Ile de Barents est peu connue dans son intérieur. Autant qu 'on le sache, on
n'y trouve que des glaciers assez peu développés, tant à l'est qu'au sud.

• L' Ile Victoria entre la T erre du Nord-Est et la Terre de Frençcis-Jcsepb fut trouvée en 1898 par Ies
nphailles Jobannes Nilsen de Ham merfest , Ludvig Sebulonsen de T roms6 et P . W. Nilssen d'Are ndal.

• A. E. Nordenski6ld, R~doGortls~ fOr dt ll svmskl2 poll2 r~xptditioll~n àr J 87 ~· 73. Stockholm 187S
Vet.-Ak. Bih., vol. 2 , no 18, p. 8S.
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L'IletI'Edge n'est pas très connue. Il y a quelques rares glaciers dan s le nord,
tand is qu e vers le sud et l'e st, il y a d'assez grandes accu mulations de glaciers.

L'Ile de l'Espérance (ile Hope) n'est pas glacée.

SpItsberg OccIdental.

Les cartes du Spitsberg Occidental ont , jusqu'à ces tout derniers temps, pour
la plus grande part, porté la mention: « High inland iee. » D'après cela on devrait
s'attendre à y rencontrer, dan s l'intér ieur, une puissante couverture de glaces. Il
n'en est pourtant rien, cette couvertu re étant des plus va riables, tant comme forme
que comme puissance, suivant les endroi ts. Au point de vue spécial de la glaciation,
le Spitsberg occid ental peut se diviser en 5 parties:

I. Le Spitsberg du N ord-Ouest, entre l'I sfjord au sud et la mer à l'ouest et au
nord , sa limit e orient ale étant formée par une ligne allant de la Baie Red il la Baie
Ekman.

2 . Le Sp itsberg Central, partie 'lord, borné à l'ouest par la ligne Baie Red-Baie
Ekman, et à l'est par un e ligne allant de la Baie Wijdc (branche est) à la Baie Klaas
BiJlen et à la Baie T em ple.

3. Le Spitsberg du Nord-Est, entre cette dernière ligne il l'ouest et le Détroit de
Hinlopen et le Sto rfjord à l'est. Vers le sud , cette partie est bornée par une ligne
allan t de la Baie Klaas Billen au Sassenda l et il la Baie Agardh.

4. Le Spitsberg Central, partie sud, ent re l'lsfjord ct la ligne dont nous venons
de pa rler, au nord, ct une ligne allant de la Baie van Keulen à la Baie Whales.

5. Le Spitsberg du Sud (partie la plus méri dionale), corn prenant le reste du Spits­
berg Occidental, nu sud de la ligne qui vient d'êt re défin ie.

Sur ces 5 parties, le Spitsberg du Nord-Ouest, le Spitsberg du Nord-Est et la
partie mé ridionale sont pour la plu s grande part recouverts de glaces, et représenten t
différents types de glaciation, de puis le type alpin jusqu'au type de l'inlandsis, tandis
que le Spitsberg Central n'a pour la plus gran de part que des glaciers locaux de
faible importance, La fl ore et la faun e son t aussi plus riches dan s ces deux parties
que dans les tr ois aut res .

S'il s'agissait de fourni r u ne explica tion tout à fait satisfaisante des dive rses
formes de glaciation qui font leur apparition au Spitsberg, ainsi que de leur pu issance,
on se trouverait encore actuellement en face d'une tâche difficile, impossible mê me
à résoudre intégralement. Il y a ici un par trop grand nom bre de facteurs climato­
logiques en jeu dan s ce grou pe d'îles si fortem ent entaillé par l'océan, et lavé par
des courant s chauds et fro ids.

Le courant froid, qu i joue le rôle principal, est le 0: Spitsbergen Polar Current s
qui se dirige ve rs le sud-ouest le long de la côte est du Spitsbe rg, contou rne le Cap
Sud vers le nord le long de la côte ouest .
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Le principal courant chaud est le li: Spitsbergen Atlantic Current JI, qui, lu i
aussi, est diri gé du sud vers le nord, le long de la côte ouest, et extérieurement au
courant froid dont il vien t d 'être parlé. Ce couran t chaud est il une distance plus ou
moins grand e de la terre, mais somme toute, il suit le bord de la plate-forme conti­
nentale, partant des Iles Vesteraalen en Norv ège, et se dirigeant vers le nord le long
de la côte ouest du Spitsberg à une distance de celle-ci égale à 30 ou 40 km. Vers
l'angle nord-ouest du Spitsberg, une pa rt ie de ce courant chaud s'infléchit vers l'es t,
une autre partie s'infléchit, il ce qu'on croit, aux en virons du mê me point vers le
nord-ouest ct l'ouest , pou r continue r ensuite ve rs le sud le long de la pla te-forme
continental e du Grënland ori ental.

T elle est, à tout prendre, la marche de ces cou rant s ; mais il va sans dire qu 'ils
sont soumis il un e foule d'i nfl ue nces diverses, qui donn en t ù leu r tour lieu à des
va riations plus ou moins considé rables, da ns leur d irection et dans leu r force , au
cours des différentes saisons.

En dehors de la côte ouest , ct , dans un e certaine mesure, de la côt e nord du
Spitsberg, la mer a , par suite de ce cou ran t atlantique chaud , u ne température bien
supé rieu re à celle qui est ordinaire à cette latitude : on peut même di re qu ' il y règne
la tempéra ture la plus haute que l'on connaisse aussi loin vers le pôle.

Jusqu'à que l point les coura nts marins ct les circonstances climatologiques qui
en sont la résultante exe rcent-ils leur influe nce sur les conditions si par ticulières de
la glaciation du Spitsberg, c'est su r qu oi il est actuellement impossible de se pro­
noncer. Nous dirons seulement ici qu 'en ce qui concerne les part ies sud et nord du
Spitsberg Centra l, les couches géologiques entrant dan s leur composition sont à un
degré remarquable iden tiq ues comme constitu tion pétrographique ct comme st rati­
ficat ion . La partie nord du Spitsberg Central est composée de conglomérats, de grès
et de schistes argileux à stratificat ion géné ralem ent plane , appartenant au système
dévonien; et la pa rtie sud du Spitsberg Central , de couches re posant géné ralement à
plat , de conglomérats, de grès et de schistes argileux d'âge tertiai re. Les régions recou­
vertes par les glaces se composent au con trai re, soit pour la majeure pa rtie, soi t au
moins en grande pa rtie, de schistes cristallins à stra tification plongeante et de
granits .

La T erre du No rd-Est , si forte ment glaci ée, semble aussi, au moins en ce qu i
concerne ses par ties libres, être princi palemen t com posée de schistes cristallins
et de granits. Il en est de mêm e sur l'Ile Chari es XII et su r l' Ile Blanche. La T er re
du Roi Charl es, au contra ire, qu i est pre squ e exempte de glaces , se compose de
couches stratifi ées à plat , appartenant aux systèmes jurassique et crétacé et de
basaltes. L' Ile de Barents et l' Ile d 'Edge sont, au tant qu 'on le sache, principalement
composées de couches triasiques et sont faiblem en t recouvertes de glaciers. L' Ile de
l' Espérance (île Hope) est exempte de glace, et ses couches, dont la stratification est
horizontale, sont relativement récentes.
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On pourrait peut-êt re croire que ces montagne s composées de couches à plat ,
faciles à déliter, sont plu s basses que celles formées de granit et de schistes, et que
la glacia tion peu considé ra ble des prem ière s de ces montagnes est due à cette cir­
constance . Mais il n'en est rien . Les montagnes de la Baie W ood, composées de grès,
sont au ssi ha utes ou même plus hautes que celles situ ées plus à l'ouest, où domi­
nent les granites et les micasch istes. Les montagnes situ ées au sud de l'Isfjord ,
montagnes com posées de couches tertiaires, sont aussi relati vement hautes.

Il semble donc qu'il y ait au Spi tsbe rg des circonstances analogues à cell es qui
se p résentent dans les îles du nor d de l'Amérique septentrionale, où le Gronlend,
constitué principalement pa r des roches arch éennes, est fortement glac ié; et l'on
rencontre à l'o uest de s îles où dominent des formations plus récentes, ù stra tification
horizontale, qu i sont recouvertes de très peu de glace. Il pa raît donc pro bable qu e
la nature des roches doit avoi r de Iïnfluence sur leu r degré de glaciation, les schistes
cristallins et les grani ts étant favo ra bles à la formation d'un puissant chapeau de
glace, tan dis que des grès et des schistes a rgileux ù stratification relativement plate
semblent exe rcer u ne influence dans le sens opposé .

Ce doit donc être la conductibilité différente de ces diffé rentes roches et leu r
facu lté d 'absorpt ion à l'égard de la chaleur, ou la nature des pen tes d'ébou lis qui
exe rcent u ne influence sur la glaciation . Dans des regions comme celles qui nous
occu pent, on connaît malheureusement assez peu les facteurs d 'ordre climatolo­
gique, et l'on pourrait se demander, si ce n'est pas [ustem cnr l'un ou l'autre de ces
facteurs inconnus qui jouerait un rôle beaucoup plus déc isif qu 'on n'est tout d'a bord
tenté de le croire .

Otto Nord enskjôld 1 et J. G. Andersson ' on t tra ité cett e intéressante question,
et ils arrivent au résultat suivant , après avoir discuté les circo nstances telles qu'elles
a ppa ra issent sur un certai n nom bre de points : ù savoir qu e dans les localités exa­
minées par eux, ce son t les condit ions géologiques locales qu i joue nt le rôle le plus
déci sif. On ne peut pas encore prendre position dans cette quest ion, mai s nous préfé­
rons attendre que la carte des parties septent rionale s du Spitsberg soit plus ava ncée.
Il est à croi re qu'on peut en atte nd re de s d étail s inté ressants, aya nt une grande
importance pour la solut ion du problème.

• Otto Nordenskjôld, Potarv êrtâm ocb âess gran"Uinder. Stockhol m 1907, p. 69. 70.
1 J. G. Andersson, On lhe Ge% g y of Graham Land. Upsala 1906. Bull. Geol. Inst. , vol. 7. 19Q.t.·OS.



Le district dont la carte a été levée .

Le tableau suivant résume la proportion entre les parties glaciées et les part ies
libres (voir la carte, Pl. E).

Sur les terrains levés, il y a :

- -
lPARn l: GLAC1ÉE PARTI E LIBat L AGUNE S et LA CS TO T AL

km' km' km' km' 1
1

1
1

Sur le territoire principal . . . . . 2534,0 IOSg,O 9,0 3632,0

1
« le Prince Charles Fo rc1and 24,0 146,2 8,8 179,°

• l' Ile des Danois. . . • . . . . ... 14,7 14,7 1

C les îles de la Baie King . . .. 1,3 1,3
1

T otal . . .. . . . _ 2558,0 12 5t ,2 17,8 3827,0
1

1
1 - .

Su r tou s les terrains levés, dont la superficie est de 3827 km", il Y a do nc 2558
km 2 (env . 67 % ) qu i sont couverts de glace, et 1269 km 2 (env. 33 % ) qu i sont dénudés .
Sur ce dernier chiffre la Lagune Richard compte pour 7,8 km 2 et le Lac Diesel
pour 4,5.

Sur le territo ire levé dan s le district principa l, partant d'un point au sud de la
Baie English jusqu'à Smcercnburg et la Baie Liefde, il y a environ 70 % qui sont
recouverts de glace, el 30 010seulement qu i sont dénudés.

Su r le district levé ct appartenant au Prince Charl es Foreland, 146,2 km", soit
plus des 4/5 sont libres.

La carte, Pl. D, représente les lignes de partage des caux les plus importantes.
Les districts de précipitation les plus considérables ainsi obtenus ont été calculés.
Les noms ajou tés sont ceux des principaux glaciers existant da ns les dist ricts. La sur­
face de ces dist ricts est la suivante:
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DISTRICT
Sl,IP&IlFICra

de précipitation
NOMS DES GLACIER S

km'

N' 1 Névés Lovén 96
2 Glacier des 3 Cou ronnes 681
3 » de Monaco 578

4 » Conway 125

1
5 » Blomstrand 148

1

6 » du 14Juillet 127
7 » d'Arodes 30
8 » Louis T inayre 85

9 » Louis Mayer 60
10 » Koller 43
Il » Lilliehë ëk 355
12 » de Smeerenburg 147
,3 » Waggonway 134

N'7 30
1

14 »

15 » N'6 87
! 16 » N'5 Il

17 » N' 4 Les Sept Glaciers. 34
18 » N' 3 32

'9 » N'2 28
20 » N'I 7°
21 Presqu'île de la Mitre, côté oue st 75
22 » » côté est 45

1 -

Les longueurs des lignes de côte, mesurées sur la carte de la mission, dressée au
5o- mill ième (voir la carte, PI. D) sont:

Prince 1
Charles

Foreland

Côte est du Prince Charles Forcland .
Lagune Richard .
Contour d'une île située dans cette lagune . o •• •• • •

La côte pointillée au côté ouest du ProCh. F .
La Lagune de la pte Michael Sars .
Côte ouest du Spitsberg jusqu'au mili eu du Détroit

de Smeerenburg .
Côte nord .
Iles de la Baie King .

km.

32,0
32,5
2,3

20,0
8,0

350,01
396,0 746,0 km.

14,5
, I ,
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km.

Lille des Danois . . . . .. .. . . . . . . .. .• . 3 9 , 0

Diverses petites iles entourant l'Il e des Danois . . . . . 11,0
L'He d'Amsterdam ... . . . . . . .. .. . .. . .. . . . . .. . .... 21,5
Les 5 îles princi pales entre l'Ile d'Amsterdam et la

Baie Red . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . • . 4°,5
Quelques petites îles aut our des précédentes.. . .. . . 13,0

Les Iles Lemer dans la Baie Liefde . . . . • . . . . . . . . • . 22,0
Iles sur la côte nord de la Baie Liefde (Les Iles des

Canards et les Iles de Station) . . . . . . . . . . . . . . . . 24,0
Les Iles des Mouettes . . . . . . . .. . ... . .. . . . .•• • .. .. 12,0

Les parties situées au nord-ouest du Spitsberg, et dont la mission a rendu compte
au point de vue orographique, sont les suivantes (voir les cartes, Pl. c, D, E et F) :

I. La Pr esqu'ile Brogger entre la Baie King, le Détroit du Foreland et la Baie
English.

2 . Le Plateau Isachsen avec le Glacier de Monaco et le Glacier King (districts
de précipitation 2 et 3).

3. Le distr ict entre la Baie King et la Baie Cross au sud et à l'ou est, le Glacier
Lillieb ôôk au nord, et la ligne de pa rtage vers le Glacier King et le Glacier de Mo­
naco à l'est (districts de pr écipita tion 4-IO ).

4. Glacier Lilli ehëô k (dist rict de précipitation I l ).
5. Glacier de Smeerenburg (pa rtie du district de précipitation 12).
6. Presqu'île Reusch ent re Smeerenburg et la Baie Magdalena (parties des dis­

tricts de précipitation 12 el 13).
7, Glacier W uggonway (partie de:' districts de précipitation 13).
8. Presqu'île Hoe1 entre la Baie Mcgdalena et la Baie des Épaves (parties des

districts de précipitation 13 et 14).
9. Les Sept Glaciers (partie du district de précipitation 14, et les districts 15-20).
I D, Pr esqu'île de la Mitre, entre la Baie Cross et la mer (districts de précipita­

tion 2 1-22).

JI . Les Iles.
J 2 . Les fjords.

1. La P r es qu'li e Br Og ger.

Cette presqu'Ile a une couverture glaciaire relativement peu développée. Les
roches sont composées principalement de calcaires carbonifères. En outre, en dehors
du Havre Coal, on a un petit district avec roches tertiaires: grès et schistes argileux
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avec couches de houille. Les glacie rs principaux sont situ és du côté nord, et la ligne
de partage des eau x est par suite plus près du côté sud, avec des sommets de 900,
894, 769, 709, 714 et 605 mètres.

Les tranchées les plus basses se trouvent au passage entre les glaciers situ és des
deux côtés de la presqu'île. Au SE du point 726, on a trois tr anch ées de 700, 650 et
6ooID

• Entre les points 764 et 709, on a une tranch ée à 500m d'a ltitude. Entre les
sommets de 742 et 625m, il y a u ne tranchée dont l'a ltitude ne dépasse pas 3501llo

•

Entre la côte et les montagnes se trouve une te rre basse, qu i atteint son maxi­
mu m d'extension, 4,2 km . de longueu r et 5,9 km. de largeur, à la pointe de Quade
Hock. Cette terre basse s'élève graduellement vers l'i ntérieur, vers la montagne, la
hauteur croissant de 0 à Sont. De là, la terre s'élève brusquement par places, pa r
exemple au côté nord, en formant une paroi vert ica le d'environ 150tn d 'altitude. La
fig. 7, Pl. F, montre le profil de la plaine côtière. Du côté nord-o uest on retrouve au
sommet de cette montée brusque une surface plane, située entre 200 et 2 50 "' environ
au-dessus du niveau de la me r (PLu, r, Ife P . ' }, T andis qu c la plaine basse déjà men­
tionnée résulta it de l'abrasion marine, celle-ci qui est plus haute représente probable­
ment la limite d'une formation. La plaine la plus basse s'abaisse part iellement
vers la mer par u ne falaise atteignant jusqu'à 35m de hauteur ; on a aus si d'autre
pa rt des plages avec des lagunes, dont la situa tion est indiquée pa r la carte. Dans
une falaise de 35m d'altitud e située il l'embouchure de la Baie King, on ape rçoit un
profil où l'on a tout en bas des couches horizontales de calcai res sur 17nt, et par­
dessus u ne couch e de 18"1 de cailloux roulés grossiers. Ces cailloux roulés forment
des terrasses atteignant 55m d'altitude.

Au côté sud -ouest de la presqu'île , on trouve à l'extrémité sud-est un petit gla­
cier formant un arc convexe vers le nord , et se te rm inant à 1,9 km. de [a me r. Son
ru isseau glaciai re se réu nit au x eaux de fusion du Glacier Comfortless dans le
terrain marécageux situé au nord de la Baie English (Pl. V III , 1) . T rois coupures
de 700, 650 et 600m conduisent vers le nord-est au troisième des Névés Lovén,
compté à partir de j'ouest.

Le Glacie r Com fort1ess, dont la cart e n'a pas été complètemen t levée, se ter­
mine partiellement dans la me r pa r u ne fala ise ayan t une largeur de 2, 1 km. et
partielleme nt sur terre. 11 a deux mo raines méd ian es pa rallèles, ct une grande
moraine frontale su r la partie se ter minant à te rre, ain si qu'une moraine latérale du
côté du sud-ouest (P l. V III, 1 et Pl. XVIIl, 2 , r" P .) .

Le petit glacier situé au sud -est du :\1.' Steen (742tn) est en connexion pa r une
tranchée d'au moins 500m de hauteur, avec le t roisième des Névés Lov ën. Les six
glaciers suivants son t tous de tr ès peu d'importance. Sur la partie de la presqu'Il e
tou rnée vers le nord-ouest, il y a aussi trois glaciers insignifiants (Pl. Il , 1). Sur
la partie tournée vers le nord-est , on trouve cinq plus gran ds glacie rs, dont le plus

• 1" •• veut di re Première partie des publications de 1. Mission.
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occidental, le Névé Brëgger, est composé de deux ou t ro is branches se réunissant
immédiatement au -dessus du front, qui est à 1,35 km. de la crique intern e du Havre
Coal. Les tr ois glaciers qui su ivent , et qu i de concert avec le névé le plus oriental
portent le nOlTI de Névés Lov én, form ent en leur front un e série presque continu e,
leurs moraines frontales étant très rapprochées les unes des autres. La plus orientale
est contiguë pa r sa pa rtie orientale infér ieure au Glacier King. Les Névés Lovén se
terminent pa r des fronts ayant de 25 à 30<'1 de hauteur, et en partie vert icaux, en
avant desquels il y a de puissantes moraines fro ntales, su rtout en avant des deux
névés intermédiaires (PI. v). Celui situé le plus prè s de la baie n'est sépa ré de la
mer que par sa moraine frontale. Le second se termine à enviro n roo" , et le troisième
à 300111 de la côte.

Le premier qui mentionne les Névés Lovén est Blomstra nd, qui a séjou rné su r
ces hauteurs au cours de l'expédi tion T orell en 1861. Il fourn it un e description du
terrain houiller de la Baie King, et dans celle-ci il mentionne à plu sieu rs reprises les
glacie rs 1 . Il do nne aussi une esquisse , qui n'est cer tainement pas tr ès exacte, mais sur
laquelle on peut cependa nt reco nnaît re facilem ent les deux Névés Lovén les plus
occidentau x. Il résulte avec cer tit ud e de l'esquisse ct de la descrip tion qu 'à cette
ép oque, leu r éte ndue éta it notablement moind re qu 'ell e ne l'est maintenant. Le
second glacier du côté de l'ouest semble avoir subi depuis lors les changements
les plus ra dicau x . Mais il n'est pas possible de décider quel a été le progrès
exact de ce glacie r entre 1861 et 1907.

A la même expédition remonte un e carte du Havre Coal pa r J. \V. Kuylen­
stjem a ". Cette carte fait l' imp ression d'être sensibleme nt plus correcte que celle de
Blomstrand . On y voit cla irem ent que la montagne de 437<'1 fait fortement saillie su r
le front des deux Névés Lovén les plus occide nta ux. Le côté nord du pied de la
montagne de 579m est aussi en avant du front du second névé en partant de l'ouest.
T outefois ces montagnes sont réellement portées su r la ca rte t rop près de la côte. II
est cependant pro babl e que les glacie rs son t levés exact em ent pa r rapport aux mon­
tagnes, attendu qu 'il est plus difficile, sur u n croquis.de lever u n front de glacier bien
exactement par rapport à une côte distante que par rapport au pied d'une montagne
située tout auprès. Si nous supposons donc qu e les fronts des glacier s sont rapportés
quelque peu exac tement pa r rapport aux montagnes situées dans le voisinage, u ne
comparaison avec not re carte semble montrer qu e le Névé Lovén le plus occidental
a avancé de çoo" entre 1861 et 1907, et le second en pa rtant de l'ouest de 1400m pen­
dant le même te mps. Le rapport entre les progrès de ces deux glacie rs s'accorde bien
avec la carte de Blomstra nd.

Le levé des Névés Lovén a eu lieu en 1892, et ils ont été simultané ment décrits

• C. W. Blomstrend, G~B"OJfiska iaktfag~fJer unâer en resa l ill Speubu gm dr 18 61. Stockholm 1864.
Vet-Ak . Handl., '"01. 4. no 6, p. 28 et suiv. el tab. l, fig. :1.

" K. Chydenius, Svenska expeditionen filf Spetsberg~n dr 18 61 under ledningaJ Otto T oreU. Stockholm
1865. (Voir les certes.j
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par Hamberg, qui leur a aussi donné leur nom I . Le point B de sa ca rte doit être le
promontoire voisin de la petite lagune immédia tement à l'est de la Mai son, et les
trois fronts de glacier doivent être les trois plus occidentaux des Névés Loven. Sa
carte s'accorde très bien avec la nôtre, ses hauteu rs seul es sont un peu trop fortes.
Le sommet de 450nl su r sa carte n'en a sur la nôtre que 4371 celui de 590n' que 579,
enfin celui de Soo'vchez lui n'en a que 779 chez nous .

Il résulte de sa carte que ces glac iers éta ien t plus développés cn 1892 qu 'en 1861 ,
mais m oins développés qu'en 1907. Il sem ble don c qu'un progrès constan t a eu lieu
de 1861 à Ig07. Le changement de 1892 à 1907 se b isse dé terminer avec assez d'exac­
ti tude en comparan t la carte d 'Hambe rg avec la nôtrc . Le progrès du plu s occidental
des Névés Lov én a pe ndan t cette époque été d 'en viron aoo'" le long d'une ligne
alla nt du cap situé à l'est de la Maison, au mi lieu du front du glacier . Le seco nd
névé en partant de l'oue st a avancé pe ndant ce temps d 'e nviron 200'" le long d'une
ligne alla nt du même cap au som me t de 579"', tandis qu e le troisième névé en par­
tant de l'ouest es t resté à peu près im mobile.

Le plus occiden ta l de s Névés Lovén a d onc progressé d'environ 500m entre 1861
et 18g2; ce progrès a con tinué de 1892 à Ig07 et a été pendant ce temps d'env iro n aoc" .
Le second névé en parta nt de l'ouest a av ancé d 'environ 1200'" entre 1861 et 1892 ;
et son progrès a encore été de 200,n en tre 1892 ct Ig07 . Le troisi ème névé en partant
de l'ouest a subi un temps d 'a r rêt entre 1892 et 1907.

Sur la face tournée vers la Baie King, on constate la présence d'une végé ta tion
relativemen t rich e. Dans le haut, au-dessous de s décli vité s de la m ontagne , il y a
de pu issants cônes de gravier qui , à longue distance , bri lle nt d'une belle verdu re.
E n haut de s pentes niche nt de s oiseaux, et particul iè rement la R issa tridacty la. Sur
les cônes de gravier poussent des espèces du genre .Poa, la Festuca rubra f. arenaria
et l'Alopecurus alpinus , la Catabrosa algida, le Cerastiunt alpinum, le S ilene acaulis,
le M elandrium apetalurn, et des espèces du genre Sax iJraga, do nt la S . rivularis et
la S. cenllla prospèrent su rtou t dans les endroits qui son t le mieux fum és pa r les
oiseaux et où de l'humid ité filt re des puissants amoncellements de neige qui se so nt
fo rmés au som met des rochers . Aux différent s éta ges des précipices poussent des
Draba, de la Potentilla eniarginata, de la Saxifraga groenlandica, nivalis et hieracii­
folia j ce tte derniè re prospère toutefois su rtout sur les graviers amoncelés dans le
bas. Le Papaver radicatum trouve aussi su r le gravier les pla ces où il pros pè re spé­
cia lement. L'A l1dromeda tetragone et la Dry-as oclopetala réussissent à former des
végéta tions continues de plusieurs mètres carrés de superficie, ct le Salix polaris
entremêle à toute cette végétation ses ram eaux au feuillage cla irsemé. L'Oxyria
digyna, le Po lygc num viviparum et la Cochlearia officiualis affec tionnent les end roits

1 A. Hamberg, E n resa lill nQrra Ishaf vet sommaren 1892. Stockholm 1894. Ymer , i rg. 14, p. 41 et
suiv., ainsi que la carte .
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fortement fumés qui se trouvent au bas des précipices. Au pied des rochers, là où
l'eau qu i filt re len tement entretient une constante hu midité tout le temps de la végé­
tation , on rencontre fréquemment un sol marécageux avec de robustes mousses, et
et com me phanérogames de l'Eriophormn Scheucheeri ou parfois angustifolium, du
Carex pulla, du Junc us biglumis, de l'Aira alpine et de îAlopecnrus alpinus , La
Cardamine pratensis et la Saxifraga hirculus se ren cont ren t aussi ça et là dans le sol
marécageux. Lorsque ce dernier cesse, la pla ine située en avant du pied des roches
se transforme en une surface pierreuse, où des her bes de peu de hauteu r forment
une végétation clairsemée . Cette de rnière est souvent connexe d'une structu re parti­
culière du sol, qu 'on appelle le faux terrain polygon al. Des pierr es plus ou moins
grosses, souvent dressées de champ, forment des lisières pierreu ses atteignant un
mètre de largeur, entourant des parties plus ou moins circu laires, ayant souvent
u ne apparence quasi hexagonale ; ces pa rties son t recouvertes de gravier plus fin,
mélangé de boue limoneuse ; il Y pousse des individus isolés, mais à floraison
abondante , de telle ou telle espèce de saxifrage, spécialement la S . oppositi fo lia.
On rencontre aussi des velléités de flor e côtière avec le Carex gtareosa et la Glyceria
angustata.

La face du présent district tournée vers le Détroit du Fo reland se distingue , sur
les points où le calcaire prédomine dans la roche, par une grande stérilité . Les
déclivités de la montagne, aussi bien que les parties pla tes, sont à peu près dépour­
vues de toute végétati on, même de mousses et de lichens. Dans les endroits où un
conglom érat mêle ses dét ritus avec ceux du calcaire cn roche, les côn es de gravier
sont le siège d'u ne végétation passab lement riche en espèces. Nous remarquerons
ici, parmi les plantes relativement rares, la Potenti lla maculata, en exemplaires
att eignant un pied de haut.

~. Le PJateau r s e eneen a vec le GJacler d e Mona co et le Gl a eter- K ing.

Cette région comprend une dépression de plus de 70 km. de longueu r du nord au
sud, et de 10-20 km. de largeur, ainsi que la pente ouest du Glacier King. La ligne de
partage vers l'est présente un e hauteur assez régu lière et qui, dans son ensemble, va
en croissan t vers le nord , jusqu 'au point de 130om

, au no rd des Deu x Sœurs . Au plus
loin vers le sud, nous t rouvons le Diadème avec u ne altitude de 1268rn• Au nord­
nord-ouest de celu i-ci vien nent les Montagnes Neigeuses avec des alt itudes de 1226,
1203, 1272 et 11701il . Puis vient toute une série de sommets qui atteignent I300rn

d'altitude.Au sud du sommet de 1300rn, les sommets sont épars avec d'ass ez longs
interva lles. Au nord , la mont agne est beaucoup plus con tin ue, et les hauteurs
s'abaissent assez régulièrement à 1227, 1200, 1 174, 1255, 1005, 1016 et ggolll . Les hauteurs
des passes ne sont pas partou t déterminées exactement, mais son t probablement
comprises ent re 700 et Soo" , Ces rochers ont des formes arrond ies et tranqui lles et
sont probablement composés de grès ou conglomérats dév oni ens (PI. IV, t , Ir. P . et
PI. XJX, 2 , IR P .) .
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La ligne de partage de s eaux vers l'ouest atteint des hauteurs encore plus considé­
rables et a un tracé très tourment é. La montagne la plus avancée vers le sud est le
Ml Feiring, de I070md'a ltitude : il est facile à reconnaît re à son beau glacier sus pendu
du côté du sud. Les plus hau ts sommets suivants ont 101 2m, lo60met 11 68°'. Entre
ces deux dern iers passe une la rge tranchée, faisan t communiquer le Glacie r Conway
avec le Glacie r Blomstrand . La ha uteur de la passe est d 'au moins 900m. Au nord,
nous rencont rons un maximum local d 'alt itude de 128onl

, le S~I Ringnes, entr e la partie
supérieure du Glacier Blomstrand et le Glacier Con-o-ey . Vers le no rd , à la ligne de
pa rtage entre le Glacier King, le Glacier Hlomstrand et celui du 14 Juillet, nous
avons le Set Heiberg, 1265m

• La hauteur de la passe allant du Glacier Blomstrand
au Plateau Isachsen est de 925m, et le passage y est trè s large ct tres ou vert. Le plus
prochain centre de rayonneme nt est aux .Ml ~ Rekstad , atte ignant 1262'" d 'a ltitud e. Au
sud de ce sommet une passe condu it, à une altitude d'a u moins 950"', du Glacier du
14 Juillet au Plateau Isachscn. Plus loin vers le nor d, nous avons le S~I Finsterwal der,
hauteur 1 184m, juste vis- à-v is du som me t de 1300m de la ligne de pa rtage orientale.
Ent re ces deu x sommets passe la ligne de partage entre le Glacier de Monaco et le
Glacier King. La hau teur de la passe entre le Glacier Louis T inayre et le Plateau
Isachsen est de 850m

• Au point central de raccordement entre les Glaciers de Monaco,
Koller et Lou is Mayer s'élève u n sommet de 1423111, le Roi, qui est le sommet le plus
élevé de la ligne de partage. P uis vient un sommet de lOo3m ent re les Glaciers
Lilliebôôk, de Monaco et Koller. De ce de m ie:", d'eux passes mè nent au Glacie r de
Monaco, celle du sud ayant 450'" de hauteur , celle du nord ôoo'", A pa rt ir de là, la
ligne de partage suit le côté est du Glac ier Lillieh ôôk, ct a des sommets de I030m,

de 1222nl(le Moine),de 1194m(la T cntcj.de rooav.dc 991m,de 1109"1 et de 883n
' (P ic Prince

Albert). Les passes les plus considérables sont les suivantes : une à la ligne de partage
entre le Glacier Penck et le Glacier Louet (hau teur 735m); entre les sommets de IOOOm
et de 816m (hauteur au moins , OOm) et entre la Tente et le ~ {t Glacé {hauteur jSom}. De
la Tente part un dos de hauteur remarquabl em ent régulière allnnt jusqu'à J'extré­
m ité supérieure du Glacier Li lliehô ôk. Les passes entre le Glacier Li llicb ôôk et le
Glacier Seliger se trou ve aussi à 750'11 au-dessus du niveau de la mer. La passe entre
le Glacier Emma et le Gra nd Glacier de la Baie Red a également une alt itude de
750m, tand is que celle située entre le Glacier August ct le Grand Glacier ne se trouve
qu'à 650m au -dessus du niveau de la mer.

Le Glacier K ing avec ses nuna taks offre un spectacle qu i a difficilement
son pareil su r la terre entière (P I. x, r" P.). Sa vue tout à fait grandiose a en effet
ravi tous les visiteurs depuis Sco resby jusqu 'à, Conway, ct leu r a inspiré les des­
criptions les plus enthousiastes. C'est ainsi que ce dernier écrit : c .... Toute
J'extrémité orientale de la baie est occupée par le front d 'un seul puissant glacier ,

, Sir Marlin Conway, W ith Ski and S ledge over Are/ie Glaciers. Londres 1898, p. 72.
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splendide au-delà de tout e expression. » Et il appelle cette région « la plus admirable
et la plus intéressante que l'on puisse se représenter, semblant destinée pa r la
nature à devenir le « champ de jeux » arctique de l'Europe. » Ses paroles
semblent en effet dan s ces derniers tem ps devoir se réaliser, atten du qu'un nombre
croissant de to uri stes se presse da ns la Baie King. Le spectacle qu'offre cet imposant
glacier par un jou r de soleil est d 'une beaut é qu i na rgue toute description. Ce qu i
contribue fort à ce résultat, ce sont les nunataks en saillie su r toute la région, en
strati fication plus ou moins horizon ta le, mise fortement cn évidence pa r la neige
recouvrant leu rs pentes faiblement inclinées, composées de roches peu résistantes,
tandis que les roch es plus du res, sectionnées à pic, resten t co mplètement dén udées.
Au plein milieu du front du glacie r, le MI Ossian Sars constitue un e sai llie de 364D1,
ne manifestant pas trace de st ratification. Il est, suivant Garwood ", composé de
conglomérat dévonien tout comme les llot s faisant saillie au droit de la montagne .
Au sud-est de cette dern ière est le ~1. 1 Collett , singu lier massif rocheux de S84D1 d 'al­
titude, offrant d 'après Garwood des couches incli nées et bien ca ractérisées de calcaire
carbonifère.

Plus loin vers le sud-est , un groupe de plusieurs sommets , le P reten der et les
Rein es, offrent des altitudes atteignant 1230 et 12SSm; et plus loin encore vers l'est, les
plu s célèbres de tout es ces montagnes, les 3 Couronn es, son t déjà bien visibles à de
longues distan ces, avec leu rs formes pyramidales si ca ractéristiques. T outes t rois
sont constituées d'après Gurwood par un piédestal rouge de grès dévonien, surmonté
d'u n chapeau de calcaire carbonifère jaune, combina ison de couleu rs justifi ant bien
l'expression de Ccnway : ({ des couronnes d'or su r des robes de pourpre. )} La plus
septentrio nale, qu i est la plu s haute, a 1230m d'altitud e j puis vient celle du
mil ieu, 122Sm, et enfin la plus méri dionale ct la plus basse, 1172m. Une cons­
titution géologiqu e analogue est mise en évidence par l'Exilé (I042'n) et le Diad èm e
(1268m) ainsi que le Pretender (1030"'). Le premier a toutefois perdu sa couronne de
calcaire jaune, ce qu i lui a fait donner le nom qu' il porte , par Conway , qui en 1897
a opéré l'ascension des Reines, de la Couronne intermédiaire et du Diad èm e.

Le Glacier King est le plus cons idé ra ble de tous ceux relevés dans le district do nt
la carte a été dressée, et c'est sans nu l doute u n des plus énormes qu'il y ait au
Spitsberg. Il draine une su rface de plus de 900 km2.

Le Glacier King proprem ent di t est co mposé de tro is bras, qui se réu nissent au
voisinage du fro nt : ce sont le Kings Highway (Grand chemin du Roi) vena nt du sud­
est, le Glacier des 3 Cou ronnes, bien plus im portant , venant du no rd et de l'e st.
Mais vers le front, les masses de glace sont de nouveau div isées par le Mt Ossia n
Sars: on a donc deux fronts séparés, celui du sud, dont la largeur est de 4,3 km., et

• E. J. Garwood , Additional N otes on tM Glacial Phenomena 01 Spiubergen. Lo ndres 1899. Quart.
Joum. Geol. s ce., LV, p. 68g. esplicetlcn de la PI. :lUI.
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le plus septentrional, dont la largeu r est de 4 km., avec une montagne de 4,9 km. de
la rgeur dans l' int ervalle.

Le glacie r principal est le Glacier des 3 Couronnes, venant du Plateau Isachsen.
En par tant de là, il se dir ige d 'abord vers le sud pou r s'infléchir plus ta rd vers
l'ouest, des masses considérables de glaces, appartenan t au district qui entoure les
Montagnes Neigeuses, venant faire leur jonction avec lui. Ici, aux côtés nord et
ouest des 3 Couronnes, de l'Exilé et du Diadème, on a un e surface considérable de
glace non interrompue pa r des roches solides , et la plus gra nde qui soit à cet égard
da ns le district en question . Les 3 Couronnes, l' Exilé et le Diad ème ne forment pas,
d 'après la carte de Con way, la limite du glacier vers le sud-est, bien qu'a vrai dire,
ces montagnes n'en soient pas bien loin.

Le district de précipita tion , ma rqué 2 sur la ca rte , Pl. D, se compose du
Plateau Isachsen et du Glacier des 3 Couronnes.

Cette su rface se répart it comme suit :

Entre o et roo" au-dessus du niveau de la mer
100 - 200

200 - 300

300 - 400

400 - 500
500 - 600
600 - 700
700 - 800
800 - 900
900 - 10 0 0

1000 - 1 IOO

à plus de 11 00

9,04 km3

29,°4 ­
37,88 ­
32,g~ ­

61 ,80 ­
80,60 ­
74,60 ­

105,52 ­
150,04 ­
65,96 ­
2 2 ,0 0 ­

1 1, 4 0 -

680,80km 3

Le K ings H ighway est le gros bras qui , vena nt du sud-est, opère sa jonction
avec le Glacier des 3 Couronnes. Il atteint vers le sud-est la ligne de pa rtage des
glaciers descendant à l' Isfjord, c'est-à-dire bien au-delà déjà des limites de la pré­
sente carte. Il ar rive au Glacier des 3 Cou ronnes entre le gro upe formé pa r les Reine s
et le Pretender, et le sommet de ggom.

Le troisième gra nd glacier, le Glacier Conway, vient du nord , où il se relie pa r
en haut au Glacier Blomst rand et au Plateau Isach sen. Il a sa plus grande la rgeur à
la part ie supérieure, se rétrécit ensuite vers le sud , et atteint son minimum
entre les points 714 et 1045. Ici il fait un changem ent brusque dans le sens de
son mouvement, en s'infléchissant subitement vers l'ou est . En contre-bas du point

l 1.
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368 il se fond avec le Glacie r des 3 Couronnes, mais de telle sorte qu 'une moraine
médiane considérable forme une fron tière marquée entre les deux.

Comme affiuent du Glacier King au côté sud , nous pouvons me ntionner un
glacier vena nt du sud-est du Mt Nielsen. Le plus orien ta l des Névés Lovén touche
à l'angle sud-est du Glacier King. La moitié est de sa haute moraine termina le
semi-circulaire ,composée de deux degrés différents, est en saillie su r le Glacier King.
Du nord vient une couple de glaciers de moi ndre imp ortance, u n de chaque côté
du som met de 943m. Le plu s important des deux est le plu s occidenta l, situé à l'est
du Mt Feiri ng, mais il n'atteint pas tout à fait par le bas le Glacier King, do nt il
reste séparé par une moraine.

Crevasses. - L'ensemble du glacier est au voisinage du front , qui, dans toute
son étendue sur la mer, forme une paroi vertica le, u n vé ritable chao s de pyramides
aiguës, d'arêtes ct de crevasses (P l. XIV, r , Irc P .) . Conway le décrit , comme suit, d 'une
façon absolument pittoresque 1 : ({ Derrière la falaise, Ie glacier n'ét ait pas égal, mais
disloqué en un vér itable chaos de découpures fantastiques.rappelan t les chu tes de glace
les plus capricieuses se produi sant da ns les Alpes, et cela aussi loin que l'œil pouvait
atteindre. L'éclairage le plu s va rié de cette su rface déchiquetée évoquait toute espèce
de ressem blance avec les jeux d'une imagination capricieuse. Par fois, le glac ier
semblait composé d'une multitude innombra ble de pénitents en robes blanches, pa r­
fois il était semblable au cam p rempli de tentes d'une grande armée, d 'autres fois
encore, il éta it pareil à une cataracte glacée. Sa suggestivité était sans bornes, sa
beauté tou jours unique. » C'est particulièrement la partie mér idionale du glacier,
entre le Mt Ossian Sars et les rochers situés plus au sud, qui est si violemment dis­
loquée. Plus haut, les crevasses disparaissent graduellement, et il se produit à leu r
place de profonds cours d 'eau qui ont 3-41n de la rgeu r et dont les parois glacées pe u­
vent avoir plusieurs mètres de hauteur ; elles sont ordinairement verticales.

Moraines. - Le Glacier King a 4 grandes moraines médianes. La plus septen­
tri onale vient de la montagne de 368m et forme u ne séparation entre le Glacie r
Conway et celu i des 3 Couronnes. Immédiatement au sud du Mt Ossian Sa rs , on a
un e belle moraine superficielle en forme d'S , venant probablement d'une saillie
rocheuse cachée du glacier . Elle fait son apparition à une hauteu r d'environ aôo" .
La forme de cette moraine montre d'u ne façon remarquable comment la direction du
mouvem ent du glacier est déviée vers le sud, par suite de l'obstacle qu'i l rencontre
da ns le MI Ossian Sars. P lus tard cette direction est de nouveau déviée ve rs le no rd­
ouest par les masses de glace du Kings Highway, dont la pression vien t du sud-est.

Parall èlement à cette dernière, il y en a u ne au tre venant du Mt Collen, et
montrant aussi u ne déviat ion vers le nord-ouest. Enfin au sud de cette moraine , en
vient une troisièm e, ay ant son origine au MI Garwood. Elle commence à une hau­
teur de 2 10 M

•

1 Sir Martin Conway, With Ski and Sle dge OYUArc/ je Glaciers ,!. c, p. 77.
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Comme moraines latérales, on en a observé une au côté septentriona l du Glacie r
Conway. Elle débute à une hauteur de II Sm et s'é tend sans interru ption jusqu'à la
mer.

Variat ions, - Dans le cou rs des temps, le Glacier King a été visité pa r une série
d 'explorateurs. Le balein ier écossais si connu, Sco resby, qui fit en 1818 la visite de
la Baie King, a publ ié une figure représentant les 3 Cou ronnes ", mais elles sont vues
à une distance de 50 km ., ce qui fait qu'on ne voit rien du glacier . Dans sa descrip­
tion des Couronnes, il ne parle pas non plus du glacier 2 .

En 1837 la Baie King fut explo rée par le zoologiste suédois Sven Lovén. Il n'a
lui-même rien pu blié au suje t de la Baie King, mais u n extrait de son journal se
trouve inséré dans le rapport de Chydenius sur l'ex péd ition T oreJl en 18613• Lovén
débarqua sur les îlots situés au mil ieu du fjord ,les Iles Lovén, ct fou rn it u ne descr iption
exacte du plus inté rieur de ces îlots. Celui -ci était composé de matériaux de moraine,
et se trouvait à 1000 pied s environ du bo rd du glac ier . Lov én lui-même croya it qu 'il
s'était produit en rai son de ce que des icebergs proven an t du glacier se d ébarras­
saient ici de leurs matériaux de mo raine. Mais en réalité, il n'en est rien. L'îl ot doit
son exi stence à la progression du Glacier King. Du fait qu ' il n'av ai t pas de végéta­
tion à son côté in terne, on peut sa ns dout e conclure que, jusqu'avant 1837, l'arê te
externe du glaci er était d 'enviro n 300'" plus en avant que cette année-là. A la page 363
il Y a u ne illustrati on mon trant l'île et une partie du Glacier King avec le MI Collett.
On voit en outre la mora ine superficielle provenant du .Ml Garwood.

A la suite de l'expéd ition suédo ise en 1861, on possède un e litho graphie du
Glacie r King 4, où l'on voit un ou deux îlots tout à fait à gauc he du MI Ossian Sars;
en outre les 3 Cou ron nes et le ;\11 Collett sont aiséme nt recon naissab les. On voit que
le glacier a qu antité de moraines superficielles j il Y en Il au moi ns u ne dizaine de
représentées sur le cô té du glacier situ é au sud du Ml Ossian Sars. Il résulte de la
relation exi stant entre le fron t du glacier et cett e montagne, que J'éta t du glacie r ne
différait alors pa s beaucoup de son état actuel. Le grand nombre de mora ines super­
ficielles semblerai t même indique r qu'i l éta it alor s moins considérable qu 'il ne l'est
aujou rd 'hui.

E n J86g, James Lament fit une visite à la Baie King. JI publia une grande litho­
gra phie des 3 Couron nes, et une spéciale de la Baie King ë . De sa description on ne
peut rien conclu re au sujet de l'état du glacier, mais de son dessin , où le MI Ossian
Sa rs, le MI Coll ett et les 3 Couronnes sont bien disti ncts, il résulte que le Mt Ossian

• W. Scoresby, An Account of the Aret ic Regions will! a H istory a'id Descript ion of the N Orlhern lVlurl~

.fishery . Edinbu rgh 1820. Il , pl, 3, fig. 2.
• Scc resby, I. e. I, p. 98 et 99.
1 K. Chydenius, Svenska ex pedit ionell tiIl Spttsbergt n ar 186t , 1. c. p. 360 et sui,..
~ K. Chrdenius, J. c. p. 360.
• James Lama nt, Yachting in the Arctie Stas. Londres 1876. Lithographie du Glacier KH:ig i ta page 23:1,

carte spéciale de la Baie King, appendice 1.
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Sars, était ent ièrement enveloppé par le glacier. La bordure de glace située en
avant de la montagne avait sa plus gra nde largeur du côté du sud, et diminuait
successivement vers le nord, si bien que c'est tout juste si l'angle nord-ouest de la
montagne était enveloppé par elle. C'est bien ainsi que les circonstances devaient se
dessiner dans l'évolut ion du glacie r , le Kings Highway ayant son mouvement ve rs
le nord-ouest . L 'ab sence complète des moraines superficielles da ns son dessin, sem­
ble se prononcer en faveur d 'un développeme nt plus considérable du glac ier. C'est
ce qu'il semble qu'o n peut conclu re aussi de sa carte . Sur cette dernière sont ra p­
portés les 3 Couronnes, le MI Collett et le MI Ossian Sars , ce dernier int égra lement
entouré de glaces. Extérieurement au glacier sont dessinés 3 îlo ts.

Hamberg alla dans la Baie King en 1892. De sa courte description du glacier 1

nous ne pou vons tirer aucune conclusion relative au sujet de l'état qu' il présentait
alors.

Le prem ier qui ait fait une étude approfondie du Glacie r King fut Sir Martin
Con way et son compagnon de voyage, le géologue anglais E. J . Gar wood . Ils firent
de longues tournées en traîneau , tant en remontant le Glac ier des 3 Cou ro nnes que le
Kings Highway , et firent l'ascension de plu sieu rs sommets". Conway mention ne la
description donnée par Lovén de l'Ile morainique et de sa relat ion avec le glacie r ;
il en conclut qu'il s' est produit depuis 1837 une forte progression du Glacier King.

Rabot se ralli e, lui aussi, à l'o pinion de Conway ê . Cett e progression supposée
doit provenir d'un malentendu de Conway à l'égard des condit ions du glacier en
1837. Il écrit (1. c. p. 138 et 139) : « L'ilot, do nt il (Lovén) pa rle ave c ses, Alpes
dirn inutives » et ses mo raines , était à cet époque séparé du glacier par un canal de
mer libre d 'une largeur de 10 0 0 pieds. Actuel lement le glacier a à peu près enveloppé
l'Ilot de telle façon , qu'on ne voi t plu s son piédestal. Cela éta it déjà le cas avant la
visite de Nordenskië ld en 1861. Après cette an née aucun changement considérab le
n'a eu lieu. »

La rai son invoquée pa r Con way à l'appui d 'un mouvement de progression , est
donc que I'tlc .qui a été décrite pa r Lovén com me ge trouvant à 1000 pieds de distance
vers l'ava nt , éta it en 1861 et 1897 presqu'intégralement entourée par le glac ier. On
voi t par là que, dans l'idée de Conway, l'î le décrite par Lovén est le MI Ossian Sars .
Mai s l'île décrite par Lovén étai t un tout petit îlot, dont la su rface ém ergeait à peine
de l'eau, et il devait être im possible de le vo ir, si le Glac ier King l'entourait à peu près
complètement. De la rela tion do nnée par Lovén en 1837, tout ce qu'on peut con-

• A. Hamberg, En resa till 'IOrra I shaf vet SOnllllarell l S9:Z, l. C. p. 48, 49.
• S ir Marti n Conwav, lV ith S ki and S ledge over Arctic Glaciers, 1. c.
E.J. Garw ood, Additiollal N otes on the Glacial P henomena Of Spitsbergen , l. c .
.1 Charles Rabot, L es variations de long ueur des gl aciers dans les régions arct iques et boréales . Deuxi ème

partie: Extraits des Arrhiyes des Sc iences Phy siques et N aturelles. Années 1899 et 19°0, p. 40 et 4 1. Genève
et 88.1e 1900.
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dure suivant nous, c'est qu e le glacier a dû jadis, pas bien longtemps avant 1837.
s'étendre à tOOO pieds plus avant.

De la ca rte et des excellentes pho tographies accompagnant le mémoire de
Garwood (1. c. Pl. XLII et XLIII), on voit qu'en 1897 le front du glacier ava it
exactement la même form e qu'en 1907, avec sa po inte bien prononcée. On peut en
out re conclure des ph otographies que le coin le plu s septentrional était alors de I ()O'R

environ plus en avan t qu 'il ne l'est maintenant. La pa rti e méridionale du fro nt était,
elle aussi, plus en avant. Dans les d ix années écoulées de 1897 à 1907, il s'es t do nc
prod uit un faible mouvem ent de recul au Glacier King.

Nou s pouvons donc faire comme suit la somme de tout ce que nous savons des
changements su rve nu s dans le Glacier King : pendant le temps qui a précédé 1837,
le glacier a dû aller plus avant qu'alors: c'est ce qui est prouvé par la moraine insulaire
décrite par Lov én, Ulterieurement, il commença à rétrograder ; en 1837, le recul sur­
ven u depuis le te mps où la moraine formait une île, étai t de 300"'ou plus. En 1861 l'état
du glacier éta it un peu plus restreint peut-être , mais peu différent de celui qu i existe
aujourd'hu i. De 1861 il 1869, il progrcssa con side rablemen t, après qu oi il rétro­
grada de nou veau. En 1897, il étai t de 100menviron plus en ayant qu 'en 1907. Pour
1837 on ne cannait pas la situation du glacier par rapport à de s points con nus ; par
suite, nous ne pouvons rien dire quant à ses modi fi cations depuis 1837 jusqu'à 1861.
Le seul fai t assuré, c'est qu' il y a eu recul ayant 1837, prog rès de 186 1 à 1869, recul
de 1869 à 1897, avec con ti nuation jusqu 'en 1907.

Le Glacier de M onaco est un glacier a llongé et rela tivement étro it, qu i a aussi
son origine sur le Plat eau Isachsen. C'est , commc importance, le second des glaciers
figurant su r la carte. Sa longueur est d 'environ 40 km. et sa largeur varie entre
5 et 6 km. Sa direction est remarqua blement rectiligne du S. 10° E. au N. 10° W .
Le glacie r fait cependa nt un petit crocher.attendu qu'il se recourbe, avec sa conve xité
vers l'est, pour con tourner le groupe de monta gnes (120S- I IOOln

) . 11 sc te rmine au
fond de la Baic Liefde par une falaise d 'un e largeu r de 4,3 km . Ce glacier offre bien
plus que le Glacier King les ca ractères d'lm glacier de vallée.

AjJ/uents. - Ses affluents du côté dc l'CSI sont r eu no mbreux et de peu d'im­
portan ce. La ligne de pa rtage a ici un tracé fort régulier. Les princ ipaux affluents
sont trois glaciers au no rd ct deux glaciers au sud des Monts du Président Loubet
(Pl. IV , r , ln P . ) . E nfin il y a u n glacier plus petit ent re les points 920 ct 1005. La
ligne de pa rtage vers l'ouest est beaucoup plus tou rmentée et de nombreux glaciers
grands et pe tits envahissen t les vallées situées en tre Ics crê tes . 11 a été constaté d 'une
façon générale que les faces orientales et scptentrionales des montagnes ont une gla­
ciati on plus forte, et ont de plus no mb reu x glaciers et vallées en cul-de-sac (botn­
daler) que les faces méridionales et occidentales.

Du point 1348, une crête, la Crête Drygalski, se d irige vers le sud-est avec
des altitudes de 1300, 1 11 0 et Il 16m

• Cette crête forme ligne de partage entre deux
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profondes vallées en cul-de-sac.ayant chacune son glacier. Deux glaciers, partant du
groupe du Roi, se dirigent aussi à peu près vers la limite entre le Glacie r de Mo­
naco et le Glacie r Koller. Ent re le point 8 ro et le Colosse, il y a aussi un petit glacier,
qui est en connexion avec ta branche septentrionale du Glacie r Keller.

Entre la Chaîne De Lappar ent à l'ouest, le Mur, les ~1'1 du Présiden t du Storti ng
au nord, le Glacier de Monaco à l'est, et le Colosse au sud, il y a u n système com­
pliqué de glaciers. Dans ce système, le glacier principal est le Glacier Loüet qu i, de
concert avec le Glacier Penck, remplit une belle vallée en forme d'S. Le Glacier
Loüet reçoit de fort s afflue nts des pui ssants re nfoncements en cul -de-sac (botnda ler)
situés au sud du Mur et à l'est du Moine, et de plus un au tre venant du sud et
commençant entre les sommets de 961111 et de I077m. La coupu re ex ista nt ent re les
sommets de 1003111 et de 9611fi forme u n petit centre de glacia tio n, d 'où partent vers
le nord-est un petit glacier au nord du Colosse et, vers le nord-nord-est, un plus
considérable encore , qui se réunit au Glacie r Lo üet à son extrémité inférieure.

Les Mil du Président du Storting consti tuent certainement la région la plu s sau­
vage et la plu s accidentée de tout le Spit sberg du Nord-Ouest . Leur côté oriental est
sillonné par 5 vallées en cu l-de-sac (botnda ler] ayant chacune leu r glacier . Le plus
grand est au sud , après qu oi ils diminu ent régulière men t de grandeur en allant vers
le nord .

Aux côtés ouest et nord des ~tt$ du Président du Stortin g, nous trouvons un
grand glacier à pic, le Glacier Seliger, qui est formé par la jonction de cinq glaciers
fortement convergents. Alors qu e la largeur du glacier est en haut de près de 10

km., elle n'e st plus que de 1,2 km. au point où il débouche dans le Glacier de
Monaco. La partie su périeu re du Glacier Seliger ver s le sud est séparée du Glacier
Loüet pa r le Mu r, étro it dos rocheu x de plus de IOO1fi d 'altitude, ressem blant à une
muraille et situé entre la T ente et la Pyramide. Les deux bras les plu s septentrionaux
du glacier passent presqu e sans transition à l'é tendue plate de glacie r entourant la
ligne de partage entre le Glacier Lilliehoôk ct le Grand Glacie r.

Le Paroir a su r son côté est un glacier suspendu,
Le dernier affluent que le Glacier de Monaco reçoive du côté de l'ouest est le

Glacier Emma, av ec son affluent le Glacier August. Ils sont sépa rés par le Set Eng­
strôm et sont tous deux en con nexion avec le Gra nd Glacier par des passes rempli es
de glace. T out comme le Glacier Seliger, le Glacier Emm a s'éla rgit à son extrémité
su périeu re, ma is se restreint fortement à son embouchure. Il débouche au coin no rd­
ouest du Glacier de Monaco.

Crevasses. - Pendant l'expédi tion Isachsen de 19IO nou s observ ions, des mon­
tagnes situées au côté est du Glacier de Monaco, entre les som mets de loo5lD et 1255lQ,
qu e ce glacier avait beaucoup de cr evasses. La part ie supérieure du glacier fut
traversée en 1906 par M. Isachsen. Il y avait un e quantité de gra ndes crevasses
entre les Monts du Président Loubet et le point 555, su rtout près de ce dernier. Le
glacier descendant entre les points 795 et 978 avait aussi beaucoup de crevasses.
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M oraines. - On n'a observé de moraines supe rficielles ni dans le Glacier de
Monaco ni dans aucu n de ses affluents. Au coin nord-est du glacier, on a observé cn
1910une moraine latérale.

Variations. - Au sujet du Glacier de Monaco, on n'a pas de renseignements
de date ancienne, ce qu i fait qu'on ne sait rien de ses variations.

Profil. - La PI. F, r , montre un profil des Glacie rs King et de Monaco. La PI. E,

montre le tracé du profil. La pente moyenne du glacier, désignée par M, est telle qu e

tg M = :E ~~: 6. x, si nous supposons la projection horizontale de la ligne de base_ x

partagée en petits segments ~ x, et les angles faits avec l'horizon par les segments
correspondants du profil étant désignés par 9. Nous voyons que ~ tg 1f .<1 x = H, H
représentant la différence de hauteur entre le point le plus élevé et le plus bas du
profil, et que :E 6. x = X, c'est-à-dire la longueur du profil en projection hor izontale.
Nous avo ns donc :

H
tg ~I = X .

Si l'on ap plique cette formule, on trouve pour le Glacier K ing :
M = 1° 6' .

Mais la pent e n'est pas régulière . C'est pou rquoi nous avons partagé Je glacier
en parties plu s petites, ayan t des pentes à peu près régulières, et nous comptons
pou r chacune des pa rties une pente moyenne (m). Nous obtenons ainsi les résultats
suivants:

Entre la ligne de partage et la cou rbe de 7S0M. . ml = 0° 23' j XI = 18,8 km .
- la cou rbe de 750met celle de 400M.. . . . . . . m, = JO25' j X;l = 14,0 -

de 4 0 0 rn et le front. ID3= 1051' ; X3=J I,5 -

Dans cette dernière pa rtie, il y a u ne petite irrégularité dans la pente, vu que
dans la passe étroite comprise entre le nunatak de 453met le point 580, on rencontre
la pente la plus forte quï l yai t da ns tout le profil, entre les cotes de 400 et Seo" , à
savoir 20 29' , sur une longueur de 2,3 km. Mais d'après un profil pris au sud du
nunatak de 453m, la pente est ensui te régulière sur toute la longueur.

Pour le Glacier de Mo naco, nous obtenons les chiffres suivants :
~l = 1° 12' .

Ent re la ligne de pa rtage ct la courbe de 75oln . . m l = 1° 9' j XI = 6,5 km.
les courbes dc r ôo ct de aâo" m;l =lo57' ; X;l = 8,8-
les courbes de 450 et de 350m

• • • • • • •• • • •• m j = 0° 34' ; X3= 10,0­
la courbe de 350m et le fron t. . . . . .. . . . . .. m4=)013' ; x"= 15,15-

Ces valeu rs correspondent bien avec celles trouvées par Backlund pour le
grand Glacier Negri , qui se rend au Storfjord 1 .

1 Helge Backlund, Obse,."arions dans le Sp iriberg Cenlral. St••Pétersbourg 1908. MilS. scient. pour la
mesure d'un arc de méridien au Spitzberg. Mission Russe, Il , 11 - seet ., B. ;l , p. 13et suiv.
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3. DistrIct compris entre la Baie King et la Baie Cross au sud et à l'est, du Glacier
LllllehOOk a u nord-ouest, et de la ligne de partage v ers les Gl acJers K ing et de
Mona co è. J'es t et au sud .

C'est là un district netteme nt délimité et rela tive ment peu glacié, comprenant
quelques-un es des régions les plus sauvages et les plu s tourmentées du Spitsbe rg.
Ceci s'applique su rtout à la partie située au nord du Glacier du 14 J uillet. Vu d'un
point éloigné et suffi samment élevé, le paysage pré sente u n chaos de crêtes, de
pointes et de som mets en dents de scie . Etudié de plus près, et examiné d'une loca­
lité favorable comme point de dépa rt, ce chaos présente pourtant u ne certaine régu­
lari té . Les som mets se rangent en crêtes allant de l'est à l'ouest, entre lesque lles, sur
une dis tance de 43 km ., on ne compte pas moins de six glaciers che rchant un chemin
ve rs la mer. Par leur pente égale , leur su rface plane et leu r course régulière, ces
glacie rs form ent un contraste bienfaisan t avec les formes tourme ntées de la monta­
gne. On reçoit , qu oiqu 'on en ait, l'im pression qu'on a devant soi de larges routes
const ruit es art ificiellem ent au sein de roche rs sauvages. Le nom de glacier « Wag­
gonway » con viendrait parfaitement pou r plus d'un de ces glaciers situés à l'est de
la Baie Cross. La Pl. F , 2, donne u ne idée des formes de cette région.

Les roches consistent, au tant qu'on le sache, pour la plus grande partie, en
micaschistes, en qua rtzites et en calcai res appar tenant à la forma tion de l' Hecla Hoek,
avec direction du nord au sud.

Les montagnes situées entre les Glaciers K ing et Blcmstrand forment une région
élevée. Au plus près de la mer , on trou ve le MI Feiring (1070m

) avec son vaste capu­
chon de neige sur sa pente douce dirigée vers le sud. La plupart des autres sommets
atteignent également des altit udes dépassan t IO OOm• Nous remarquerons spécialement
celui de I030lll

, autour duquel le Glacier Blomstrand fait une conversion du sud-ouest
au sud-sud-o uest . De mêm e, celui de 1150"', qui fait une forte sai llie sur l'i ntérieu r
du Glacier Blomstra nd, au voisinage de son extrémité su périeu re. Cette région
montagneuse a son point culminan t au Sel Ringnes (I280lU

) au coin nord-est du
même glacier . Nous avons me ntionné antéri eurement les passes t raversant cette
région.

Le Glacier Blomstrand a son point de dépa rt au Plateau Isachsen, est dirigé
ve rs le sud-o uest et débouche à la mer au Port Blom strand et à l'Anse Deer . Nous
avons déjà décrit la ligne de pa rtage ent re ce glacier et le Glacier Conway (p. 15). E ntr e
le Glacier Blomstrand, le Glacier du 14 Juillet et le Plateau Isachsen , le S" Heiberg
(1265Dl.) forme un point de pa rtage. De là la ligne de pa rtage entre le Glacier Blom­
strand et celui du 14 J uillet se dirige à tou t prendre vers le sud-ouest. Après le S"
Heiberg viennent des somme ts de 1196Dl.et de 1153Dl. et enfin le S" Heirn (870Dl.). Entre
les deux derniers, il y a u ne la rge passe recouverte de glace à un e altitude de plus
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de 6oom, allant du Glacier Blomstrand à celui du 14 Juillet. Ent re le S·I Heim et le
Mt Lôvland (g34111

) la ligne de partage est presque rectili gne, mais elle fait ensuite une
grande cou rbe vers le nord, et vers le sommet de 794IU, pour continuer vers le sud,
où elle descend à 777m• Pui s elle continue par le Ml Olssôn (9 12m) qui est un nœud
principal, attendu que de là , la ligne de partage se dirige ve rs le sud-sud-es t, où elle
descend au sommet de 41Sm, tandis que celle du Glacier du 14 Juillet va vers le nord­
ouest et monte au Pic Grimaldi (80S111

) . Dans l'angle concave compris entre ces deux
lignes, il y a plusieurs petits glaciers isolés. Ce qui mérite d'être observé dans cette
ligne de pa rtage, c'est la régularité de son altitude sans plu s d'une seule passe pra­
ticable.

La part ie supérieure du Glacier Blomstrand est dir igée vers le sud-o uest j mais
au sommet de 1030m , il change de direction et prend celle du sud-sud-ouest. Près
de son front, il se heu rte à la Presqu 'lie Blomstrand , et une partie absolument
prépondérante de sa glace descend au Po rt Blom strand , tand is que l'autre partie ,
bien moindre, est pressée vers le sud -est et va finir dan s l'Anse Dcer . Sa longueur
est de 19 km., et sa largeur moyenne de 2 km. à 2,5 km. Sa pente moyenne est:
M = 2° 42'.

Pendant l'expédition Isachsen en 1909, une série de coups de sonde fut prise tout
près du fron t du glacier. La profondeu r éta it le plus considé rab le devant la par tie nord
du front , où il atteignait 50'". Com me le front du glacier ü cet endroit a SOIU au­
dessus du niveau de la mer, la puissance du glacier est de I OOm.

AtJluents. - De l'est et du sud-est, il reçoit quat re petits affluents, dont trois,
les plus septentrionaux, sont en connexion avec le Glacier Conway par les passes
mentionnées précédemment. Le plus méridiona l est un glacier cou rt , mais large,
remplissant un cirque, et ayant autour de lui, comme une couronne, les sommets de
roôo'", de JO I21t1, de 8 2 2 ln

, de 840m, de 80gn 1 et de 10 30 "'. Enfi n vient l'étroit glacier
conten u da ns une vall ée en cul-de-sac au côté est du l\F Feiring. JI est à peu près
parallèle au glacier pr incipal, et débouche dans sa bra nche di rigée vers l'Anse Dcer.

Les affluents les plus considérables viennent du nord : il yen a trois. Le plus
oriental vient de la passe men tionnée plus haut (600'"), sc renda nt au Glacier du 14
Juillet. Il se ter mine dan s le Glacier Blomstrand entre les sommets de 913nl et de
1055111

, à l'est du Sel Heim. Il reçoit qu elques affluents du bras de glacier qu i, venant
du nord-ouest, dé bouche dans la passe. L'affluent suivant est situé dans un e vallée
en cul-de-sac entourée du Mt Lôvland, du S" Hcim et du sommet de 820m j sa direc­
tion principale est vers le sud-ouest. Le plus occidenta l commence dan s une vallée en
cul-de-sac entre les somm ets de 8241t1 et de 794m et le Ml Lüvland , et est dirigé vers
le sud. Ce glacier reçoi t une pa rtie de la glace vena nt du glacier suspendu, presque
à pic, situé à l'est du Mt Olssôn ; ma is un e grande pa rt ie de cette glace trouve une
issue dans une vallée à l'ouest de la ligne de pa rtage du Glacier Blomstrand
(PI. v, l,1ft P.).

4 1.
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Le front du glacier dans le Port Blomstrand offre un dessin très particulier,
attendu qu e du côté du nord, une grande baie d'environ 1, 1 km . de longu eur, fait
une coupure dans sa masse. Il en résulte qu'une grande partie est presque entière­
ment séparée du glacier reposant en terre ferme. Le front tout entier depuis la
Presqu'lie Blomstrand, en con tournant la baie cn question, et jusqu'à la pointe sud
de la section occidentale du glacier, est une falaise. Le résidu de glace et de moraine
resté sur la terre ferm e est en pente douce vers l'ou est. Le glacier est exceptionnel­
lement fort crevassé, depu is le front jusqu 'à l'extrémité supérieure. Les crevasses
ont une largeur généralement peu considérable, le plus souvent de 0,5 à 2,Om, mais
on les rencontre partout.

La su rface du glacier est aussi très irrégulière. Il y a t rois échelons, un à 140m,
un à 2 20m et un à 300m d'altitude. Ajoutons qu 'on rencont re aussi de nombreuses
cavités allongées, atteignant jusqu'à 50mde profondeur et formant un angle plus
ou moins grand avec la direction longitudinale du glacier . La partie inférieure du
glacier est très ({ noneycombed » et laisse voir de nombreuses irrégularités allongées
ayant une hauteur de 0,50 à 0,7sm, qui y rend ent les mouvements sur traîneau très
laborieux (Pl. xu, r, Ire P .) .

M oraines. - Le Glacier Blomstrand a deux petites mora ines médianes, tout
près l'une de l'aut re, à peu pr ès au milieu du glacier (PI. XI, 1). Elles sont composées
de calcaire cristallin . Au côté sud du glacier , à la Presqu'île Blomstrand , il y a une
moraine latérale reposant sur le glacier. Il en est de même au côté nord , en contre­
bas des som mets de 465met de 4lsm. En avan t du résidu de glace reposant su r
terre, il y a deux moraines riveraines, qui ont environ 2 0 m de hauteur (Pl. VII) .

Elles sont composées de matériaux des terrasses con tenant des fragments de coquil­
lages. Ces matéri aux sont empruntés à des terrasses partant du pied du sommet de
465m et se dirigeant vers le no rd-ouest.

Variations. - Le Port Blomstra nd a été visité par l'expédition suédoise en
IB61. De cette expédition provient une carte dressée par J . W. Kuylenstjerna '. Il
résult e de cette carte que la grande baie glacée n'existait pas à cett e époque, et que
l'état du glacie r était à peu près ce qu'il serait , si le glacier allant de l'avant , com blait
la baie glacée, ou en d'aut res termes, s'il se trouvait de 7-8oomplus avancé qu e
maintenant. En 1892, une carte du Port Blomstrand a été prise par le Prince Henri
de Bourbon 3 . Il était alors à peu près dans le mêm e état qu'en 1861. Il résulte de
de tout cela qu 'entre 1861 et 1892 le Glacie r Blomstrand a subi un temps d'a rrêt ,
mais qu'il a rét rogradé de 7-Boomentre 1892 et 1907.

La Presqu'île Blomstrand est une région montagneuse isolée, ento urée de mer
et de glace. E lle est composée d'un calca ire crista llin rougeâtre, à structu re bréchi-

1 K. Chydenius, Svetlska ~xp~ditit"'~n till Sp~tsb~rgerr ar 1861 , 1. c. Voi r la carte.
• Voir Service Hydrographique de la Marine, 1904, no 5u5, MouiIlag~s des C8tes Ouest et N ord du

Spitf~rg.
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forme, et a par oppos ition avec ses entourages, des formes arrondies. Il s'y trouve
deux sommets, un de 374m et un de 35gm, où l'on voit de no mbreux blocs erratiques
de gra nit et de micaschistes de la formation de l' Hecla Hoek, Le long du rivage
il y a de no mbreuses grott es au niveau de la mer (PI. XII , r, Ire P . ) . La plus connue
est celle de Scoresby, située à l'ouest. Elle a été dessinée et décrite par Chydenius ' .
Ell e a 21 m de longueur, 131!l de la rgeur , et sa hauteur il la clef est d 'un peu plus de
41!l; la profonde ur de l'eau y est au ssi de 4m

•

La terre entre le Glacier Blomstrand et celui du 14 Ju illet comprend des portions
relativement considérabl es de terrains exempts de glaces, dans la région la plus voi­
sine de la côte, et quelque s sommets et crêtes dénudés entre le Glacier Blom strand
et celu i du 14 Juillet. Les plus hauts sommets sont vers l'extr émi t é est, où, à la
frontière entre le Plateau Isachsen, le Glacier Blomstrand et le Glacie r du 14 Juillet,
nous trouvons un sommet de 126Sm, le S~I Heiberg, autour duquel s'en gro upent
plusieurs autres d'une hau teu r à peu près égale. Les hauteurs de ces sommets vont
toujo urs en baissant vers la côte j il Ycn a toute une série ayant de 800 à goorn : leur
haut eur est pour la plupart comprise entre ces deux chiffres. La plupart des monta­
gnes à proximité de la côte on t entre 5 0 0 et 6001ll

• Le Pic Grimaldi fait exception :
son so mmet py ramidal, facile à reconnaltre de tous les cô tés, attein t une hauteur
de 805111

• Il constitue par suite un des plus beaux points de YU C qu'on pui sse imaginer.
T outes ces montagnes on t la forme de crêtes dentelées, excessivement étroites, ave c
pentes raides. Ces crêtes en ferment en tre elles des vall ées en forme de cirque (born­
daler) qu i sont toutes rem plies de glac iers.

Entre les montagnes et la me r, il y a partout, depuis le Glacier Blom strand
jusqu'à celui du 14Ju illet, u ne ceinture de terres basses d 'u ne la rgeur de 500 Ù 2900" ,
C'est la plat e- forme d'a brasion mentionn ée plus hau t, qu i a son maximum de la rgeur
au Cap Gui ssez, et qu i va en se rét récissant tan t du côté de J'intéri eur, vers la Baie
King, que du côté de la Baie Cross. Juste à l'ouest du Glacie r Blom strand s'étend
un marécage avec de nombreuses lagunes et un to rrent rapide ayant son origine à
l'ouest du Glaci er Blomst rnnd . Plus loin vers l'ouest, le terrain se relève, et de vastes
terrasses de gravier s'étendent jusqu' à la mer, où elles sc terminen t par une falaise.
Les plus larges de ces terrasses atte ignent une haute ur de 34ln

• Le tracé de la ligne
côtière va du Port Blomstrand vers le nord- ouest jusqu 'au Cap Guissez, après quoi il
y a déviation brusqu e vers le nord-nord-est. Sur la côte entre le Po rt Blom st rand et
le Cap Guissez débouchent plusieurs rivières, ou à proprement parler, des ruisseaux,
qui sont d'une importance assez considé rable; ils viennen t des vall ées relativement
exem ptes de glace, tourn ées dan s la direction du sud-ouest.

Outre les glaciers qui opèrent leur jonction avec le Glacier Blomstrand et celui
du 14 Juillet, il y en a encore 6 pet its finissan t à terre. L'un d'eux qui se termine dans

• K. Chydenius, Svenska u peditionen till Spttsbergen dr J861. t. e; p. 366.
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une vallée entre les sommets de 558f11 et de 41 5rD, juste au nord du Port Blornstrand,
a déjà été mentionné précédem ment: il a son extrémité inférieure à 70rD environ
d'alt itude et à 2,6 km . de la mer. Les 5 su ivants finissent à 1,7-2,1-2,2-2,8 et 2 km.,
ces distances éta nt comptées jusqu'à l'embouchure du torrent glaciai re, le plus
méridion al à 200m, et les au tres en al lant du sud au nord, à IOOIll au moins, à 300tn

environ, à un peu moins de 200m et à 300m au moins, au- dessus du niveau de la mer.
Le Glacier du 14 Juillet (PI. v, Ire P . et Pl. IX, 2, Jre P.) est un long glacier

relativement étroit qui a son origine près du Plateau Isachsen. Sa direct ion principale
est vers l'ouest, avec faible déviation vers le sud. Sa longueur est de 19,65 km. et sa
largeur entre 0,6 et 2,8 km.

La ligne de partage avec le Glacier Blomstrand a déjà été décrite (p. 24et 25). Du
côté du nord, le Glacier du 14 Juillet est contigu dans sa pa rtie supérieu re au Glacier
Loui sT inayre,dans sa part ie inférieure au Glacier d'Arodes.La pa rtie la plus orientale
de la ligne de partage est form ée par les ,Mil Rekstad. Entre le plus occidental de ces
monts et le s el Forel (1250m) une passe vers I OOOm d'altitude conduit au Glacier Lou is
T inayr e. La pente entre cette passe et ce glacier est à pic. La ligne de partage conti­
nue après le Sel Forel, en formant un grand arc convexe tourné vers le no rd, jusqu'au
sommet de 90om, qui est un nœud situé sur la ligne de partage entre trois glaciers,
Glacier d u 14 Juillet , Glacier d'Arod es et Glacier Louis T inayre. Sur cette crête de
800 à 900nl d'altitude, il n'y a aucune passe offrant une importance notable. Ent re les
points 909 et 833, la ligne de partage continue par une passe exempte de neige,
située à 700"" d'a ltitude ent re le Glacier du 14 Jui llet et le Glacier d'Arodes. Du
S" Giard, cette ligne de pa rtage cont inue sous la forme d'une crête très régulièr e,
la Chaine Casimir Périer, sans une seule passe permettant le passage. Il y a cepen­
dant une coupure étroite, à 350m environ d'altitude, ent re les sommets de 720met de
672"". Les hauteurs diminuent de plus en plus vers l'ouest: le Set Giard a 982rn, après
quoi viennent les sommets de 67om, de 72sm, de 720m, de 6j 2met de 535m, - celu i-ci
au plus pr ès de la mer.

Sur le cap voisin de la P" Redinger , on trouve trois lignes de rivage en ro c
solide. La plus élevée est à 105111 au-dessus du niveau de la mer, pu is il yen a une
à 33m de hauteur, et la troisième à 27m• La côte forme une falaise haute de 2 11'1 , qu i
s'étend vers le sud-est jusqu'à çoo" du front du Glacier du 14 Ju illet .

Le glacier lui-même commence à la ligne de partage recouverte de glace vers le
Plateau Isachsen, à une altitude d'en viron lOOOm. De la hauteur de la passe, on
descend dans un enfoncement en forme de chaudron (Pl. v, l,1re P . ) . Entre les
points 1009 et 748, le glacier se rétrécit con sidérablement, sa largeur en ce point ne
dépassant pas 600"". Mais il s'élargit de nouveau, et passe dans une vallée, dont la
largeu r augmente un peu vers l'embo uchure. Elle se termine dans une peti te baie
latérale au côté est de la Baie Cross, par une falaise d'une longueur de 1,75 km.

AjJluents. - Du côté du nord, il ne reçoit qu 'un seul tributaire. Celui-ci com-
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menee dan s le large cirque à l'ouest du S~I Fo rel, et aboutit au Glacier du 14 Juillet
entre le S~I Giard et celui de 929'" (Pl. v, 2, Ire P.).

Du côté du sud, il est grossi par six tr ibutaires. A l'extrémité nord-est, il y a
t rois glaciers étro its et forte ment convergents, se réunissant au même mom ent où
ils von t déboucher dans le Glacier du 14 Juillet au sud du point 787' A l'ouest de
ceu x-ci il y a encore un afflue nt moins important, après quoi vient le glacier, qu i a
son origine à la passe d'au moins 600'" de hauteur, située à l'est du Su Heim.

Des deux côtés de l'étroite crête allant de 342 à 856m d'altitu de, nous avons deux
glacie rs, l'un au nord , tout petit, tandis que l'autre, celu i du sud, est situé dans un
cirque colossal, ayant à son sommet 3,7 km. de la rgeur , mais 1,3 km. seulement à
son em bouchure. L'affluent le plus occidental, entre le sommet de 794"\ le M' Olsson
et le P ic Grimaldi , résulte de la conjo nction de t rois glaciers de moindre importance,
sépa rés pa r des crêtes ét roites.

Profi l.- La PI. K, 2 , représente le profil du Glacier du 14 Juillet. Ce profil passe
au milieu du front du glacier et suit la tr ace du courant jusqu'à la ligne de partage,
pour continuer ensu ite pa r le Plateau Isachsen jusqu'au point situé à 8650

' sur les
Montagnes Neigeuses, en remontant jusqu'à 150'" au -dessus de cc point .

L'inclinaison moyenne du glacier est M. = 2 ° 41': le profil forme trois parties,
où la pente et les distances sont comme suit :

Entre la ligne de pa rtage et la courbe de ôoo- ..
la cou rbe de 600'" et celle de 200"' . .• . . . •

2 00'" et le front du glacier . .

Crevasses. - Les observa tions que nous avons réun ies au sujet des crevasses et
des moraines pro viennent des excursio ns de la Mission et d 'un e excursion de M. Hoel
pendant l'expédi tion Isachsen en 1910, à la fin de juill et. Les crevasses principales
se présentent à la partie supérieure du glacier au nord du po int 577 (à l'est du SI!
Giard). Tout en haut , à peu près sur la cou rbe d'altitude max imu m, de puissantes
crevasses en forme d'arc commencent ;' l se mont rer : elles sont dirigées à peu près
parallèlement aux courbes de nivea u et peuve nt atteindre une largeur considérable,
jusqu'à IQm. Dans la part ie sud du glacier, elles étaient ouvertes, mais avaien t au­
dessus d'elles des pon ts en neige qui permettaient d 'y passer de nuit, lorsque la neige
éta it congelée. Plus bas, da ns la partie rétrécie, il y avait une masse de cre vasses
transversales qui étaient fort gênantes. Le mieux étai t de suivre Je côté nord, en
restant à proximité de la pa roi rocheuse. Du Set Giard et jusqu'au bou t, il y a aussi
un grand nombre de crevasses tran sversales, ma is qu i n'atteignent jam ais un e bien
grande largeur (0,5 à 2"'). A partir du point où commencent les morain es superfi­
clelles, les fissures cessent à peu près com plètemen t. La partie sud-ouest du glacier à
proximité de son front avait une surface fortement accidentée, comme la partie
inférieu re du Glacier Blomstrand.
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Moraines. - Le Glacier du 14 Juillet a trois belles moraines médianes (PI. IX,

2, t e P.). Aucune d'entre elles n'est bien puissan te, ca r on aperçoit partout la glace
entre ses pierres. Elles sont com posées de mica schiste, de calcaire cri stallin jaune
et rouge . La plus méridion ale ne contient que du calca ire de coul eur rouge.

Du côté du nord, et en partan t du fro nt , ce glacie r a sur une certaine distance,
en remontant , une mo raine latéra le de S à JOrn de hauteu r, reposant sur la surface
de la glace. Entre la glace et la paroi de la montagne coule u n torrent glaciaire . La
montagne est recouverte de moraines jusqu 'à zorn au-dessus du to rrent, à Soomen
viron du fron t (Pl. K, 1).

Au côté sud du glacie r, la morai ne latérale est fortement développée (Pl. II~ r,
Ire P. ) . Le glacier est actue llemen t en voie de rét rogradat ion , et tou t son anci en coin
sud-ouest forme u n résidu glacé im mobile, fortement recouvert de mo raine, et à
peu près entièrement isolé du reste du glacier. La mo raine qu i le recouvre est si
épaisse qu'on n'aperçoit la glace que sur le trajet du torrent.

Le glacier a aussi une moraine terminale j mais elle est composée de matériaux
si menus que les vagues de la mer et les courants marins l'ont presque entièrement
transformée en u ne digue de sable dirigée vers le nord-est. Sur le récif on vo it
cependant une petite éminence de 2_3m de hauteur , rep résentant un reste de la
vieille moraine frontale.

Cette digue en crochet , ainsi qu 'une autre se séparant plus au nord du front du
glacier, renferment une lagune, où la profondeu r à l'em bouchu re est de ( m, mais
plu s à l'intérieu r de 41l1

• En de hors du récif, le fond s'incline brusquement, si bien
qu 'a 7 0 1ll du rivage, la profondeur est déjà de zo" .

Sur la carte, Pl. H , le trait noi r au côté est du Ruisseau du Camp ind ique la
limite de la glace à découvert. Entre ce tr ait et le courant, le glacier est recouver t
d'une mince moraine de su rface. Au côté nord de la Baie du 14 Juillet , il y a un
pui ssant bloc errat iqu e en granit. Au côté est de ce bloc, la roche s'élève par une
pente assez régulière en partant d'u ne rive plane un peu plus large, mais au côté
ouest , il y a u ne falaise inaccessible, s'élevant à pic jusqu'à l'altitude d'environ 2 0

mètres.
Variations. - Dans le rapport su r l'expédit ion suédoise de 1861 1 on t rouve

un e gravure sur bois, représentan t peut-être le Glacier du 14 Juillet. Ce qui semble
s'y opposer, c'est qu 'il résulte du ra pport que la Baie Louis T inay re a été visitée à
deux reprises, tandis que rien dans le ra pport n'indique qu'on ait explo ré le Gla­
cier du 14 Juillet . Si la gravure représente ce de rnie r, il a dû être alors un peu plus
étendu qu' il ne l'est maintenant ; s'il s'agit au contraire du Glacier Louis Tinayre ,
on ne peut pas tirer de conclusions relativement à son avancement ou à son recul.

Dans le temps qui a précédé imm édiatemen t 1906, le glacier a su bi u n mouve-

• K. Chydenius, Svenska expeditiD1lt!n , il! Spe l$bergen àr 1861 , 1. C. p. 356.
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ment de recul, comme on s'en rend compte pa r l'examen de sa moraine terminale
et des pa rties e mortes s res tées au coin sud-o uest.

L e Glacier d'Arodes est un glacier rema rquablement étroit, tout Afait sépa ré des
glaciers voisins. Sa ligne de partage vers le sud suit la Chain e Casimir-Périer et a é té

décrite précédemment (p.28). Au nord il commence au som met de 90grn A l'extrémité
orientale, et continu e comme un e crête de 7-800"" de hauteur, d 'abord droit sur
l'ouest-nord-ouest, puis vers l'ouest-sud-ouest. La ligne de pnr tage s'élève alors A
800m d'altitude en atte ignan t les MU Ole Hansen et suit la crête de cette chaine, en
descendant jusqu 'au sommet de 486"" , qui est le sommet de cette ligne de partage le
plus voisin de la côte. On ne trouve pas une seule passe de que lque importance sur
tou t le côté nord du glacier.

Le Glacier d'Arodes est pa rallèle à celui du 14 Juill et. Il se dirige d'abord vers
l'ouest-sud -ouest, puis dévie par un arc ayan t sa concavité tournée vers le sud,
pour se diriger finalement vers l'ouest-nord-ouest. Sa longueu r est de 10,2 km.,
sa largeur est remarqu ablement constante, de 1,4 à I,S km. Sa pente moyenne
entre la mer et l'altitude de 650rn est : ~\ = 3° 28' . Le glacier se termine à la mer
par une falaise d'une longueu r de 1,25 km : il fait même légèrement saillie sur la
ligne de la côte.

Le glacier manque complètement de moraines médianes. On ne sait rien quant
à ses variations.

L e territoire triangulaire compris entre le Glacier d'A rodes, la Ba ie Cross et la
Ba ie L ouis Tinoyre, et le Glacier Louis Tinay re a son point cul minant le long de la
côte au nord et ù l'est du Glacie r d 'Arodes, où se rencontrent des somm ets ayant
goom, Boom et 775"' d 'altitude. De là, il Y a inclinaison vers le nord-nord-ouest . Ici
on a quatre glacier s, dont les trois plus orientaux sont dirigés vers le nord-nord­
ouest, tandis que le plus occidental va dans le sens de l'ouest-nord-ouest. Le plus
oriental de ces glaciers comme nce da ns un cirqu e entre les sommets de 800rn et de
786"" . La moi tié la plus orienta le de son front se heurta en J907 avec le Glacier Louis
Tinayre, tandis qu e la moitié la plus occidenta le allait se jeter à la mer par une
falaise. Il se forma ainsi un angle droit entre les deux fronts glaciaires aboutissant
à la mer (Pl. IV, 2 et Pl. XI, 4). La carte de la baie est part iellement construite
d 'après des photogrammes pris en 1906 du point 669 de la Presqu'lie du Roi
Haakon. Mais la distan ce est telle qu 'on ne peut d écider jusqu'à quel point les
circonsta nces, telles qu'elles se présenta ient en 1906, sont représentées correctement
sur la carte.

Le glacier qui vient ensuite est à peu près de même taille que le précédent, et
se te rmine à So" d'altitude environ, à 3Sorn de la mer.

Le plus grand des glaciers a son poin t de départ entre les som mets de 601III et de
77sm. Il finit à 60rn environ au-dessus du niveau de la mer, et à un e distance de la
côte égale à 4S01ll, par un front d 'une hauteur de 15 à ac" . Ce glacier est fort singu-
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lier, en ce qu'il n'a pas de vallée bien développée lui appa rtenant en propre, et par
son manque absolu de moraines. Il n'y a même pas trace de moraine de fond . La
glace pure reposait à même la montagne. Pa s de mo raine non plus à l'avant du
glacier, pouvant fou rni r l'ind ice d'une diminution de ses dimensions.

Enfin nous avons le glacier allant vers l'ouest-nord-ouest. Il est situé dans une
vallée profonde en tre les points 486 et 601. Il se termine à 70nl d 'altit ude et à 6IOni

de la mer .
Presque toute la côt e entre le Glacier d'Arodes et la P" Fanciulli et plus loin

encore ve rs l' int éri eu r de la Baie Louis T inayre, forme une falaise abrupte finissant
à quelque distance du glacier. Entre le Glacier d'Arodes et la p if FanciuIli , il y a
un e série de belles lignes de rivage à la même altitude que celles de la p te Redi nger
(PI. XII , 3).

Le Glacier Louis Tinay re peut être compté comme partant du Plateau Isachsen ;
il est dirigé ver s l'ouest, et descend à la Baie Loui s Tinayre (P l. IX, r, r" P.). Sa
ligne de partage avec le Glacie r du 14 Juillet et celui d 'Arodes a été déc rite précé­
demment (p. 28 et 31). Du sommet de goolfl situé sur la ligne de partage ent re les
trois glaciers, elle se diri ge vers le nord-o uest, en suivant la crête form ée par les
sommets de goom, de 786m et de 527m. On doit cependant observer que le glacie r situé
à l'ouest de cette dern ière heurte par la moit ié de son front le Glacier Louis Tinayre.

Le glacie r passe sans transition au Plateau Isachsen. Sa frontière est marquée
par une énorme crevasse a rquée, coïncidant à peu près avec la cou rbe de niveau de
850m

• En contre-bas de la crevasse, la surface de la glace est moins élevée qu'au-dessus,
et elle est sensiblement concave, tandis qu 'au-dessus elle est plane. Su r tout e la
distance entre le S" Finsterwalder (1184"') ct le Dôm e Neigeu x ( 1 184m),te glacier con­
fine au Glacier Louis Mayer. Leu r ligne de partage est la plus ha ute de toutes celles
existant entre les glaciers à l'est de la Baie Cross . Du Su Finsterwalder elle se dirige
par dessus les sommets de 1 IOÎ m et de 12 4 7 m, entre lesque ls il y a, à 700m au moins
d'altitude, une passe exempte de glace. Du Dôme Ne igeux, la ligne de par tage s' inflé­
chit au sud-est vers les Monts du Président Fallières, dont le point culminant est à
992m. Entre le Dôme Neigeu x el ce point cul mina nt, il y a, à 550m au moins une
passe exempte de glace . La ligne de partage se poursuit plus loin vers l'ouest jusqu 'au
sommet de 708m.

Le Glacier Louis Tinayre est formé par la con jonction de deux glaciers de gran­
deur à peu près égale, se réunissant au poi nt 400. La longueu r du glacier depuis
qu 'il quitte le P lateau Isachsen, est de I l,7 km., et sa largeu r dans sa pa rtie inférieure
de 1200 à 1800m

• Il se termine da ns la Baie Louis Tinayre par un e falaise de 1600m

de longueur. Aucun d es autres glaciers ne présente de condi tions de pentes aussi
irrégulières que celui-ci. Ent re le front et l'a ltitude de 250111

, la pente est douce. En
ce qui concerne le bras septentrional, la pent e va toujours en aug mentant à mesure
que l'on s'élève. Quant au bras méridional , il est au-dessus de 250m d'altitude d'abord
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assez à pic jusqu'à 60011I
, puisde nouveau à pente plus douce jusqu'à 7501ll d'altitude,

après quoi il est une fois encore plus à pic, jusqu'au moment où il atteint le plateau.
La pente moye nn e du glacier, du front jusqu'au plateau, est de 4° l ' .

Le bras septen trional est logé dans un cirque entouré de hautes montagnes,
surtout au no rd et à l'ouest: le S" Kilian, le Dôm e Neigeux et les Monts du P rési..
dent Fa llières. Le glacier suit alors une ligne dont la convexité est tourn ée vers le
nord, et est séparé du bras méridional pa r la crête montagneuse de I230m à 1061"',
qu i est diri gée vers l'ouest.

Dan s la passe située entre les Mtl Rekstad ct le sel Forci , le bras méridional est
fortement crevassé, en tout cas dans sa pa rt ie supérieure jusqu'au-dessous du nuna­
tak de 947m• Les crevasses fo rment de puissa nts arcs allant de paroi montagneuse ~

paroi mo ntagneuse pa rall èlement aux courbes de niveau. La pa rtie inférieure situ ée
vers le fro nt a, elle aussi, été vio lemment crevassée . Ma is comme le glacier se t rouve
en état de décroissan ce: ces crevasses se comblent de plus en plus. En juillet 1910, une
coupe long itudina le de la pa rtie inférieure du glacier eût offert l'apparence d' une
scie, les crêtes séparant les fissu res peu profondes ayant été ren dues de plus en plus
aigues pa r sui te d'ablation. La hauteur des crêtes n'é ta it guère qu e de 3 à 4m• On n'a
pas d 'observation s sur la partie moyenne du glacier.

M oraines. - Du côté nord du glacier , à roc" environ au-dessus de son front,
les con ditions glaciologiqu es sont les suivan tes: La montagne forme u ne pente à pic
ve rs le glacier . Au voisina ge le plus im médiat de Sa paroi rocheuse, la glace s'élève
au-dessus des parties voisine s, et est recouverte d'une moraine en couche mince.
Plus loin vers le deh ors, la glace est surmontée d 'une moraine de JOlD de hauteu r.

Depu is le fron t du glacier au nord de la Baie Louis Tinayre, jusqu'à IOOm en
dehors de celle-c i, s'élè ve une moraine riveraine en très bon état de conservation,
indiquant que da ns les tout de rn iers temps, le glacier a ré tr ogra dé de 100 ,n, En dehors
de cette pa rtie, on ne rencont re pas trace de moraine: on voi t que l' extrémité de
cette mo raine riveraine indi que quel a été le développement du Glacier Louis T inayre
au cours de l'époque post-glaciai re .

La montagne comprise entre le Glacier L ouis Tinayre ct le Glacier Louis Mayer
est la région la plus haute exista nt à l'est de la Baie Cross. ElIc se compose d'une
dizaine de sommets, don t le plus élevé, le sel Kilian, atteint un e altitude de 124711I
L 'alt itude di minue graduellement au fur et à mesure qu'on se rapproche de la cô te .
Les montagnes de celles-c i on t 730m au nord et 70 8 lD au sud.

En fait de glaciers, il y en a deux isolés, un au nord des Monts du Président
Fallières et un entre 1cs sommets de S70m et de 730m. Ils sont to us deux dirigés
vers l'ouest. Le prem ier , qui commence à l'ouest du sommet du Dôme Nei geux,
se termine à I OOM envi ron d'alt itude et à 680lD de la côte j l'au tre se termine à un
peu moins de Somd'al titude et à 330m de la côte . Nous avons en outre le splendide
glacier suspendu au côté nord du Dôme Neigeux, qui lu i a emprunt é ce nom. C'est
un tr ibutaire du glacier dont nous allons pa rle r.

l r.
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L e Glacier Louis M ay er débouche au plein milieu de la côte est de la Baie
Müller (Pl. VI, 2 , t" P.) . Sa trajectoire est sensiblement rectiligne et dir igée vers
l'ouest-nord-ouest.

Ce glacier est limité au sud par le Glacier Lou is T inayre, et nous avons précé­
demment décrit leur ligne de partage (p. 32). En quittant le Dôme Neigeux , elle se
dirige vers le nord-ouest jusqu'au sommet de 730m. Le glacier commence sur le
Plateau Isachsen, ainsi qu 'il a déjà été dit pou r le Glacier Lou is T inayre. La surface
régulière du plateau est brusquem ent interrompue par une puissante crevasse con­
tinue en forme d'arc, formant la limite de l'extrémité supérieu re concave du glacier.

On peut considérer la ligne de pa rtage comme allan t du som met de 1167"', au
nord-na rd- est du S" Finsterwalder, au sommet de 1 1 10'" su r la crête Drygalski. Au
côté nord du Glacier son tra c é est des plus tourmentés. En pa rtant du sommet que
je viens de ment ionner, il suit la crête Drygalski jusqu'au sommet de 1348"'. Ce
sommet constitue un important poin t centra l de partage entre trois glaciers : Glacier
Louis Mayer, Glacier de Monaco et Glacier Koller. De là la ligne de partage,
gagnant la crête des Dents de Scie, est déviée vers le sud-sud-ouest. Entre les som­
mets de 1242'" et 1IOOm, il y a un col exempt de glaces, à un peu moins de 7SoID
d'altitude. A partir du sommet de 11 00"'. il Y a un e déviation brusque ve rs le nord­
ouest, et la ligne de partage traverse un col de 7S0mentre le sommet de r roo" et
celui de 892'" da ns la Chain e .Michelsen. A partir de là, elle suit la crête de cette
dernière en se dirigeant vers le sud-ouest. Cette chaine offre plusieurs cols profondé­
ment entaillés, un à 600rn d'a ltitude ent re les sommets de 892met de 790m, un à
600menviron ent re les points 790 et 674, un enfin à 400mou un peu plus, vers le
sud-ouest, entre les sommets de 674m et de 844m•

Ce glacier a une longueur de Il ,4 km. et une largeur de 1200 à 1700"'. Il se
termine au côté est de la Baie Müller par une falaise ayant une longueur de I700m et
formant du côté du sud une continuation immédiate de la ligne de rivage, tandis que
vers le nord elle la dépasse un peu. Au droit du front du glacier, on a jeté un coup de
sonde de 40"'. La hauteur du front au-dessus du niveau de l'eau est d'au moins 30"':
le glacier a donc en tout plus de 70rn d'épaisseur.

La Pl. K, 3 représente le profil du Glacier Louis Mayer . Il part du milieu du front ,
suit la trace du courant ct continue par-dessus le Plateau Isachsen, en remontant
le glacier venant de l'est, au nord des 2 Sœ urs .

La pente moyenne du glacier est:
M = 4° 8' j X = II,35 km.

Le profil du glacier forme deux parties:
l'une entre la ligne de partage et la cote de 500m: ml = 6° 15' ; X I = 3,20 km.
l'autre entre la cote de 500m et le front : m:l = 3° 18' ; X3 = 8,15 km.

AjJluents. - Les tributaires les plus importants viennent du nord . Une partie
de la neige qui s'accumule dans le puissant cirque au sud de la Crête Drygalski,
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descend par l'étroite coupure existant entre les sommets de 942m et de I050m et va
fusionner avecle Glacier Louis Mayer. Entre les Dents de Scie à l'ouest et les sommets
de I348m, de 13IOm et de 1286m à l'est, un glacier se trouve logé dans une vallée de
cirque (botndal), profondément entaillée, avec des parois latérales ayant jusqu'à 800m

d'altitude. C'est là le plus grand des affluents du Glacier Louis Mayer. Entre les
parties sud-ouest des Dents de Scie et la Chaîne Michelsen, on rencontre un petit
glacier très abrupt, dirigé vers le sud-est et se terminant dans le glacier principal à
230m d'altitude.

Parmi les tributaires venant du sud, il convient d'abord de mentionner l'admi­
rable glacier suspendu dirigé vers le nord-nord-est, au côté nord du Dôme Neigeux
(Pl. IV, 1). C'est le plus caractéristique de tous les glaciers suspendus du district dont la
carte a été levée. Il est très à pic; sa pente moyenne, entre 150 et 900111 est M = 18° 26'.

Il ya encore une couple de petits glaciers de cirque, un de chaque côté du set Kilian.
Crevasses.- La partie inférieure du glacier est violemment crevassée: c'est sans

nul doute le plus crevassé de tous les glaciers de la Baie Cross.
Moraines. - Tant du côté du nord que du côté du sud, on trouve au front du

glacier, ainsi que sur une certaine distance en le remontant, des moraines riveraines.
On ne sait rien au sujet des variations subies par le glacier.
Le district compris entre le Glacier Louis Mayer, le Glacier de Monaco et le

Glacier Koller s'élève à des altitudes très notables. Parmi ses sommets trône le Roi
(1423111), le sommet le plus haut du district dont la carte a été levée, avec plusieurs
sommets voisins dépassant 1300tn d'altitude. En partant de là, les altitudes diminuent
dans tous les sens; mais nous trouvons encore, tout près de la côte, la Chaîne
Michelsen, où les sommets ont de 800 à 9°0111. Ces sommets forment ordinairement
des crêtes allongées, renfermant dans leurs intervalles des cirques et des vallées de
cirques de dimensions parfois considérables. Les montagnes situées le plus à l'est
forment une grande croix ayant son point de croisement à 1348111 d'altitude. Un des
bras est dirigé du nord-ouest au sud-est. La partie du bras située à l'est du point de
croisement, partie dénommée Crête Drygalski est remarquablement régulière, avec
altitudes de 1300tn

, de II IOI11 et de 1116111
• La partie du bras située à l'ouest du croise­

ment est plus basse, avec des sommets de 1242111 et de 866111
• Le bras dirigé du

nord-est au sud-ouest a son point culminant, le Roi, à 1423111, vers le nord, après
quoi les altitudes, diminuant du nord au sud, sont de 1400111, de 1348111, de 13IOI11 et
de 1286111• Dans les vallées de cirque comprises dans les quatre angles entre les bras
de la croix, il y a aussi des glaciers. Dans la partie nord-est de la chaîne se trouve
comme emmanchée une crête allant d'abord vers l'est-sud-est, après quoi elle
dévie vers le nord-est au sommet de 1171111 et continue vers le nord jusqu'au sommet
de II IO m• Sur cette crête entre les sommets de. 1171111 et II IOI11 s'embranche une autre
crête vers l'est ayant 1208111 d'altitude. A l'ouest de la croix, nous voyons deux crêtes
parallèles, les Dents de Scie et la Chaîne Michelsen, qui sont dirigées du sud-ouest au
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nord-est. La plus orienta le, les Dents de Scie, est assez courte, avec des sommets
de J096Ill., de 973l\1. et, tout au nord, de 1 1DOm. Dan s le prolongement de cette chalne
se trouve le sommet de 866m, déjà mentionné. La Chalne Michelsen, qui est la plus
occidentale des deux crêtes, est parallèle au Glacier Koller et à la Baie Ke ller, qu'elle
lim ite ve rs le su d-est . Cette crête a ses points cu lminants au nord (8gzm) et au sud
(844m), tandis que les sommets intermédiaires n 'ont que 790m et 6741D d'altitude.
Quatre vallées parallèles, dirigées vers le nord-ouest , form en t des sillons profonds
dans les flan cs de cette crêt e.

Comme on le voit, ces crêtes sont rangées dans deux directions principa les, du
nord-est au sud-ouest , et du su d- est au nord-ouest.

Les Dents de Scie et la Chaine Michel sen sont, comme nou s l'avons dit , cou pées
par plusieurs cols profonds. L 'un d'eux , de 700Ul au moins d 'a ltitude, entre les
sommets de I 2 4 2 1l1 et de 11 00"'\ est certa inement le col le plus profond de tout le
dist rict qu i a fait l'obj et des levés. Il en résulte, pour ces montagnes, une apparence
déchirée et dentelée.

Le Glacier Keller (PI. IV, 1) est situé ent re le Glacier Louis May er au sud, le
Glacier de Monaco à l'est, et les Glac iers Penck et Supan au nord . Sa ligne de partage
avec le premier de ces glaciers a déjà été décrite (p. 34). Avec le Glacier de Monaco, la
ligne de partage est form ée par les M U Bouvier, qui atteignent un e altitude de 946rn .
Le bras méridional du présent glacier va se confondre sans transiti on avec le Glacier
de Mona co, et son bras septentriona l est en connexion ave c le même glacier pa r
une haute passe située à ôoo" au moins d 'altitude, entre les somme ts de 82Slll et de
83olll,. Ce bras est également en connexion ave c le Glacier Penck pa r la Passe du
Prince, dont l'altitude est de ôoo", La ligne de partage de s eaux vers le Glaci er Penck
et le Glacier Sur a n suit ensuite une crête de SSOIll d'alt itude, allant vers le sud -sud ­
ouest entre les sommets de 667''' et de 77sm. Vers l'ouest , les deux glacie rs en quest ion
montent en pente douce au sommet de la crête, tandis que, vers l'est .la crête se dresse
à pic de 150 à SOOUl sur le Glacier Koller. Du point 775 la ligne de pa rtage gagne
le sud-ouest en su ivant la crête du Mont du Prince Olav, qui, ave c ses deux som­
met s de I020rn et de 979tn fait une chute à pic vers le Glacier Ke ller et la baie du
même nom, ta ndis que sa pente est douce vers l'ouest , où il opère peu à peu sa tra n­
sition vers la région basse située au su d du Glacier Supan.

Le Glacier Koll er est formé pa r le confluent de deux glaciers d 'importance à peu
près égale, l 'un vena nt de l'e st , l'au tre du no rd. Ils se réunissent à 300m environ au­
dessus du niveau de la mer. Après cette jonction , le glacier principa l con tinue ve rs
le sud-ouest pour aboutir à la Baie Koller, 3,9 km . au no rd-est de la pteDr Regna rd ,
par un e falaise ayant I SOOlll de longueur. La longueu r du glacier depuis le commen­
cement de son bras mé ridional est de 8,5 km. Sa largeur croit régulièrement de
l'extrémit é supérieure, où elle est de 900'fll, jusqu 'au front où elle atteint I500m•

Un coup de sonde à 25 0 1ll de distance de la côte du sud-est et à 500111 du front
du glacier, accuse un fond de 401ll, et comme le glac ier fait saill ie d 'environ
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351I1 sur le niveau de la mer, il en résulte que son épaisseur minimum est de 7sm,
mais probablement beaucoup plus considérable.

La pente moyenne, entre le front et le commencement du bras méridional est:
M=zo 50'.

Si nous considérons le bras méridional, décrit plus haut comme étant le glacier
principal, son inclinaison atteint un maximum à proximité du front. Entre ce front et
lacourbe de niveau de z50m, elle est de 3°56', et entre la courbe de 250nl et le Glacier
de Monaco (450m) de ZO 10'. En ce qui concerne le bras septentrional, son inclinaison
va toujours en croissant vers la Passe du Prince.

Du nord ne vient aucun affluent autre que celui déjà mentionné; du sud,
au contraire, il en vient plusieurs. La glace du glacier entre le Roi et les sommets
de la partie nord-est des Dents de Scie, se rend sans nul doute, pour une part, au
Glacier Koller, ce qui fait que la ligne de partage entre ce glacier et celui de Monaco
suit le glacier dans le sens de sa longueur à l'ouest du Roi. Enfin nous avons deux
petits glaciers ayant leur origine dans les cirques des Dents de Scie. Parmi ces cir­
ques, le plus occidental, celui situé entre les deux sommets du nord-est de la Chaîne
Michelsen et des Dents de Scie, est celui qui offre le plus d'importance.

Du côté nord-est de la Chaîne Michelsen, nous trouvons quatre petits glaciers;
celui qui est le plus près de la mer est le plus petit des quatre. Les autres vont en
croissant vers l'intérieur. Il n'y a que les deux les plus intérieurs qui aillent jusqu'au
Glacier Louis Mayer. Les deux petits glaciers situés le plus à l'ouest, se terminent,
l'un à plus de 1Som, l'autre à zoom d'altitude, le plus occidental des deux se termi...
nant par un front en forme de languette très à pic, faisant saillie sur une haute
moraine allant droit à la mer.

Moraines. - Au côté sud, on trouve une moraine latérale, allant du front en
remontant sur 1 ou z km. Il y a en outre sur la rive sud-est de la Baie KoUer des
moraines s'étendant du front du glacier à l'embouchure de la baie. Ceci semble
indiquer que le glacier qui nous occupe a donné lieu à des variations considérables,
mais en dehors desdites moraines, nous ne savons rien de ces variations.

La Presqu'île du Roi Haakon est une crête rocheuse singulièrement allongée,
allant un peu à l'ouest du nord, et formant une séparation entre la Baie Lilliehëôk
à l'ouest et la Baie Mëller à l'est. Vue du fjord, elle présente l'apparence d'une lIe,
en raison de l'eau et de la glace qui l'entourent presque entièrement. Sa longueur
est de II ,5 km., sa largeur, très régulière, est en général de z à 2,5 km.; elle est
coupée à peu près net du côté du sud, tandis que vers le nord, elle va en se rétré­
cissant plus en pointe. La ligne formée par la crête est un peu plus près de l'ouest
que de l'est, ce qui fait que la montagne est beaucoup plus à pic vers l'ouest. Elle
est composée de micaschiste brun, alternant avec des bancs de quartzite. Inclinaison
de 20 à 60° vers l'est, la direction coïncidant par conséquent avec faxe longitudinal
de la presqu'He.
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A l'ex tré mité nord se trou vent trois sommets aigus bien distincts, avec des alti­
tudes, du nord au sud, de 655m, de 66gm et de 7Û2m: ce dernier est le poin t cu lminant
de la presqu'île. Au sud de ce point les ha uteurs se régu lari sent et sont de 68aro, de
665IP , de 660m et de 568m (celle-ci étant la plus méridionale). Entre les sommets de
655m et de 669m, nous avons une passe à plus de 350m ; entre les sommets de 669m et
de 702m, la hauteur de la passe est aussi de plus de 350ffi

•

Tout le long de la côte occi dentale, les pentes vers la mer sont très à pic. C'est
ainsi qu 'au sommet de 7 D2m, l'inclinaison est de 38°. La face de la roch e continue
encore sous l'eau avec le même angle très prononc é, presq ue sa ns trace de rivage;
su r la plupart des points, il n' y a pas non plus de plate-forme littorale . Mêm e à pro­
ximité de la terre, la profondeur est partout considé rable, comprise entre 27 et
Som; elle ne va pas en di minua nt vers l'intérieur du fjord . Un coup de sonde
da ns l'an gle ext rême compris entre le Glacier Lillieh ôôk et la presqu'île accuse
Som. Autour de tout le côté sud, et au côté ouest de la P" Cadio, sur 2 km . ve rs le
nord, la côte est un e falaise avec plate-forme littorale . Dans les petites an ses, il y a
aussi un e étroite lisière sa blonneuse. D'un point situé à l'est du som met de 665m,

jusqu'a u milieu du second glacier en partant du nord, il y a au ssi (voir la carte
marine) une plate-forme littorale .

Tout au nord,l'i nclinaison est réguli ère du sommet le plus élevé jusqu' à la mer;
mais plus au sud, il y a tout en haut un e région plus plate qui fait ensuite un angle
assez brusque pour s'enfoncer dans la mer. Cette partie su pé rieu re plate est le résidu
d'un ancien fond de vallée. Du côté de l'est , la pente est plus douce, su rtout à
proxim ité de la mer, où il y a transition entre cett e pa rtie plate et la grande région
plate située au sud du glacier du fond de la Baie Mül ler. La profondeu r le long de
la côte est moindre qu 'à l'ou est , surtout vers l'extrémi té nord .

Vue de l'ouest, la crête rocheuse, qui a u ne longueur de II ,6 km., présente un
ca rac tère exceptionnel d'uniformité . Cette uniformité n'est guè re in terrompue qu e
par de nombreux ravins, fai sant des saill ies prononcées, et souvent bifurqués,
dirigés perpendiculairement à la côte. Au commencemen t de l'été ils sont remplis
de neige, et contribuent fortement à animer le paysage. Le côté est est de beaucoup
plus mou vementé, attendu qu 'o n y trouve des glaciers , et de s pentes plus variables
ainsi qu 'une riche végétation (Pl. r, l , Ire P . et Pl. VI).

Les glaciers sont ici au nombre de quatre, et très intéressants, attendu qu'i ls
forment u ne belle série représentant tous les genres d 'évo lut ion, depuis le glacier
supendu jusqu 'au glacier de vallée , en passant par le glac ier de cirque.

Le plus méridional est u n petit glacier sus pendu, se terminant à une altitude
d'environ 3 0 0 m• Le glac ier suiva nt est un glacie r de cirque, à l'est du sommet de
680m; il se termine à 1Somau moins d 'altitude. Les deux su ivants sont des glaciers
de vallée, qui par sui te de l'érosion qu'ils ont produite de rrière eux, ont disloqué
la crête de la montagne, où ils ont entaillé deux cols profonds. Leurs vallées se
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terminent vers l'ouest par des cirques, dont les parois ne font qu'u ne faible saillie
su r la surface du glacie r. Le plus mé ridional des deux glaciers est situé entre les
sommets de 702- et de 66gm, le plus septentrional entre les sommets de 66gmet de 655m•
T ous deux prennent fin à une altitude d'environ somau -dessus du nive au de la me r.

Ce qui distingue surtout ce district au poin t de vue botanique, c'est la r iche
végétation qu i prospère sur les rochers abrupts. hantés par des colon ies d'o iseaux,
et qu i fom saillie da ns l'int ervalle des glaciers. On rencontre ici plusieurs plantes
qui , sur la côte ouest, n'on t pas été rencont rées plus loin vers le nord que I'Isfjord ;
la région basse offre au ssi des ra retés que nous allons mentionner.

La grande roche à palmipèd es située au nord du Glacier du 14 Ju illet a au ­
dessous de ses précipices de puissan ts côn es de dé jections couverts d 'une abondante
végétation ; cependant elle n'appartient pas aux plus riches en espèces, la végétation
est pou r cela par trop cont inue : sur un e surface integra lement couverte de végéta­
tion , il y a en effet concurrence entre les espèces, et un cer tain nombre d'entre elles
l'emportent dans la lutte. On trou ve ainsi telle ou telle su rface , où poussent exclu­
sivement telle ou telle espèce de Poa ou de rOxyria digyna ; le Cerastium alpinum
a également ses districts exclusi fs, tout comme ceux que nous venons de mentionner .
Le long des petits cours d'eau, le sol peut être ent ièrement couvert de Chrysosple­
nium alternifo lium, var. tetrandrum , ainsi que d'une hépat ique, la Ma rehantia
polymorpha. On voit au ssi tel petit dist rict où poussent en abondance la Sax ifrage
hieraciifolia et le Trisetum subspicatum, Su r des deg rés du précipice, où la R issa
tridactyle nich e en grande abondance, on rencontre de riches collections d 'u ne
petite fougère, le Cyslopleris fragilis .

Près de la P" Fa nciulli, on trouve su r le sol couve rt de grav ier une végétation
extrêmement disséminée, comptant su rtout des espèces com me la Dry as OC/O­

petala, l'A ndromeda tetragona, la Sagina intermedia, l'A /sine verna, var. rubella, les
Carex rupestris et misandra, la LU'{ltla nivalis et la L. arcuata f. confuse. On peut
encore signa ler Je Salix reticulata, qui occupe un tout petit district, juste au droit
du front d 'u n glacier et à quelques mèt res seulement de ce dernier. Il est complète­
ment stérile et pousse de compagnie avec la Dry-as.

Le dist rict com pris ent re les Glaciers Lou is Tinayre ct Lou is Mayer offre une
végétat ion plus con tinue, mai s qui est moins remarquable au point de vue de sa cons­
titution. Le long des ruisseaux on trouve ici une plantureuse végétation de mousses,
mélangées de diverses espèces de Poa, de Ran uneulus suiphureus et pygm aeus.

T out à l' inté rieu r de la Baie Môller , la flore est plus riche en espèces. Rem ar­
quons spécialement l'Andromeda hypnoides sur les pentes du Mont du Prince Olav .
Cette plante fut trouvée à Green Harbou r en 1868. Elle a été également ret rouvée
en 1907 sur deux points de la Baie Cross, au Port Eheltoft et près des lacs situés à
l'ouest de la Baie Lilliehëëk, En ces dernie rs endroits, ain si que dans la Baie Môller,
on la retrouve sur des surfaces tout à fait restreintes.
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La partie sud de la presqu'He du Roi Haakon forme une roche à oiseaux ext ra­
ordinai rement riche. Ici nichent en gra ndes quantités la Rissa tridactyla, le Mormon
arcticus, l'A lea Brunichii, l'Uria grylle et le Larus glaucus. La Rissa tridactyla a
toujours ses districts bien délimités, où ne niche aucun autre oiseau. Ces districts
comprennent les parties les plus abrup tes des rochers. Le ren ard polaire est u n hôte
fidèle de ces pali ers toujours bien ga rn is. Sur les puissants cônes de détritus situés
en-dessous, on trouve une flore inté ressante . Ici, comme pa rtout d u reste dans les
roche s à oiseaux, ce son t les en droits modérément fu més, qui sont les plus riche s
en espèces ; su r ces points, la végétatio n a une couleu r brunâtre, et n 'est pas ininter­
rompue, comme aux endroits mie ux fumés, qui ont une couleur verte in ten se, et où
les plantes dominantes sont la Cochl éaria oJlicinalis, le Cerastium alpinum, l'Oxy ria
digyna et les différentes espèces de Poa.

Plusieu rs espèces rares ont leur domicile dan s ces montagnes, par exemple le
Ranunculus aJlinis, le Taraxa curn croceU1n , la Potentilla nivea f. subquinata et la
Potentille maculata. Su r les pa liers du précipice, on tro uve en riche abondance la
Draba arc/ica et la Draba nivalis,

4 . Le Glaci er Lll li eb OOk et le Gr a nd Glacier .

Le Glacier Lillieboôk et le Grand Glacier de la Baie Red remplissent une impor­
tante vallée, ressemblant à celle où aboutissent le Glacier King et le Glacier de
Monaco. La Baie Cross et la Baie Red forment la continuation de cette va llée vers
le sud et le nord . Cette puissante va llée est di rigée du sud-sud-ouest au nord-nord­
est . La ligne de pa rtage est située à u ne a ltitude de plus de 750m, et plus près de la
Baie Red que de la Baie Cross.

Le Glacier Lilliehôôk (Pl. II, 2 et P l. VII, r" P.) a son point de départ sur le Plateau
Staxrud et sur les névés situés plus à l'est, au point d 'origine du Grand Glacier de la
Baie Re d. Il se dirige ve rs le sud-sud-ouest et finit à la Baie Lill iehoôk. Il est co ntigu
vers le sud et vers l'est au Glacier Koller , ve rs l'est au Glacier de Monaco, vers le
nord au Grand Glac ier et au Glacier de Smeerenbu rg, vers l'ouest au Glacier de
Smeerenburg, au Glacier \Vaggonway et aux Sept Glac iers.

No us avons précédemment déc rit sa ligne de partage vers le sud et vers l'est ,
c'est- à-dire vers le Glacier Koller et celui de Monaco (p. 21 et 36). T an dis que cette
partie de la ligne de pa rtage est composée de crêtes dirigées essentie lle ment du no rd
au sud, et traversées pa r de s cols, le plus souvent étr oits, la ligne de pa rtage vers le
nord et l'ou est est bien moins prononcée, le passage de ce côté étant bien graduel
entre le Glacier Lillieh üëkçle Gra nd Glacier, le Glacier de Smeerenburg, le Glacier
W aggonway et les six plus méridionaux des Sept Glaciers.

Les montagnes situées en tre tous ces glaciers et le Glacier Lillieh ôôk n'exe rcent
pas sur la ligne de partage une influence comparable à celle des m ontagnes situées
à l'est du même glacier . La ligne le délimitant du côté de l'ouest ne suit pas le profil
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des montagnes, mais bien plutôt celui des masses de glaces . Il ne peut donc être
qu estion ici d'une ligne de partage des eaux, mais d'une ligne de pa rtage des glaces,
qu oiqu 'eUes coïncident somme toute. Les montagnes de l'ouest forment des dos moins
allon gés que celles de l'es t : le plus souvent , les sommets son t isolés ct les crêtes peu
allongées. Il y a entre les glaciers de l'ouest une différenciation moins grande qu' à
l'est; les passages sont bien plus insensibles : la forme accusée pa r les glaciers rap­
pelle celle d 'in landsis autant que celle de glac iers isolés.

De l'angle situé tout au sud entre le Glacier Lillichoëk et le deuxièm e bras du
Glacier Seliger, en partant du nord, la ligne de par tage forme un arc aya nt sa con­
vexité vers le nord-est, ver s le som met de 931'" du Plateau Stuxrud . De là, elle se
dir ige d'abord vers l'ouest à peu près da ns la direction du S" Myhre, puis vers le
sud , vers le somme t de 932'" dans l'an gle sud-ouest du Plateau Sta xrud. Après cela
vient une crête glacée s'aba issant de plus en plus vers le sud, ayant 750'" d 'alt itude
au nord, au voisinage du Glacier de Smeerenbu rg, ct 500'" vers le sud, à proximité
des plus méridionaux des Sept Glaciers. La ligne de partage a d'abord une alt itude
de 750mvers le Glacier de Smecrcnburg, pour rem onter ensuite an sommet de 1001 M

,

voisin du S" De Scue , et suivre de nouveau le dos glaciaire formunt la fronti ère vers
le Glacier Waggonway. Elle remonte ensuite jusqu'au sommet de 934'" et suit de
nouveau après cela la crête glac iaire formant la from ière vers les Glaciers N° 6, N° 3,
N° 2 et N° 1. Elle forme ensuite une courbe ver s l'est ct le nord , ct passe au sommet
de 484m au côté sud du Glacier Hess. De là elle se dirige ver s le nord-ouest, suit
d'abord la crête rocheuse de 484mil 342"', continue dans le même sens la traversée
du glacier, jusqu'à ce qu 'elle rencontre la surface de la mon tagne au sud du point
156; de ce point elle suit la crête de la roche jusqu'à la Baie Lill ieh ôôk.

Affl uents, - Nou s allons déc ri re les différents bras du glacier, en commençant
par le sud-est, Au no rd du Mont du Prince Olav, nous rencontrons un glacier rela­
tivement large, le Glacier Supan, qu i il coup sû r se réunit par en bas avec le Glacier
Lilliehôük ; mais cet te réunion n'est pas bien profonde ; la limite est marquée surtout
par une moraine superficielle, allant de la Fou rche dans le sens du sud-o uest vers
la Presqu'île du Roi Haakon (Pl. XVII , r, s- P . ) . Il Y a d'ailleurs une concav ité ent re
les deux glaciers. Le Glacier Supan , qui commun ique par en haut avec le Glacier
Albr echt Penck par une passe située il 650'" d 'alt itude, il l'est de la Fourche, est dirigé
vers le sud -o uest et se ter mine à terre il 1,3 km . du fond de la Baie Môller . Il a 10 km.
de longueur et de l ,l à 2,6 km . de largeur. Le fron t du glacier est entouré d'u ne
vaste moraine frontale. En avant , il y a un ter ritoire pla t, couvert de moraines et
parcouru pa r des torrents glaciaires (Pl. t, r , t" P . et Pl. IV, 1) .

La partie occidentale de la Fourche est entaillée par u ne vallée en cirque,
remplie par un glacie r qui va se réunir au glacier pr incipal à 300m environ d'altitude.

Au nord de la Fourche, nous trouvons l' important Glacier Albrecht Penck.
(Pl. XVI, 1, 3f P.), qu i a son point de départ dan s un e passe située à 735md'altitude,

6 1.
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où commence également un affluent du Glacie r de Monaco: le Glacier Loüe t , Il est
d'abord di rigé vers le sud sur une longueu r de 4 km .• mais fai t alors un coude brusque
vers l'ouest tant soit peu nord, autour de la montagne de lo35m

• Il conserve cette
di rection su r 5·6 km. de longueur, pour déboucher finale ment dan s le Glacier Lillie­
h üëk, entre les points 333 et 347. La longueur totale du glacier est de 9~ I O km. , et
sa largeur de 1,4 à :2 km. Sa pente est régulière et douce jusqu 'à la hau teu r de la passe,
à peu près pa re ille à celle du Glacier Lillieh ôôk, en contre-bas du point de réunion.

Le glacier suivant est le Glacier Hellmann, commençan t dans un cirque de la
Chaine De Lap parent. Par l'érosion qu'il a opérée en ar rière, ce glac ier a presqu e
entièrement dét ruit la chaîne qui existait autrefois, de tell e sorte que les amas de
neige de la passe de 735mreposent à peu près directem ent su r la partie supé rieure du
cirque. Le glacier est dirigé ve rs l'ouest et aboutit au Glacier Lilliehôôk entre les
points 347 et 424. Entre Je premier de ces points et le poin t 331, il Y a une pet ite
morain e supe rficielle . Le glacie r a 4 km . de longueur et de 1,2 à 2 km . de largeur.

Le Glacier Hellmann est séparé du glacier suivant par une longue crêt e ét roite ,
se terminant pa r un sommet de 755Jn faisant saillie très avant dans le Glacier Lillie­
h ëëk. Le glacier situé au nord de cette crête a peu de longueur (elle ne dé passe pas
3 km.), mais une la rgeur considé rable, atteignan t de 2,8 à 4 km. La crête située à
l'est , qui fait pa rtie de la Chaine De La pparent , est.entre les sommets de IOOO lD ct de
816lD

, inter ro mpue par une passe glacée , ayant au moins 70 0 m d 'alti tude , ct condui­
sant au Glacier Loüet , Ce glacier (au nord du Glacie r Hell mann) a son point terminal
dans le Glacier L illieb ôëk entre les points 424 et 525. Dans la pa rtie intern e du
glacier, il Y a en saillie un nunatak de 583m•

Plus loin vers le nord suit un glacie r, situé dan s u n cirque de form e typique,
entouré de quelques-unes des plus hautes monta gnes de la région levée: le Moine
( I 222 nl

) , le Mont Glacé (1035ID
) et la T ente ( 1 194m) . En tre les deu x points me ntionnés

en de rnier lieu, u ne passe praticab le, recouverte de glace, conduit à u ne altitude de
750111 au Glacier Loüet. La direct ion du glacier est exactement opposée à celle du
Glacier Lill ieh ëôk. Il débouche dans ce dernier à u ne altitude de 650m.

Au côté occidental du Glacie r Lilliehôëk, tous les bras de glacier sont en co n­
nexion les un s avec les aut res. Quant à dire s' il peut être quest ion de véritables
bras, ou s'il ne convient pas de con sidérer toute la pa rt ie occidentale du glacier
comme con stituant un e masse seule et unique, dont la continuité est interrompue çà
et là par des som mets isolés, ou su r d 'autres poin ts pa r des crêtes allongées, de forts
doutes peuv ent s'é leve r à cet égard (Pl. XIII, 2 et Pl. XVII, r , 3c P .) . En tout cas, il y a
une différence notab le entre l'ouest et l'est , où nous avi ons des glaciers bien définis,
renfermés entre de hautes crêtes les isolan t l'un de l'autre . La glaciation est bien plus
forte du côté de l'ou est : ici la couvertu re de glace n'est pas tellement fondue qu' il ait
pu s'y former des cirques avec glacie rs de cirques isolés.

Tout au nord , les affluents occidentaux du Glacier Lilliehôôk sont dirigés vers
le sud; lorsqu e nous avançons vers le sud, nous les voyons dévier de plus en plus
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vers l'est et le nord, et le plus méridional se dirige vers le nord-est. C'est ainsi que
l'affluent venant du Plateau Staxrud est dirigé vers le sud-sud-est. Il en est de même
du Glacier Darboux et du Glacier Becquerel. Le Glacier Cailletet est dirigé vers le
sud-est, le Glacier Brückner vers l'est et le Glacier Hess vers le nord-est. C'est de la
mêm e faço n que la direction des glacie rs se modifie de l'aut re côté de la ligne de
partage, où la di rection du mouvement est somme toute opposée à celle des précé­
dents glaciers. A partir du Glacier de Smeerenburg, il se produit une mod ification
graduelle dans la di rectio n du mouvement , par le Glacie r w oggonway et les Sept
Glaciers, jusqu'au plus méridional d'en tre eux , qui sc dirige vers le sud-o uest. Ceci
semble ind iquer que les vallées renfermant ces glaciers ont une origine exclusivement
glaciai re due à l'érosion opérée pa r les glaciers qu i, à part ir de la ligne de parta ge,
se meuvent da ns tous les sens.

Du S~I Myhre (10201A
) par t vers le sud ct le sud-sud-est une crête mo ntagneuse,

forman t une assez bonne ligne de partage entre le glacier principal ct un bras de glacier
dirigé de la fronti ère vers le Glacier de Smccren burg (Pl. xm, 1). La passe entre ce
dernier et le Glacier Lillieh ôôk est située à 750md'alt itude, entre les sommets de
932111 ct de 985111. Ce dern ier est le plus septentrional de tout un groupe de sommets
et de crêtes isolés, dont les plus marqua nts ont des alti tudes de 100 1111

, de ]016­
(S" De Seuc), de 927111, de 94sm et de ç o g'" , Ces sommets forment une ligne imparfaite
de pa rtage entre le bras de glacier venant de la frontière vers le Glacie r de Smee­
renburg et le Glacier Darbou x, attendu qu'entre la plupa rt de ces sommets il y a
des passes couvertes de glace.

Au sud du grou pe de sommets environnant le S" De Seuc, le Glacier Da rboux
se fraie un chemin. Il est en con nexion et avec le Glacier W aggonway ct avec le
Glacier N° 6. Sa ligne de parta ge avec le Glacier W aggonway est il 700n' d 'altitude au
moins, av ec le dern ier à 650'" au moins. Il est impossible d'indiquer avec une
exactitud e ap proximative où com mencent ct finissent ces glaciers.

Le glacier suivant est le Glacier Becquerel, tres imparfaitement isolé du précé­
dent pa r la crête de peu de longueu r aya nt des sommets il 855"', 884'11 ct 82501

•

L'extrémité dénudée la plus basse de cette crê te est il 472'" au-dessus du niveau de
la mer. Les deux glaciers commencent au névé de 650'" d 'altitude , qui ser t aussi de
poin t de dé pa rt au Glacie r 1\06.

Le Glacier Cailletet est bien séparé du Glacier Becquerel ù sa partie supérieure,
par un e crê te dirigée vers le sud-ouest, avec sommets de 88oQI

, 881m, g6gm et 682m• La
crête est cependant interrompue pa r trois cou pures recouvertes de neige et ay ant
700" , 700m et 600m d'altitude . Ce glacie r est borné par le Glacier N° 6 et le Glacier
N° 3. Sa ligne de pa rtage est à 500'" au mo ins d 'alti tude.

Le Glacier Cailletet est dan s toute sa longueur en connexion avec le bras de
glacier situé plus au sud. La frontiè re est cependant marquée par une crête neigeuse,
avec u n seul nunatak en saillie , le Pic du Signal, qui a 331- d 'altitude et dépasse la
surface neigeuse de 50· envi ron.
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Le Glacier Brüc kner n'est lui aussi que très imparfaitement isolé du précédent,
par deux basses et courtes crêtes rocheuses, ayant entre elles une passe neigeuse
de 44411Id'altitude. Le Glacier Brückner est en connexion avec les Glaciers N° 3, N° 2

et N° 1; la ligne de partage est à Soorn au moins.
Au sud du Glacier Brückner vient un petit glacier bien délimité . Il est situé dans

une vallée en forme de ci rque, encadrée pa r des sommets de 7I 6met de 6Soro• La
paroi arrière du cirque n'est cependant pas complète, le glacier étant par une ouver­
ture de Scan, de largeur en connexion avec le district de névés se rat tachant aux
glaciers voisins.

Puis vient le Glacier Hess, séparé de son voisin septentriona l par un e crête qui,
d'u ne altit ude de 71 6m (vers l'ouest) descend vers l'est jusqu 'au moment où elle
plonge, il 2gS m d'altitude, sous la surface du glacier . Vers le sud, le Glacier Hess est
sur une longueu r considé rable connexe de son voisin, le Glacier 0 yen. A sa pa rtie
supérieure , il en est séparé par la crête allant de 484m à 342md'altitude et par le som­
met de 590" . Le Glacie r Hess est d'ailleurs en connexion avec le Glacier N° 1 : ici la
ligne de part age descend assez brusquement à 450md'alt itude au moins. Le glacier
est dirigé vers le nord-est ; mais à l'endroit (point 156) où il fait sa jonction avec le
Glacier Lillieh ôëk, ses masses glacées sont contraintes de faire un angle brusque vers
le sud-sud-est.

Le Glacier 0yen (Pl. Il, 3~ P. et Pl. XIII , r , 3c P .) n'appar tient , il vrai dire, au
système Lilliehëük qu 'en ce que, en sa parti e inférieure et sans limite bien définie, il
se met en com mun ication avec le Glacier Hess. Vers le sud, le glacier est borné pa r
une crête rocheuse descendant régulièrement vers l'est du sommet de 622l13

• La part ie
supérieure du glacier se réunit par deux passes aux névés apparten ant au x glaciers
voisins. Le glacier se dir ige vers l'est, et a une longueur d'environ 3 km. Il a son
maximum de largeur, :2 ,9 krn., à sa partie inférieure. Il se termine par deux langues
bien distinctes, ayant ent re 50 et 100mde hauteur au -dessus du niveau de la mer à
4ooRl. de la côte, la distance comptée de l'angle occidental du front ouest du Glacier
Lillieh ëok. Le front du Glacier 0 yen est à pente brusque , mais n'est pas vertical ;
il est recouvert de moraines. Dans sa partie septentrionale, le glacier a une moraine
médiane de 800" de longueur.

Dimensions, - Le Glacier Lilliehôëk a une longueu r d'envi ron 25,5 km. , comptée
depuis la ligne de partage avec le Grand Glacier allant à la Baie Red . Sa largeur est
des plus va riables; elle atteint son minimu m entre le sommet de 88 111I et celui situé
au nord -ouest du sommet de 991 11I; en ce point elle est de 1,85 km. Plus bas il s'é largit
beaucoup ; au près du Moine il a 3,7 km. A pa rtir de là, la largeur va régulièrement
en croissant; le maximum est de 10 km. enviro n, imm édiat ement avant qu ' il ne
pénètre dans l'étroite vallée formant la cont inuation de la Baie Lillieh ôôk. Il n'y a
que cette dernière part ie du glacier, mesurant 1,5 km. de longueur ct plus de 3 km.
de largeu r, qu i ait la form e d'un glacier ordinaire de vallée. Ce glacier se termine
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dans la baie du même nom , pa r une falaise de 3, r km . de longueur, falaise qui en 1906
avait dans sa partie occidentale entre 25 et 501Q de hauteur (PL H).

La pui ssance de ce glacier est considé rable. Dans l'a ngle même formé par le
front du glacier avec la Presqu 'île du Roi Haakon , on trouve un coup de sonde de
Solll, et à 1000111 du front, il yen a , au milieu du fjord , un au tre de 206"'. Dans sa
partie occ iden ta le, l'extr émité du glacier est située juste au niveau de l'eau. On peut
donc évaluer sa puissance max imum à 240 ou 250"\ Le glac ier drai ne un distric t total
de 355,2 km" .

De cette surface se placent (vo ir la ca rte, Pl. D) :

entre a et 100m 21,00km2

100 - 200 32,00 ­
200 - 300 38,40 ­
300 - 400 53,00 ­
400 - 500 60,00 ­
500 - 600 50,00­
600 - 700 57,92 ­
700 - 800 32,88­
800 - 900 10,00 -

355,20 km2

A l'aide des t rois poi nts connus du pro fil transversal du fond du fjo rd , nous
avons, en em ployant la formule de Simpson, calculé la section du glacier au-dessous
du niveau de s eaux. Si l'on y ajou te 13 pa rtie du front dépassant ce niveau, en sup­
posant sa haut eu r moyenne égale à 40"', on ob tient un e section de 0,5 5 km".

Quant à la partie in férieure, don t la longueu r est dc 1500"' environ, sa coupe
transversale est très ir régulière. A 1 km . environ an-dessous du fron t, voici quel était
le pr ofil en juillet 1907 (PI. Il , 2 ct Pl. V IJ ~ r , Ife l' . ) :

En pa rtant de J'ouest, le glac ier s' élève Cil r ente raide, si raide qu'il faut y
entaill er des marches po ur procéde r à l'ascen sion . Alors commence une petite plaine
avec des fissures ma rginales de peu d 'imp ortance . Ccuc plaine sc trouve à une altitude
de 73n,. Après cela vient une crête à 90menvi ron s' élevant nettem ent au-dessus de la
région environn ante. Ell e s'é tend il 150o,n envi ron en rem ontant Je flanc ouest du
glacier . Cette crête a de for tes crevasses ayant jusqu'à la ou zo'" de largeur, qui pa r
leur d irection, d'ou est-nord- ouest à est-sud-est montrent cla irement qu e ce sont
des crevasses marginales. Au commence ment de l'été, elles sont pa rtiellement rem­
plies d'eau de la plus mag nifique couleur ve rt bleuâtre. Plus ta rd cette eau disparaît,
et l'on voit alo rs que les crevasses on t de 10 à 20m de profondeur ; leur fond est
formé de neige à surface irrégulière. Les parois ne sont pas verticales, mais forment
des angles de 70 à 80°, La crête est si fortement fissurée qu'en 1907 il était absolu­
ment impossible de traverser le glacier sur son kilo mètre inférieu r. Plus loin vers
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l'est, le glacier montre une dépression bien marquée et presque absolu ment exempte
de crevasses. Celles qu'on y rencontre sont des crevasses transversales ayant de 0,5
à lm de largeur. Dans cette dépression cou lent trois petits rui sseaux donnant ainsi
nai ssance à deux crêtes pa ra llèles. Ces ru isseaux sont à des alt itudes comprises entre
41 et 47lD

, les crêtes à 6-7'" plus haut . En partant du plus oriental des rui sseaux, la
su rface d u glacie r va régulièrement en s'élevant de faço n à attein d re une altitude
d'environ 70rn au-dessus du niveau de la me r, après quoi cette su rface est tout à fait
plane vers l'est. Depuis le plu s oriental des trois ruisseaux jusqu 'à 4- S00Ql de l'extrémité
orienta le du glacier, la surface est sillonnée de puissant es cre vasses t rans versales
allant de l'ouest à l'e st, augmentan t constamment de largeur à mesure qu 'on avance
ve rs l'est. Elle s finissent par avoir un e la rgeur atte ignant jusqu'à 501D ou même plus,
tand is qu e les crêtes glacées intermédiaires n'ont que de 5 à zom de la rgeur. Il est
imp ossible de passer d'u ne de ces crêtes su r l'a utre . Les de rniers 4-500m du glacie r
(vers l'est) sont si violemment crevassés qu'ils fon t l'impression d'êt re form és d'un
véritabl e chaos de séra cs.

La surface est très régulière et très plane: on n'y trouve pa r exemp le pas de
collines pareilles à celles rencontrées à la partie inférieure du Glacier Blom stra nd .
Par con tre, on y constat e la présence d'un e quantité de petite s cav ités cylindriques
dont le fond est recouver t de poussière noire, Ces cavi tés ont l_Zcm de diam ètre et de
4 à 6cm de profond eur,et sont remplies d'eau , qui est recouverte d 'un e mince couche
de glace , même pendan t les jou rnées les plu s ensoleillées de l'é té.

A plus de 1500"1 au-dessus du front du glacier, la cr ête occidenta le mentionnée
plus haut n'existe plu s, mais la dépression médiane est parfai tement ca ractéri sée
jusqu 'à 200"1 environ d'altitude. Partout on rencon tre en montant des crevasses
t ransversa les, ma is nulle pa rt assez no mbreuses pour rendre le passage impossible.
Mêm e au voisinage de la terre de l'est, le glacier n'est plus infranchissable, dès qu 'on
est arr ivé à 1500"1 du fron t . On arrive finalem ent, vers les 2001D d 'altitude, à une
région où les crevasses sont recouvert es de neige. La neige recouvrant les crevasses
a un niveau un peu inférieur à celui de la glace . E nfin, à 4-500"1 d'alt itu de, tout le
glacier est couvert de neige, et l'on ne voit plus trace de crevasses.

M ouvement. - Pour mesurer la vitesse de translat ion du Glacier Lillieh ôôk, on
disposa à la fin de juille t 1907 un e rangée de pier res allant du bord occidental
jusqu'un peu au-delà de la ligne médiane. La distance entre le fron t du glacier et
cette rangée de pier res éta it d 'un kilomètre. L'emplacement des pierres était fixé
par un levé au théodolite entre les pierres elles-mê mes et les points en vironna nts de
triangulation, Les levés furent continu és pa r l'expédition Isachsen en 1909 et 1910,
et les résult ats sont encore l'objet de calculs j tout ce qu e nous pouvons faire savoir
dès maintenant , c'es t que le maximum de vit esse a été relevé su r la pierre située le
plus à l'est, qui, entre le 27 juillet et le 27 août 1907 se déplaçait avec une vitesse de
o,401ll pa r jour,
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A blation. - Sur la même ligne que celle formée par les pier res en question,
on releva aussi en J907, et cela sur deux points différents, l'importance de l'ablation,
au moyen de baguettes de frêne, d'une longueur de 4m, qui furent enfoncées de 31D

dan s la glace. Sur l'un des point s, situé Ù 41 m au-dessus du niveau de la mer, on
t rouva qu 'elle s'éleva à o,64n

• en tre le 28 juillet Ù 6h 45 de l'ap rès-midi et le 27 août à
la même heure : 30 jours. Au second endro it (64n, au -dess us du nivea u de la mer) elle
fut de 0,54'" pendant le même intervalle de 30 jours. La première localité est à 200m

enviro n à l'ouest de la ligne média ne , la seconde Ù 1 km. environ plus loin vers l'est.
Vêlage. - Une des choses qu i frappent le plus, la prem ière fois qu 'o n pénètre

dan s la Baie Cross, c'est la quantité de grands icebergs qu'on y rencon tre. Tandis
que les blocs provenant du vêlage da ns la plupart des glaciers du Spitsberg sont tou t
petits et ne peuvent nullement être comparés aux icebergs du Gr ënland ou du pôle
sud , ceux de la Baie Cros!', provenant du Glacier Lil lich üôk.sont très consid éra bles.
Ils att irèrent par su ite la plus vive at ten tion d ès ln prem ière expéd ition scientifique
qui visita la Baie Cross, l'expédition suédoise de 1861. C'est ain si que Chydcnius 1 écri t
comme suit :

t: T outefois c'est principalement le grand glacier au fond du bras nord-o uest du
fjord, qui force l'attention du visiteur, et cela bien avant qu 'on ne soit en vue du
glacier j on ne peut manquer de voir son attention se fixer sur les blocs d'u ne gros­
seu r inouïe, eu égard aux circonstances habituelles du Spitsbe rg, qui sont continuel­
lem ent vêlés et passent en vue de l'a ncrage (Po rt Ebeltoft) pour se rendre en
pleine mer. Ils arrivent assez souvent avec une hauteur au -dessus de l'cau de 4 0 - 50

pieds, avec une longueur ct une largeu r de 150 -20 0 pieds, ct 0 11 peut à bon droit
qualifier de véritab les icebergs, ces masses énormes , auxquelles il est impossible de
co mparer, il s'en faut de beaucoup, les ma sses pro vena nt des grands glaciers de la
Baie W ijde, de la Baie Magdalena, des Sept Glaciers, etc. » L'exp licat ion de ces
conditions exceptionnelles sc rattachant aux glaces du Glacier Li llieh ôôk doit êt re à
bon droit cherch ée dans la grande profondeu r J e la Baie L illich ëôk, qu i dépasse
tellem ent celle de la plupart des autres fjords.

Les dim ensions des icebergs du Glacier Lill ich ôôk, que nous venons de signaler,
ne sont nullement exagérées pa r Chyden ius. Nous avons nou s-mêmes vu dans cette
baie des icebergs ayant 20 1ll env iron au-dessus du niveau de l'ca u, ct 80- 100'" de
longueu r.

La plupart des glaciers du Spitsberg se meuvent avec une lenteu r excessive .
Même un glacier au ssi considé rable que celui de la Pointe des Renards dans le
Bellsund, se meut suivant ~l . de Carfort, à 900'" de la moraine de droite, avec une
vitesse journalière de I clm 1. Le Glacier Lilliehôôk a une vitesse au moins 3 fois plus
grande, mais c'est là encore un e vitesse bien réduite .

• K. Cbydenius, Svenska expeditionen till Spetsbergl$n dr 1861 , 1. C. , p. 351.
1 Cbarl es Rabot, L es variation s de longueur des glacierr, 1. e., p. 69.
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Les glaciers se rendant à la mer sont donc minés de plus en plus par l'eau de
mer relativement chaude, dont la température pendant l' été varie généralement
entre 2° et ô-. La partie du glacier dépassant le niveau de l'eau, doit donc être pré­
cipitée dans la mer, lorsqu e son poids devient trop gra nd . C'e st a insi, en effet,
qu'a lieu le vêlage du Glacier Lill ieh ôôk. Mais il vêle aussi par suite de la pression
hydrostatique, comme les glaciers du Grünland, ct c'est de là que provien t le vêlage
des gros icebergs. En considérant les conditions de profond eur,on reconnaît que le
vêlage doit s'exp liquer pa r pression hyd rostatique, au moi ns par places. La profon­
deur en avant du mil ieu du front atteint 200 m environ. La hauteur du glacier au­
dessus du niveau de l'eau est pa r places de zsm seuleme nt . Il y a donc là, on peut
le voir, les conditions requi ses pou r le vêlage par pression hydrostatique. Si le vêlage
est important , il lui arrive de remplir tout e la Baie Lillieh ôôk, si bien qu'un bat eau
à rames ne peut plus avancer. Le 29 août 1906 à 7" de l'ap rès-midi, il se produisit
un pareil vêlage (Pl. x, 3' P.).

Les moraines sont excessive ment peu développées da ns ce pu issant glacier. Le
Glacier Li llieh ëôk proprement di t n 'a réellement pas de moraine superficielle . La
surface du glacier est remarquab lem en t propre: on n'y trou ve pas la plus petite
pierre. Çà et là seulement un peu de poussière minérale et de restes végétaux, qui ,
lorsqu 'on examine le glacier d'une certaine hau teu r, pa r exemple de la Presqu 'île
du Roi Haakon,sc rangen t en dessins régul iers correspondant au x lignes de transla­
tion de la glace (Pl. XIII, 2 ) . Çà et là aussi un cadavre d 'oiseau . C'est seulement à
la frontière du Glac ier Su pan qu 'o n trouve la mo raine médiane ou la téra le, dont
nous avons signalé plus haut l'e xistenc e. De plus, on t ro uve su r la pente raide à
l'ouest du Glacier Lillieh ôôk une mince couche de matériaux de moraine provenant
de la progression d'une moraine in terne par suite de fonte (Pl. II, 2). Cette couche
s'étend su r I, Skm ., en remon tan t à par tir du fro nt. Enfin on trouve au côté ou est
du glacier un e morain e r iverain e de 8 à gm de hauteur, allant du bord extrême actu el
du glacier jusqu 'à un e dis tance de 100- 200m (Pl. XI, 3). Q uoique ses parties terminales
soient recouvertes de plantes, elle fait cependant l' im pression d'être d 'âge récent,
indiquant que ce glacier se serait trouvé, il n 'y a pas bien longtemps, à un niveau
notablement superieur. C'est ce qui sem ble également prou vé par la monta gne
située à l'ouest de la pa rtie inféri eure du glacier. A Som environ de hauteur au-dessus
de la ligne termin ale du glac ier, on rencont re en effet ici u ne ligne bien marquée,
formant une limite ent re la surface du haut, qui est de couleu r foncée en raison des
lichens qui la recouvrent , et les roches du bas , qui sont de couleu r tout à fait clai re,
parce qu 'on n'y rencontre pas t race de liche ns. Il en résulte auss i avec ce rtitude,
que le Glacier Lillieh ôôk aurait eu, il n'y a pas fort longtemps de cela, un niveau
bien supérieur à son niveau actuel.

Variations. - L 'expédition sué doise de 1861 est la seule qui ait jusqu'ici rien
écrit au sujet du Glacier Lilliehôôk. Dan s le livre de Chydenius 1 on trouve des détails

1 1. c. p. 35:1 et suiv.
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sur ce glacier, où l'auteur ne réussit pourtant pas à arriver, parce que la Baie Lillie­
hëëk était remplie de glaces flottantes résultant de vêlages. Sur la carte qui accom­
pagne le livre de Chydenius, le Glacier Lilliehëëk est rapporté avec une longueur de
4 km. plus grande que celle qu'il a maintenant, attendu qu'il arrive presque jusque
par le travers de la pte Dr Regnard. Il est difficile de décider jusqu'à quel
point cette carte est exacte, mais il est assez rationnel que la longueur du glacier
ait été plus grande alors qu'elle ne l'est aujourd'hui. C'est ce que semblent aUSSi
indiquer les nombreux vêlages signalés par Chydenius.

Le Glacier Lilliehëôk est d'une très grande beauté. A vrai dire, il n'offre pas un
spectacle aussi imposant que le Glacier King; il n'a pas ses puissantes dimensions,
ni ses nunataks si caractéristiques. Mais son front, qui a plus de 3 km. de longueur,
et qui remplit tout le fond de la Baie Lilliehëôk, avec de noirs rochers comme
encadrement des deux côtés, son imposante surface ininterrompue ct d'apparence
plane, et la vaste vue qu'il offre sur le territoire intérieur du Spitsberg, font un effet
des plus grandioses par leur beauté, leur tranquilité et leur harmonie. Lorsqu'on
se trouve à une certaine distance, on éprouve l'impression d'être sur un théâtre, où
la surface de la glace forme la scène, et les montagnes encadrantes de superbes
décors. La baie elle même et les rochers qui l'entourent reposent tout à fait som­
bres dans une ombre profonde, une fois le soleil caché vers l'est derrière les masses
obscures de la Presqu'île du Roi Haakon, tandis que le glacier - la scène - brille
sous un soleil intense.

Le Grand Glacier a été levé en entier par l'expédition Isachsen 1909-1910. Il
commence au Plateau Staxrud ct aux névés situés plus à l'est. Il est dirigé vers le
nord-nord-est jusqu'au Pic Prince Albert, où il se divise: Le glacier principal continue
dans une direction un peu plus septentrionale et finit dans le bras oriental de la Baie
Red, la Baie Klinckowstrëm, par un front vertical. L'autre bras, le Glacier Ida,
qui est beaucoup moins important, se recourbe brusquement autour du Pic Prince
Albert et se dirige vers l'est-sud-est, de telle sorte qu'il forme un angle droit avec le
bras principal. Il a une longueur d'environ 5 km., et se termine par un front vertical
de 2 km. dans la Baie Liefde.

Le Grand Glacier est borné vers l'est par le Glacier de Monaco et par les petits
glaciers situés au nord de la Baie Liefde, vers le sud par le Glacier Lilliehëôk et
vers l'ouest par le Glacier de Smeerenburg et le Glacier Chauveau. La ligne de par­
tage avec le Glacier de Monaco et le Glacier Lilliehôëk a été décrite précédemment
(p. 15).Vers l'ouest, elle suit les sommets occidentaux et celui situé au nord du Plateau
Staxrud. De ce dernier, c'est-à-dire de l'altitude de II3I ffi

, elle continue par dessus
le sommet de 1û35 ffi jusqu'à la longue crête dirigée vers le nord-nord-ouest, dont le
sommet le plus élevé est formé par le Set Aurivillius, et qu'elle suit, après quoi elle
s'élève au-dessus de la passe de 493m. De là, elle se dirige plus vers l'est et suit la
frontière orientale du Glacier Chauveau. Sur une courte distance au sud du Set

7 1.
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Buchanan (306m),les deux glacie rs se rencontrent . Une mo raine superficielle marque la
frontière entre eux. Mais à partir de ce sommet, ils se sépa rent de nouveau , leur
frontière étant formée par la longue crête dont le som met le plus élevé est le s et
Buchanan, et qui pa rtage aussi la Baie Red en deu x bra nches. Les extrémités des
glacie rs sont situées un peu au sud au milieu de l'intervalle compris en tre le Cap Beijer
et le sel Buchanan .

AjJIuents. - Du côté de l'est , le glacie r ne reço it qu' un ou deux pe tits affluen ts,
au sud du Pic Ben Nevis. Du côté de l'ouest , il reçoit u n petit glacier vena nt d'un
cirque situé entre le Sel Aurivillius et le Set Jnderin . L'afflue nt le plus important a rrive
de la passe de 493°' ; cet affiuent reçoit égaleme nt deux glaciers abru pts dirigés vers
le nord, l'un entre les deux sommets déjà nommés et l'autre au nord du Sel Jaderin .

Le Grand Glaci er a une longueur de 18,3 km. ; sa largeur varie ent re 3 km. et
1,5 km. En amont du Pic Prince Albe rt, il laisse voir 3 échelons distincts, entre
lesquels la pente est abrupte. Elle l'es t surto ut ent re le Glacier Ida et le premier
échelon, qu i est situé à 2 00m plus haut que la part ie supérieu re du Glacier Ida. Par
suite de cette pente ir régulière, le glacier est fortement crevassé (crevasses transver­
sales), ce qui y rend le passage diffici le. Le mieu x est de louvoyer le long du côté
est. Le glacier n'a que des moraines fort peu développées. La plus importante est
la moraine superficielle qui le sépa re du Glacier Chauveau . On ne sait rien qu ant à
ses variations.

La Pl. F , fig. 3 représente un profil pa r le Glacier Lilliehôôk, le Grand Glacier
et le Glacier Chauveau :

La pent e moyen ne du Glacier Li lliehëôk est:
M = 1° 43'

Le profil du glacier se partage naturellement en 3 pa rties, où les pentes, m, et les
distances, x, sont comme suit :

Ent re la ligne de partage et la cote 650 ml = 2° 29' ; X I = 3,00 km .
De la cote 650 à la cote 600. . . . . . . . . . m, = 0° 35' ; X2 = 4,85 -

600 au front. .... . . . . . . . . . m3 = r" 51' ; X3 = 17,70 ­
Comme on le voit, le glacier est su rtout à pic vers sa partie supérieure. Il convient

de remarquer que sa partie la plus élevée, de la ligne de partage à la cote 750, est
très plate, tandis que la partie abru pte commence en ava l de cette courbe.

La pente moyenne pou r le Grand Glacier , entre la ligne de pa rtag e et le front,
mais pas jusqu 'au front du Glacier Chauveau (où le profil sc termine) est :

M = zo z l '.
La pente n'est pas régulière,ma is elle forme , comme nous l'avons déjà dit , plu­

sieurs échelons.

5 . Le GlacIer de Smeerenburg.

Ce glacier n' est pas encore levé dans tou s ses détails. Il comme nce dans la passe
située à 750md'altitude au no rd du Set De Seue, au point où il opère sa jonction avec
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un bras du Glacier Li llieh ôôk et u n bras du Glacie r Waggonway . Il se di rige vers
le nord-nord-ouest et se termine au fond de la Baie Sm eerenburg (Pl. r, 2 et Pl .
III, r, Ire P. ). Il est contigu au sud-o uest avec le Glacier Waggonway, vers l'est avec
le Glacier Lilliehôôk et le Grand Glacier, et vers le nord-est avec le Glacier Chauveau ,
qui débouche dans la Baie des Glac iers, embranchement de la baie Red. La limite
entre ce glacier et le Glacie r de Smeerenburg passe au-dessus d'u n couloir recouvert
de glaces, d 'une altitude de 500'D, situé au côté nord du sommet de 803m à l'est-sud -es t
du fond de la Baie Smeerenbu rg. Du sommet de 803rn, la ligne de partage se dirige
vers l'est-sud -est jusqu'à un point droit au nord du sommet de 1o56m,où elle s'infléchit
vers le sud, en traversant une passe glacée à 493rn d'alt itude . Le long de cette passe
s'éten d la ligne formant limite entre le Glacie r de Smeerenburg et le Grand Glacier.
Plus au sud, la ligne de partage suit d'abord la crête élevée dont le point culminant
est le Sel Aurivillius (1108"'). Elle suit plus ta rd le côté nord et le côté ouest du Plateau
Staxrud jusqu'au S" Myh re (1020m

) , puis la ligne de pa rtage mentionnée précédem­
ment à l'occasion du Glac ier Lil liehôôk, jusqu'au nord du sommet de roor'", où elle
tourne vers le nor d-ouest et monte au sommet de 1027'n. A part ir de ce point , elle
continue ave c sa di rection pr incipal e vers le nord-ouest , et en suivant la crête des
Mil Losvik (868m) elle rejoint une coupu re glacée ayant au moins 550m d'altitude,
pour arriver enfin au sommet de 1003"'. Dans la coupure.un des bras du Glacier de
Smeeren burg communique a...·ec un des bras du Glacier Waggonway. Du sommet
de 100311', la ligne de partage se dirige un peu à l'ouest du nord, par dessus la passe
comprise entre les sommets de 1003m et de 761m, dont l'a ltitude est de plus de 550",
pui s par dessus le sommet menti onn é de 761m et le sommet de 783"' et la cou pure
situ ée au nord de ce dern ier et ayant une altitude d'au moins 4S0m. Les deux dernières
passes sont rem plies de glace et forment trait d 'union ent re le Glacier de Srneeren­
burg et le Glacier Schei. A pa rtir de là, la ligne de partage suit une crête allant de
660m à 699" d'alt itud e.

De sa fron tière avec le Glacier Lilliehôôk, le Glacie r de Smccrenburg se dirige
d'a bord vers le nord-nord-ouest, mais est dévié pa r le M I Fu lmarus ct continue vers
le nord-ouest . Il a une longueur de 17,5 km. Sa largeur est minimum entre les som­
mets de 70511' et de 832m

, où elle n'est qu e de 1,8 km. Elle varie d'ailleurs entre 2,5
et 4,3 km. Le glacier se termine à la Raie Smeerenburg par un front vertical de
2, 15 km. de longueur.

L' inclinaison de cc glacier est assez ir régulière. Il présente deux pa rties décidé­
ment à pic, l'une à proximité du S" Myh re, entre les courbes de niveau de 540lD et
de 650l1l j ici l'incl inaison est de 50 12' . L'autre pa rtie à pic est au M I Fu lmarus ent re
les cou rbes de 200m et de 400rn j ici l' inclinaison est de 4°46'. La partie inférieu re à
pente faible, c'est-à-dire entre le front et la courbe de 2oom

, a une inclinaison de
1° 27' , la part ie int ermédiaire (entre 400 et 550"') de 1° 39' et la partie sup érieure
(entre 650 et 7SolD) de 2044' . La pente moyenne du glacier est de 2021' .
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AJliuents. - C'est le côté oriental du glaci er qui reçoit le plus grand nombre
d'affluents, et les plus importants. Par les petits glaciers étroits et à pic, situés à
l'ouest du Plateau Staxrud, le glacier ne reçoit que des affluents peu notables. Un
affluent plus considérable a rrive du Grand Glacier à une altitude de 700m.. Il se dirige
vers le nord-nord-ouest à travers une étroite va llée située entre les Set5 Horneman
et Aurivillius, et aboutit au Glacier de Smeeren burg à ZsOlfl d 'altitude . De la passe
existant à49 3md 'altitude au nord du Set Aurivilliu s,un cour t bras de glac ier est dirigé
vers l'ouest . Un afflue nt consid érable a rrive de la passe située à plus de 500m d 'al­
titude, au nord du som met de 803m.. ll est connexe du Glacier Ch auveau, est di rigé
vers l'ouest- sud-ou est, et abou tit au glac ier principal ent re 150 et zoom. d'alt itude.
A l'angle nord-est du Glacier de Smeerenburg descend u n petit glac ier à forte
pente, qui au voi sinage de son extré mi té inférieure est d ivisé en deux bras pa r un
nunatak: le plus oriental de ces bras opère sa jonc tion avec le Glacier de Smee­
renburg, tandis que le bras occidental se termine à proximi té du rivage par une
étroite languette.

Voici quels sont les affluents venant de l'ouest : Des Ml5 Lo svik 4 crêtes sont
dirigées vers le nord-est, enfermant dans leurs intervalles 3 pet its glaciers à pic. C'est
le plus septentrional qui a le plus d'importance. L 'affluent princ ipal venant de l'ou est
est situé dans un puissant renfoncement en forme de cirque en tre le Mt Fulmarus
et les sommets de lOo3'n, 868m, 887m et g30m• De ce dernier , une crête est dirigée vers
le nord-est su r le sommet de 705m. Cette crête est couverte de neige, ai nsi que l'i n­
diquent les courbes de niveau tracées en bleu su r la carte originale j c'est pa r erreu r
que l'imprimeur y a, sur la carte , mis la cou leur brune. Le sommet de 70slfl est donc
un nunatak. La pa roi arrière du cirque est inter rompue, et par la pa sse, située
à plus de 550m d'alti tu de, le Glacier de Smeerenburg com munique avec le
Glacier Waggonway. Au côté nord du Mt F ulmarus, nous avon s aussi un petit
affluent, qui com munique avec le Glacier Sche i pa r deux passes recouvertes de
neige, dont la plus basse se trouve à plus de 550lfl d 'altitude. Le glacier a à son extr é­
mité supérieure une la rgeur de 1,8 km. , mais 0,4 seulement à son embouchure da ns
le glacier principal. E nfin nous trouvons un peti t bras de glacier venant d 'u ne pa sse
noyée sous la glace , à plus de 450m d 'al titu de, ent re le Gla cier de Smeerenbu rg et le
Glacier Schci ; sa d irection est vers le nord-na rd- est, et il fait sa jonction avec le
glaci er principa l tout près de son extrémité inférieure. So n incl inaison est excess ive­
ment forte.

Le Gla cier de Smeerenburg est le premier su r lequel la Mission ait procédé à
des excu rsions int érieures. C'est sur lu i quc le capitai ne Isachsen et le lieutenant
Staxrud ont fait leurs ascension s en Igo6. La marche y est facile, su rtout da ns sa
partie occidentale, qui est presque exempte de crevasses. Ce qui créait une difficulté
au début de l'ascension , c'était su rtou t la moraine latérale considérable, que l'on
rencontre à l'angle nord-ouest du glacier .

Quant à ses va riati on s, elles sont restées inconnues.
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8. La Presqu'Ile R euseh.

Cette presqu'île est celle située entre le Détroit de Smeerenbu rg et la Baie
Magdal ena . Son tracé est rectangulai re et des plus réguliers, avec des diago nales
dirigées à peu près du nord au sud et de l'est à l'ouest. Des montagnes assez hautes
s'élèvent pre sque à pic, à chacun des quatre angles: 699m à l'est, au fond de la Baie
Srneerenburg, 3ISm au nord, à l'ouest la montagne à pic, mais au sommet arrondi,
dont l'al titude est de 627u" et enfin au sud, au fond de la Baie Mugdalcne, L'imposant
MI Rotges mesurant Boom. La ligne de partage est bien plus ra pprochée du côté sud que
du côté nord, et ce dernier a une couvert ure glaciaire bien plus considérab le que le
côté opposé. Depuis le sommet de IOo3m, au sud-ouest du MI Fulmarus, la ligne
principale de partage de la presqu 'He se sépare de la ligne de partage ouest du Gla­
cier de Smeerenburg, ct est en résu mé dir igée vers le nord-ouest. Ln hauteur des
sommets va toujours en dimi nuant , à mesure qu 'on progresse vers l'ouest . A partir
du sommet de 1003"" la ligne de partage suit la crête dirigée ve rs l'ou est, après quoi
elle s'infléchit dans la direction du nord , en passant par le som met de 91111' , reprend
ensuite une direction plus occid entale ct passe par un couloi r ayant plus de 35011I

d'altitude, pour s'élever jusqu 'au sommet de 670- . Elle se dirige ensuite par une
passe située à plus de 400m, par dessus le sommet de 500m, su r la passe située entre les
sommets de 500met de 488m, à 350mau moins d'altitude, pour s'élever ensuite aux
points 488 et 640. Ici la ligne de partage se divise en plusieurs ram eaux, formant
les limites des petit s dist ricts glaciaires du côté nord-ouest de la presqu'ile . La ligne
de partage avec le district même de Smeercnburg s'infl échit ici vers le nord en
passant au sommet de 737m (.:W Reusch) et au sommet de 31 51ll

• T outes ces montagne s
(les sommets de la Pr esqu'Ile Reusch) offrent de nomb reux cirques. Au nord du
S~I Myhre il y a aussi des cirques; mais le phénomène constitué par cette pré sence
n'est pas, tant s'en faut , aussi forte ment développé ici.

T out le district situé au nord de cette ligne de partage est occupé presque
uniquement par un seul glacier, le Glacie r Schci (Pl. r, 2). Il commence par en haut
entre les sommets de 1003"', de 895nl et de 91r" , où il se relie il un bras du Glacier
de Smeercnburg, Il se di rige vers le nord-ouest , et se termine à la mer au côté
sud de la Baie Smeerenburg. Une petite portion de la glace descend toutefois
dans la vallée à l'est de la crête allant de 236 à 2171ll, et se termine en ce point à
0,7 km. de la baie. Il est par l'est et le nord-est con tigu au Glacier de Smeerenburg,
au sud au Glacier Waggonway. Vers le sud-ouest et l'ouest, il confine aux petits
glaciers de ces côtés de la presqu'Ile.

Le glacier a une longueur de 7,3 km ., mais sa largeu r va rie beaucou p. Son front
a un tracé irrégulièrem ent dentelé , très différent de celui des autres glaciers; sa
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longueur est de 2 km . Depuis le front jusqu'à l'altitude de 2S0m
, sa pente est régu­

lière, de 3° 25' ; plus haut elle devient très à pic, de gO1l 'entre les courbes de 250 et
Soom. La pente moyenne du glacier est de 6° 8'. Le seu l et unique afflue nt p ro pre­
ment dit de ce glacier vient de la pa sse située au-dessus de 350rn d 'altitude entre les
sommets de 500rn et de 488m. Il est di rigé ve rs le nord-nord-ouest et opère sa jonction
avec le glacie r principal au vo isinage de son extrémité in férieu re.

Les glaciers de la pa rtie située à l'ouest et au su d de la ligne principale de pa r­
tage de la presqu 'île, sont tous de petits glaciers isolés du type alp in . Au no rd-ouest
de la presqu 'île, nous en avons 4 petits. Le plus méridional est le seul qui atteigne le
rivage j le second , en partant du sud, se termine par une langue étroite au vol­
sinage de l'eau , le troisièm e à 300m et le plus sep tent rional à 1Som de la cô te .

Dans le coin occidental s'élève, comme nous l'avon s dit , un sommet de 627rn
d'altitude. E nt re ce sommet et la crête de 48smsituée plus à l'intérieu r, se trouve un
cirque tourné vers l'ouest, et un peti t glacier se te rm inant à 1Somd'altitu de, à 8Sorn

de la mer. Plus loin ve rs l 'est , no us con statons la présence d 'une crê te remarqua­
blement régul ière, la Colline Haystack, qu i s'élève faiblement vers le nord, où elle a
7Ismd'altitude, tandis que celle-c i est de 643m vers le su d. A l'o uest de cette colline ,
il y a un glacier u n peu plus considérable, relié au Glacier Schei par une passe
de 3Som d 'altitude. Ce glacier se termine à 70rn environ au-dessus du niveau de la
mer et à gSorn de celle-c i (Pl. xv , 2 , Ire P. ). Le fro nt de ce glacier est fortement
recouvert de moraine. Entre la Colline Haystack et le Ml Rotges il y a encore un
glac ier atteignant la mer, le Glacier Buc han, le seu l qui soit dans ce cas au nord de
la Baie Magdalena . Il vient en partie de la passe conduisant au Glacier Schei, et en
partie d 'un cirque situé ent re le Mt Rotges et le som met de 670Ln . Son fron t a çoo"
d e largeur, mais n'est pas à pic, sauf à son ext rémi té orientale . P rès de la mer, il y
a une région renfl ée, fortement crevassée. Le glacier a deux mo raines latéral es.

Dans le récit de voyage de l' expéditio n suédoise " on trouve p . 344 une figure
représentant ce glacier . Elle montre que la partie occidentale du glacie r avait, elle
aussi, un front vertical. E n avant du milieu du glacier, on vo it l'indication de
petites mo raines: elles sont aussi indiquées sur la carte de la Mission, Pl. J , ce
qui prouve que, de 1861 à rçoô, l'état du glacier n'a guè re changé.

A l'est du Mt Ro tges et du som met de 67om, ent re ces sommets et ceux de 8gSm

et de gI 111I
, il Y a encore u n glacier descen dant presque jusqu 'au Glacie r W aggon­

way, et qui n 'est sépa ré de ce dernier qu e par une moraine. Il est reli é au Glacier
Schei par u ne passe située à plus de 350md'altitude.

Sur le côté tourné vers la Bai e Magdalena , il n 'y a, dans les grands coul oirs gra­
nitiqu es, aucune des condi tions requises pour favo riser la végétation, sauf toutefoi s
en ce qui con cerne les lichens couvrant les pierres. Dans ce nom bre signalons

• K. Chyd enius, Svenska er peditionen till Spetsbergen âr 1861, Le .
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spécialement des spécimens géants du genre Gyrophora. Lorsqu'il se présente des
matériaux plus menus sur certaines pentes rocheuses tournées vers le sud et vers
l'ouest.la flore est passablement riche en espèces, eu égard à la latitude et à la situa­
tion ouverte tournée vers la mer. Sur la plaine étroite située en avant des montagnes,
le bord des ruisseaux est revêtu de mousses vertes avec les plantes habituelles, les
Saxifraga groenlandica, cernua et riuularis, le Cerastium alpinum, la Cochléaria
oificinalis, les Ranunculus pygmaeus et sulphureus, En haut, dans la montagne, où
couvent la Rissa tridacty la, le Larus glaucus, le Mormon arcticus et le Mergulus aile,
on trouve une couverture verte composée d'Oxyria digyna, de Polygonum uiviparum,
de Cochlearia oificinalis et d'Alopecurus alpinus. Sur les pentes couvertes de gravier
poussent l'Erigeron uniflorus, le Taraxacum arcticum (ce dernier lorsque le sol est
fortement limoneux), la Pedicularis hirsuta, la Potentilla emarginata, la Saxifraga
niualis, la Cardamine bellidifolia, les Draba alpina et hirta, le Papaver radicatum, la
Stellaria 10ngipes, l'Alsine biflora, le Salix polaris, le Trisetum subspicatum et la
Luzula arcuata. La plus grande rareté de la Baie Magdalena est l'Arabis alpina, Le
renard polaire, tant blanc que bleu, séjourne en grande abondance dans ce district
peu fréquenté par les chasseurs de pelleteries.

La neige a, elle aussi, sa flore spéciale, la neige rouge, formée essentiellement
d'une algue, le Clamydomonas nivalis.

7. Le Glacier Waggonway.

Ce glacier commence à la ligne de partage avec le Glacier Lilliehôëk, au sud­
ouest du Plateau Staxrud. Il est dirigé vers le nord-ouest et se termine au fond de
la Baie Magdalena (Pl.xv, 1 et 2, Irc P.).

Ce glacier est borné au nord et au nord-est par le Glacier de Smeerenburg, à
l'est par le Glacier Lilliehëôk et celui de Smeerenburg, et au sud et à l'ouest par les
Glaciers N° 6 et 7 et le Glacier GuIly. Il est somme toute très nettement isolé de
ses voisins. C'est uniquement du côté de la partie supérieure du Glacier de Smee­
renburg et vers le Glacier N° 6 que les communications sont larges et ouvertes.

La ligne de partage vers le Glacier de Smeerenburg et vers le Glacier Lilliehëëk
a déjà été décrite (p. 51). Au sommet de 1001"\ près du Sct De Seue, les trois glaciers:
le Glacier de Smeerenburg, le Glacier Lilliehôëk et le Glacier Waggonway, opèrent
leur réunion. De là, la ligne de partage du Glacier Waggonway passe par dessus le
glacier et monte aux sommets de 95401 et de 84301 et plus loin encore le long de la
crête existant entre le sommet de 94101 et le S" Karl Pettersen (84501). De ce
point elle se dirige un peu au-dessus de l'ouest, par dessus la passe située à 450m
d'altitude entre le set Karl Pettersen et le sommet de 94601. Arrivée là, elle s'infléchit
et suit la crête sur 5,7 km., partant du sommet de 94601 et dirigée vers le nord-ouest,
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avec des sommets à 946m, 94Im, 9OOID
, 77Smet 6451D. Elle suit après cela la passe

située à plus de 4S0met comprise ent re les sommets de 64srn et de 718m. De ce dernier
elle dévie vers le nord-ouest par les sommets de 6251D

, de 7Som et de 612U1
• Les som­

mets que nous venons d'énumérer, depuis celui de 941ID, encad rent sans exception
des cirques.

A.ff/uents. - Le premier affluent sur la gauche est un petit glacier de cirque,
situé à l'ouest de la montagne isolée aux environs du S" Karl Pette rsen . Après cela
vient u n affluent considé rable, venant de la la rge passe à travers laqu elle procède la
ligne de partage avec le Glacier N° 6, entre le S" Karl Pettersen et celui de 946m.
Après un cou rt parcours, cc glacier aboutit au glacier principal juste au point où
celui-ci change de di rection et commence à se diriger vers le nord-nord-ouest. La
majeure partie de la masse glacée de cet affiue nt arrive de cette passe j mais il en
vient aussi d'u n large cirque tourné vers l'est ct entouré par les sommets de 9461U, de
941lD et de 793m. Plus loin vers le nord, nou s rencon trons un bras de glacier plus
considérable, séparé du glacier précédent par la crête allant du sommet de 94IlD au
sommet de 793lD. Ce bras est situé dan s un cirque tourné vers l'est ; mais deux
passes, l'une ayant plus de 4S01U d'altitude et conduisant au Glacier GuIly, l'autre
ayant la même alt itude et conduisant à un aut re affiuent du Glacier Waggonway ,
interrompent la paroi du cirque. Un affluent très considérabl e, le Glacier Franklin,
débouch e à proximité du front du glacier principal, près de son angle sud-ouest. Il
vient de la passe comprise entre les sommets de 7I8IU et de 7501U, et se dirige vers le
nord . C'est tout juste s'il tient , par son ext rémité inférieure, au glacier principal.
Il y a un renfoncement bien marqué indiquant la fronti ère entre les deux. Le front
de l'affluent forme un angle d'environ 800 avec celu i du glacier principal.

Sur la droite, les affluents sont en petit nombre et peu considérables. Les som­
mets de roço' ", de 93ont, de 887m et de 8031n (les MU Losvik) form ent un cadre magni­
fique, entourant un superbe cirque typique, avec glacier dirigé vers l'ouest.Au nord
de ce de rn ier, nous en trouvons un plus petit, séparé du précédent par la crête allan t
du sommet de 887''' à celui de 8a3IU. Le glacier contenu dan s ce cirque est également
dirigé vers l'ouest. L'affluent le plu s considérable venant de ce côté descend d'une
passe située à 5Sont au moins d'altitude, au nord des MIl Losvik, ent re les sommets
de I003mct de 868nt, en lisière avec un des bras du Glacier de Smecrenb urg. Il a
2,5 km. de longueur et 800 à goolU de largeur, et se diri ge vers l'ouest avec un
arc faiblement convexe vers le nord . Il se termine au glacie r principal, au point
où ce dernier change pour la seconde fois de direction, pour prendre celle de l'ouest­
nord -ouest.

Comme on a dit, le glacier principa l lui-même commence au Set De Seue, à la
limite entre le Glacier de Smeerenburg et le Glacier Lilli eh ôok. li est d'abord d irigé
vers le nord-ouest j mais il dévie ensuite de plus en plus vers l'ouest et finit par
aller droit vers l'ouest, entre les sommets de 937met de 850m. Mais à ce dernier point,



-57 -
il Y a un nouveau changem ent de direction : il dévie vers le nord-nord-ouest, et
conserve cette direction jusqu'au moment où il atteint le sommet de 636la

, pou r
dévier encore une fois vers le nord -ouest. Aux deux points où sont situées les fortes
déviations, le glacier reçoit des affluents, qui for cent cn quelque sorte les ma sses de
glace à modifier leur di rection .

Dimensions» -: La longueur totale du glacie r est de J3 km. Sa largeur va rie entre
1 et 2 km. j elle va généralement en diminuan t, à mesure que le glacier descend,
Entre les sommets de I02jm et de 843"', cette largeu r est de 2 ,0 5 km., entre les
som mets de 937'>1 et de 850'" de 1,95 km ., entre ceu x de 93j'n ct de 750= de I ,B km .,
et en tre ceux de 803"'ct de 636n l de 1,3 km.

Le front du Glacier Waggonwny est vert ical. Son tracé est pour la ma jeure partie
à angle droit sur la direc tion principale de la Baie Magdnlcnn, c'est-à -dire à peu
près du nord au sud ; ma is au point où il reçoit son dernier affluent sur la droite,
le front dévie vers le nord-ouest. Sa pa rt ie dirigée du nord au sud a une longueur
de 1,8 km. Son inclina ison est assez va ria ble. Tout d 'a bord il est il pic près de son
front ; mais au-dessus des courbes de niveau de 300rn et de 350m, il est beaucoup
plus plat, pour rem onter ensui te bien plus à pic. Sa pente moyennc est de 3°5.

D'après la carte marine anglaise de la Baie Magdalena, il y a une profondeur
de 91 et de 93<11 à l'intérieur de cett e baie. Si l'on attribue au front du glacier
une hauteur de 30m, la puissance totale du glacier serait alors d'environ 120"".

Crevasses. - La partie inférieure du glacie r est si pleine de crevasses tran s­
versales qu 'il est absolument impossible d 'avancer dans les pa rties intermédiaires
du glacier. Staxrud, qui en 1906 y entre prit une excursion en traîneau pour le
remonter, dut se tenir dans ses régions septentrionale ct orientale . Plus haut les
crevasses diminuen t beaucoup tant comme nombre que comme largeur.

M oraines. - Ce pu issant glacier a des mora ines faiblem ent d éve lopp ées. Le
long du côté nord, en partant du front ct sur un kilomètre ou deu x, s'é tend une
moraine latéra le. Il y en a également une petite le long du bord sud-ouest. Une
moraine médiane insignifiante s'étend de la crête il J'ouest du sommet de 736met
jusqu'à proximité du fro nt. A 400"" en viron en contre- bas de l'extrém ité supérieure,
cette mo raine se trouve inter rompue sur une longueur d'environ 2 0 0 m• Des deux
côtés du sommet de 736'" coulent des ru isseaux qu i conversent à l'angle même où
commence la mora ine. De là le ravin suit la mora ine en descendant. La glace est
basse au voisinage du pied de la montagne, ma is elle est plus élevée au point où la
moraine se trouve interrompue; à partir de ce point, le ravin est enfermé dans u n
tunnel glac é ayant de 5 à 618 de diamètre. Au milieu l'épaisseur de la glace était
réduite d 'environ 30· (Stax rud).

Variat ions. - Le front du Glacie r Waggonway a été levé pour la premi ère fois

8 1.
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à une grande échelle en 1818, par l'expédit ion de Buchan 1 . Mais cette carte est si
inexacte qu'on n'en peut rien conclure quant à l'état du glacier, relativement à ce qu'il
est maintenan t. La conclusion tirée pa r Rabot ~, que le glacier aurait progressé
de 1818 à 1839, n'est donc pas permise, étant donnée notre notion actuelle de
l'exactitude de la carte anglaise. En 1839, le glacier fut levé de nouveau par
l'e xpédition fra nçaise de L A R e CHERCHE J . Cette carte répond à la nôt re qu an t
à toutes les dimensions, à la largeur du fjord , à la hauteur des montagnes etc.
C'est pourqu oi nous avons, à la ca rte de la Mission (P l. J), donné place au front du
glacier de 1839- On voit par là que pour ces deux années il figure au même endro it
au coin septentrional, mais qu'en 1839 il allait pLus loin que le front actuel dans le
sens de l'ouest , et se terminait au sud du fjord, juste en face du côté ouest de la
moraine latérale la plus occ ide nta le du Glacier Franklin. Ici, en 1839, il était de
840lD plus avancé qu'il ne l'était en 1906.

En 1861, la Baie Magdalena fut visitée par l'expédition T orell. Dans le rapport
sur cette exp édit ion e, on trouve, p. 340, un e excellente reproduction d'une photo­
graphie de la Baie Magdal ena, pri se au nord du fjord ent re le 26 et le 29 juillet.
E lle passe en revue tou s les glaciers du Glacier Bucha n par le Glacier Waggonway
jusque et y compris les deux petits glaciers en cirqu e entre le Glacier Guily et le
Glacier Adams. La masse de ne ige su r les mo ntagnes était alors à peu de chose près
la mêm e qu'en 1907 j les taches de neige étaient un peu plus grandes en 1861;
mais elles son t si identiques chez Chyden ius, qu 'elles se laissent identifier sans
difficulté . On voit, pa r comparaison, que le Glacier Waggonway étai t sensi­
blement dans le même état pendant ces deux années, mai s peut-êt re un peu en
progrès. Les au tres glacie rs représentés par Chyden ius éta ient aussi dans le même
état qu e maintenant, excepté le Glacier Gully, qui n'avait pas su r les côtés de
« résidus morts D comme en 1907. La front ière entre ce glacier et celui situé à l'ouest
n'était pas non plus si marquée qu'en 1907, et ce dernier se terminai t donc aussi
en mer par u n front vertical. Le Glacier GuIly et son glacier limitrophe vers l'ouest
étaient donc mo ins avancés en 1907 qu'en 1861 . Les deux petits glaciers en cirque
situés entre le Glacier GuIly et le Glacier Adam s semblent avo ir aussi été plus en
avant en 1861 qu 'en 1907.

• Voir Ser vice Hydrographique de la Marine 1904, Cote nord-ouen du Sp it{berg de 1.: Baie de la
Madeleine à la Baie R ouge.

~ Charl es Rabot, Les variations de longueur des g laciers etc., 1. e, p. 31_
J Voy ages en Scandinavie , en Laponie, au Spit;berg et aux Féroes pend.:n' les A nnées 18.38, 18.39 ~t

1840 I&l r la Corvette . 102 Recherche~ . Atlas de Ph ysique, Plan du Glacier du Fond de la Baie de la Madeleine .
Voir auss i Charles Martins, Obsenatiolls sur les GLJciers d&l Spit{IHrg, comparés li celLX de la Sllisse

Il de la NOr?ège, dans les Voyages en Scandinavie etc. Géogra phie physique etc. I, 1" partie, p. 138.
Ce uavail con tient beaucoup d'éclaircissements sur les glaciers de la Baie Magdalena .

t K. Chydenius, SJlellSka expeditionell till Spetsbergen J r 1861, 1. c.
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8. La Presqu'l1e BOel.

Cette presqu'île est celle comprise entre la Baie Magdalena au nord, la me r à
l'ouest et la Baie des Épaves au sud. La ligne côtière procède dans ses grands traits
d'u ne façon remarquablement régulière ; la Presqu 'Ile des T ombeaux dans la Baie
Magdalena forme une saillie insignifian te, de mêm e que la Baie Ham bu rger forme
de son côté une petite excavation. Considérée en détail, la côte est for tement
dentelée, avec de minces fissures perpendiculaires à la direction générale de la côte.
Il en est spécialement ainsi au sud de la Baie Hamburger, où l'on rencontre aussi
quelques petits récifs, presque les seuls qui existent sur la grande étendue de côte
allant de la Baie Magdalena au Cap Mitre.

Du côté du nord, il y a plusieurs glaciers se rendant li. la mer, où les rochers
tombent à pic. Du côté de l'ouest , nous trou vons une ou deux vallées relativement
exem ptes de glaces, et ici, dans la plupa rt des locali tés, il y a une plate- forme assez
large ent re le pied du rocher et la mer, Cependant cette plate-forme est int er rompue
sur un point ou deux entre la Baie Hamburger et le Magdalena Hoek. Sur ces
poin ts les roches plongent à pic, et on peu t à la rigueur avancer, quoique cela
présent e des difficult és et mê me des dangers. Cett e plate- forme Il son maximum
de largeur des deux cô tés de l'embouchure de la Baie Ham burger, à Boomvers le
sud et à 600- vers le nord, Elle est part iellement recouverte d'un amas de détritus
à gros blocs presque infra nchissable, au nord de la Baie Hamburger, ou de
moraines, au sud de cette baie . Su r d'autres points la plate- forme a en général de
100 à zoom de largeur (Pl. XVI , lr~ P . ) .

Les rochers, qui sont composés de granit , ont des haute urs généralement
com prises ent re 900 et 400m, P resque tous ont des cirques bien prononcés , et qu i
sont au nombre des plus beaux qu'il y ait su r tout e l'étendue du Spitsberg. La ligne
de pa rtage principale de la presqu'île est d irigé e "crs le nord-o uest. En qu ittant le
sommet de goolD, où elle s'écarte de la limite occident ale du Glacier Waggonway,
elle suit la longue crête étroite jusqu 'au sommet Je 689"" plus loin enco re vers le
nord-ouest en rem ontant vers le sommet de 672111, après a .....oir traversé la passe de 30011I

d 'alti tude comprise entre ce sommet ct celu i de 689lD, Au sommet de 672lD, la ligne
fait un saut brusque et gagne la passe de plus de 350m d'alt itude située vers le
nord-est ent re les sommets de 67zmet de 600m

'. Il Y a au ssi un ressaut analogue au
sommet de ôoo", avec changemen t de direction vers l'ouest-nord-ouest et plus tard
vers le nord-ouest , en suivant toujours la roche solide. La ligne de partage s'é lève
aux sommets de 533m, de 577m, de S78l!1, de 516m, de 678l!1 et au S~I Hoel (68olD),
d 'où elle se ramifie vers les différentes lignes de partage servant de fro ntière aux
petites vall ées de l'ouest de la presqu'ile.

Le côt é nord est bien plus fortement glacé que le côté sud. Du côté nord nous
avons deux grands et cinq petits glaciers .
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Tout à l'intérieur de la Baie Magdale na, il y a un petit glacie r suspendu ,
situé dans u n beau cirque. Il se termine à ter re, droit à l'est de la Presqu'île des
T ombeaux, il quelques mètres seulement au-dessus du niveau de la mer. Ses
moraines frontales vont jusqu'à la me r. Sa longueur est de 1,45 km .

A l'ouest de la P resqu 'He des Tombeaux ab outit le Glacier Guily, le plus grand
qu'il y ait da ns la moitié nord de la Presqu'île Hoel : c'est lui qu e l'expédition de
LA R ECHERCH E appelait Glacier de la Pointe aux T om beau x. Il descend d 'un cirque
situé au nord du sommet de 900'\ est d irigé vers le nord -n a rd -ouest et se termine
dans la Baie Magdal ena par une falaise . Ce glacie r confine à l'est et au sud-est au
Glacier W nggonway, au sud-ouest et à l'ouest au Glacier N° 7, aux glaciers voisins
de la Baie de s Épaves, au Glacier Ha mburger, au Glac ier Adams et au peti t glacier
situé à l'ouest du point de triangulat ion de 31Om• Nous avons déjà déc rit sa ligne de
partage avec le Glacier \Vaggonway , ai nsi qu e celle située au sud-o ue st , qui forme
la ligne pr incipale de partage de la Presqu'île Hoel, jusqu'au somme t de S7sm.
Elle con tinue ensuite, dépasse le somme t de 5SI m ct atteint ultérieurement u ne passe
couve rte de neige situ ée à plus de 300rn d'altitude, conduisant au Glacier Ada ms.
Ell e suit ensuite la crê te s'allongeant au nord-nard-ouest du sommet de 480m.

Du côté de l'est , il reçoi t 2 petits affluents. L 'un vient de la pa sse co mprise ent re
les som met s de 645m et de 7 lsm, à la frontière du Glacier \Vaggonway. L'aut re est
un petit glacier de cirque entre les so m mets de 780met de 612m. Il est assez plat da ns
sa partie supérieure, ma is pa r en bas il incline fortement vers le glac ier prin cipal.

De l'ouest a rr ivent 3 affluents plus importants. Nous a vons d'abord par en haut
un glacier con nexe de s deux bras du Glacier de la Baie des Épaves pa r deux passes
situé es l'une à 300m et J'autre à 400nl d'altitude. Plus loin vers le nord il y a de ux
petits glac iers de cirque sépa rés par la crête alla nt de S77rn à 236m. Le plus méridiona l
est entouré d 'une couronne inin terrompue de rochers avec sommets à 488m, ôoo'",
53310 el 577m d'a lti tude . Le plus septentrional est en conne xion a vec le Glacier
Adam s pa r une passe située à 300m

• En fin il y a un glacier vena nt d'un cirque
entre les sommets de 38410 , de 480met de 466m. Il fusionne avec le glac ier principal
tou t près de l'embouchure j ma is un pro fond sillon, venant de la crête au nord du
sommet de 384m, en marque nettem en t la limite : ce glacier arrive tout juste au
niveau de la mer, ma is il a un front en pente dou ce .

Dimensions. - Le Glacier Guily a une lon gueu r de 6, 3 km. Entre les so mmets
de 64Smet de 58201 il a l ,15 km . de lar geu r, entre ceux de 78o'D et de ôoo" , 1,6 km .,
et entre ceux de 538m et de 384m, 1,7 km . Il se termine dans la Baie Magdalena
par une falaise ayant 1,5 km . de la rgeur. De la mer à sa part ie su périeure, la pente
est de 3'49' .

D'après la ca rte marine angla ise de la Baie Magdalena , on trouve jusqu'au fro nt
du Glacier Guily des profondeurs ne dépassant pas 5,511I. il s' en suit donc que le
glacier n 'atteint qu'une faible p rofondeu r, ayant une puissance peu considéra ble ,
probablement de 30menviron.



- 61-

Crevasses. - Le Glacier GuIly est remarquable par ses crevasses. Toute sa partie
inférieure est sillonnée par un magnifique système de crevasses transversales, les
crevasses atteignant des longueurs considérables et formant de beaux arcs fortement
convexes tournés vers la partie supérieure du glacier. Elles sont larges dans le bas,
et se rétrécissent de plus en plus: elles finissent par disparaître vers 300m d'altitude.

Ce glacier a deux moraines latérales, une à droite et une à gauche. C'est la
première qui est la plus longue.

Au nord du sommet de 466111, nous trouvons deux petits glaciers, séparés en
haut par une crête qui fait tout juste saillie sur la glace; mais plus bas ils sont
tangents, et se terminent tous les deux à Som environ au-dessus du niveau de la mer.

Plus loin vers l'ouest vient le Glacier Adams (nommé Glacier de l'Entrée, lors
de l'expédition de LA RECHERCHE). C'est, à un près, le plus grand qui existe au
sud de la Baie Magdalena. Il commence entre le Set Hoc! et les sommets de 51601

,

de 578111 et de 581 01, qui servent d'encadrement à un superbe cirque. Il se dirige vers
le nord et finit à la Baie Magdalena. Vers l'est il est en connexion avec le Glacier
GuIly par une passe située à plus de 300"\ et vers l'ouest avec le glacier situé entre
les sommets de 44001 et de 680111 par une passe ayant 200111 d'altitude. Il est séparé du
Glacier Hamburger par une crête aiguë, avec des sommets de 578111 et de 516 01 d'al­
titude. Il a une longueur de 2, 3 kil., et sa largeur est par en haut de 2,1 kil., mais
il va plus bas en se rétrécissant pour se terminer à la Baie Magdalena par une falaise
ayant 1 km. de largeur. Son inclinaison est très forte, 9° 35'. On y constate la présence
de deux petites moraines latérales.

Variations. - En 1878, la Baie Magdalena fut visitée par l'expédition nor­
végienne de l'Atlantique septentrional, qui y séjourna du 15 au 16 août. Dans un
travail du professeur Mohn 1 se trouve un dessin en couleurs du Glacier Gully et
du Glacier Adams vus du Burial Ground (Presqu'île des Tombeaux). De ce dessin
et de cette description (p. 35) il résulte que l'état des glaciers ne pouvait pas différer
beaucoup de celui qu'ils revêtaient en 1906 et 1907.

Au côté ouest du Glacier Adams s'élève un sommet rocheux de 44001 d'altitude,
au nord duquel il y a un petit glacier de cirque, se terminant à quelques mètres
au-dessus du niveau de la mer.

Juste à l'est du Magdalena Hoek, nous trouvons un petit glacier, commençant
dans la passe de 20001 d'altitude entre le sommet de 440111 et le S" Hoel. Il se dirige
vers le nord-ouest et descend jusqu'à la mer, où il se termine par un front d'in­
clinaison moyenne. Le glacier a 1,65 km. de longueur, et 60001 de largeur à son
extrémité inférieure. Il est exempt de crevasses. La partie inférieure est recouverte
d'une moraine, d'où les pierres roulent continuellement d'elles-mêmes dans la mer.
Il y a en outre aussi deux petites moraines latérales.

1 H. MOHN, Contributions to the geography and natural history of the northern regions of Europe,
derived from observations made on the Norwegian North-Atlantic Expedition (1876-1878) - dans « Den
norske Nordhavs-Expedition 1876-1878 .,1. Christiania 1882..
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Si nous con tinuons à ava nce r le long de la côte vers la Baie Hambu rger, nous
trouvons encore deux petites vallées. La plus septent rionale. dirigée vers le nord­
ou est , est séparée du glacier précédent par la crê te allant du set Hoe1 à celui de
380· j ce dernier, qui est fort à pic, forme la saillie extrêm e de la presqu'Ile
vers le nord . La vall ée fi 'a , à propr ement parler, pas de glacier ; mais sa paroi
à pic vers le sud-ouest est recouverte d'une croûte glacée particulière, fortement
colorée en vert . Dans la vallée mérid ionale il y a un petit glacier se ter min ant à
850· envi ron de la mer .

Nous arrivons maintenant à la Baie Hamburger. fermée d'une façon si caracté­
ristique, au fond de laquelle se termine un glacier 1 le Glacier H amburger, qui est
entièreme nt isolé de tou s les distri cts glacia ires envi ronnants. Nous avons décrit
précédemment la ligne de partage de ce glacie r vers le nord et le nord-est, ligne
form ée par la crête aiguë s'étendant du set Hoel à celui de 533m. Cette crête se
continue encore vers le sud-ouest avec des sommets à 485m, 562met 440tll. A part ir
de ce dernier, la crête dévie vers l'ouest et atte int une alt itude de 456m au Mt Aase,
d'où elle s'avance vers le nord-ou est, jusqu'à la Baie Hamburger.

Le Glacier Hamburger est for mé par la réunion de deux bras se séparant d'une
crête allan t vers l'ouest et partant du sommet de 562m• Le glacier est dirigé vers
l'ouest et se termine juste au niveau de la mer. Il a un front faiblement incliné de
650m de largeur, qui est recouvert d'une morain e. En partant du sommet de 455m
et en descendan t quelque peu le long du glacier, on rencontre une ou deux petit es
morain es superficielles, se fusionnant ultérieurem ent en une seule. Ce glacier est
exempt de crevasses.

Sur le territoire plan situé au nord de la Baie Ham burger , on rencontre une
moraine considé rable, qu i est toutefois de date très reculée, et conte mporaine de
celles qu'on découvre le long de la côte au sud de la Baie Hamburger et dans les
intervalles des Sept Glaciers.

Nous arrivons maintenant au Glacier de la Baie des Épaves, qui est formé par
la réunion de deux bras semi-c irculaires, dont le centre est au sommet de 672m. Il est
connexe du Glacier Guily, auqucl le rattachent deux passes situées à 400met à 300m

d'alti tude, et est d'ailleurs délimité par le dist rict du Glacier Hamburger et par le
Glacie r N° 7, vers lequ el la ligne de partage est con stitu ée par la crête allant du
sommet de 6g8lQ à celui de 420lQ. Ce glacier se ter mine en terre-fer me, et est séparé
de la mer par un territoire bas de 1 km. de longueur, recouvert d'une moraine. Ce
terr itoire est parcouru pa r deux importantes rivi ères glaciai res. L'une, venant du côté
nord du glacier, est si considérable, que par end roit s il est difficile de la traverser.
Ce glacier est aussi exempt de crevasses. Son front est arrondi et recou vert d'une
moraine.



- 63-

9. Le district des Sept Glaciers.

Ce district est borné à l'ouest par la mer, au nord par le Glacier de la Baie des
Épaves et le Glacier Gully, à l'est par le Glacier Waggonway, les bras occidentaux
du Glacier Lilliehëëk et un ou deux petits glaciers descendant au Port Signe, et au
sud par la dépression située entre le Port Signe et la mer. Le Glacier N° 7 est bien
délimité en tous sens, et ne fusionne pas avec d'autres. Mais les 6 autres sont tous
connexes par leur partie supérieure ; il n'y a que les parties basses qui soient
séparées par des crêtes: vers le nord ces crêtes vont de l'est à l'ouest, tandis que les 3
plus méridionales sont dirigées du nord-est au sud-ouest. La plupart de ces glaciers
ont une largeur considérable; mais leur épaisseur n'est pas grande; ils se terminent
soit à terre par des fronts ayant de 20 à 40ffi de hauteur, ou juste au niveau de la mer.
Il n'yen a pas un seul qui finisse en eau profonde.

Les crêtes séparant ces glaciers finissent toutes par de hauts sommets, avec
déclivité à pic vers la mer. Cependant, d'une façon générale, il y a une plate-forme
d'abrasion très étroite entre le pied de la montagne et la mer. Sur ces surfaces, qui
ont de 100 à zoo'" de largeur, on retrouve soit de vieilles moraines, soit des résidus
de terrasses, composés de cailloux roulés grossiers. Sur plusieurs points ces
sommets forment comme des bastions en saillie sur la mer, tandis que les glaciers
eux-mêmes se terminent par de petites baies entre les sommets. La Pl. F, 4,
montre le profil transversal de ces glaciers et les montagnes situées entre eux.

Dans ce district, les roches consistent à leur partie inférieure en micaschistes;
mais le granit domine partout dans les sommets. Ils ont ici les mêmes formes
déchiquetées que dans le district contigu à la Baie Magdalena; mais la forme de
cirque n'est pas à beaucoup près aussi prédominante: les crêtes sont généralement
allongées. Les montagnes ne sont pas recouvertes d'une couche aussi épaisse de
matériaux désagrégés que celles consistant en roches plus tendres. Mais la croûte
extérieure recouvrant la montagne est fortement divisée en gros blocs détachés,
in situ, qui roulent de temps à autre et forment par leur réunion, au pied de la
montagne, un grossier amas de détritus. Les montagnes sont sillonnées de rides
profondes, en contre-bas desquelles on trouve des cônes volumineux de détritus
assez menus.

Sur la plupart des points, la côte forme une falaise, dans laquelle pénètrent ça
et là de longues et profondes gorges. C'est seulement en avant des glaciers et sur
leurs côtés qu'il y a une côte basse et sablonneuse, p. ex. en avant du Glacier N° 3.

Le Glacier N° 7. - Ce glacier est, comme nous l'avons dit, entièrement isolé
des glaciers environnants. Il commence au sommet de goom et va vers l'ouest
formant un arc ayant sa convexité tournée vers le sud. Vers le Glacier N° 6, la limite
est formée par une longue crête courbe, les MU Munthe, qui à partir du sommet
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de goom se dirigent vers l'ouest. Les altitudes diminuent lo rsqu 'on se rapproche
de la côte. Après le som met de çoo", il en vient de 778m, de ôôo" et de 6I4m; puis
le sommet de 706m fait fortement saill ie su r son entourage. Si l'on continue à suiv re
la crête, on arrive à un sommet de 586m

, et nous avons plus près encore de la
côte une montagne à som met plat de 455md'altitude. Cette crêt e est fo rt peu entaillée
par des passes, et celles-ci sont toutes relativement élevées . La plus basse est à 4S0m
au moins d 'altitude, et est située en t re les sommets de 778met de ôôo" .

Du côté du sud, le glacier reçoit comme ajflue1lts u n ou deux petits glaciers.
Le plus oriental est entre les som mets de 614ffi et de 706rn; le plus occidental est
composé de deux bras situés à deux niveau x différents. Le bras supé rieur , situé à
l'est, plonge à pic vers le bra s occidental (le plus bas) et ve rs le glac ier principal.

D imensions. - La longueu r de ce glacier est de 6,3 km ., ct sa largeur est
minimum ve rs l'ex trém ité supérieure , et di minue pa r en bas j elle est de 1,45 km .
entre les so mmets de 455'TI et de 4 20m. Entre le fron t et la courbe de nivea u de
350m, l'inclinaison est faible, mais plus haut elle est for t à pic. La pente moyenne
du glacier est : M = 6°47.

Le glacier se t ermine partiellement en terre ferme par un front tourné vers le
nord-ouest , et partiellement dans la mer. La pa rtie située au nord de la pointe
sa illa nte est exempte de crevasses et se termine en un front a rrondi. Plus au sud le
glacier a de nom breuses crevasses et se termine par une falaise t ransversale . Les
crevasses cessent à zoomd'a ltitude environ.

En avant de la partie du glacier se terminant en terre ferme, il y a une
moraine frontale considérable, d'origine récente . Tout e cette part ie du fro nt est
semée de blocs qui, vers l'extrémité sud, se rangen t en moraines médianes
d iminut ives.

Le Glacier N ° 6. - Ce Glacier est le plus considérable des Sept Glaciers. Il est
contigu au Glacier N° 7 et en connex ion avec le Glacier W aggonway par une passe
située à plus de 450md'a lti tude ct ayant 2 km . de largeur , ent re le sommet de 946m
et le Set Karl Pettersen , ainsi que pa r deux passes situées en tre les so mmets de 94 Im
et de 954w et sépa rées par le nunatak de 843m. Il y a aussi une communication large­
ment ouverte a vec le Glacier Lill ieh ôôk, la pa rtie frontiè re en tre les deux glaciers ,
(située en tre 650 et 700m d 'altitude) envoyant 3 larges bras qui descendent au
Glacier N° 6. Ce glacier est éga lement en connexion avec les Glaciers N° 4 et N° 3
par une région glaciaire d 'une alt itude supérieure à 500m, située au sud-ouest des
sommets de Sâo", 881m et 655m

• Il n 'est pas en connexion direc te avec le Glacier
N°S, mais la frontière est formée pa r une crê te monta gneuse diri gée vers l'ouest­
nord-ouest , les MIS Klingenberg. Cette crê te commence à l'extrémité orientale par
un sommet de 665m d 'altitude. De ce point, l' alt itude des sommets va en diminuant
successivement vers l'ouest : ôco", 469ml 460m, jusqu'au moment où la crête se
termine par une montagne allongée du nord au sud et mesu rant 363m et 38I ID

d 'alt itude.
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On peut considérer ce glacier comme venant du district relativement plat, situé
à 700m d'altitude à l'ouest du Set De Seue. Il est dirigé vers l'ouest et se termine
dans la mer.

Affluents. - Ce glacier reçoit plusieurs affluents d'importance considérable
venant du sud. Du district de 650tn d'altitude, déjà mentionné, entre le Glacier N° 6
et le Glacier Lilliehôëk, un bras considérable est envoyé vers le nord-ouest et
deux plus petits vers l'ouest-nord-ouest, le plus septentrional entre le nunatak de
945m, dénommé Set du Café, et celui de 757m, le plus méridional entre les sommets
de 757m et de 880m. Du district frontière entre le Glacier Cailletet, branche du
Glacier Lilliehëôk, et les Glaciers N° 6, N° 5 et N° 4, un bras considérable de glacier
se dirige vers le nord-ouest entre les sommets de 880m et de 665111

• A la différence
de la plupart des autres affluents, il a une pente très réduite. Enfin, tout en bas,
près de la côte, existe un petit glacier de cirque tourné vers le nord et fermé vers
l'ouest par la crête allant du sommet de 363mau sommet de 381 11l

, vers le sud par le
sommet de 460m, et vers l'est par une crête partant du sommet de 469m et dirigée
vers le nord.

Du nord, un long glacier étroit vient d'un cirque situé au sud du sommet de
goom. Ce glacier se dirige vers le sud dans une étroite vallée dont les flancs sont très
à pic. Ce glacier a, lui aussi, une pente bien faible. Enfin, il l'ouest du glacier
précédent, nous trouvons un glacier venant du nord-est. Il a sa partie la plus étroite
en haut, et s'élargit en bas, où il est borné par deux crêtes montagneuses formant
un angle de 45°. Sa partie la plus à pic est dans le bas, avant qu'il n'opère à 200m

d'altitude sa réunion avec le glacier principal.
Dimensions. - Le Glacier N° 6 a une longueur de 16,75 km., comptée à partir

du Set De Seue. Sa largeur est très considérable: à sa partie inférieure, entre les
sommets de 381 tn et de 58611l

, elle est de 4,4 km.
Ce glacier se termine dans la mer par une falaise, ayant une largeur de 5,1 km.

C'est là la plus grande longueur de front qui ait été mesurée dans tout le district dont
la Mission a opéré le levé. Tout au sud, au sud de son crochet aigu, le glacier se
termine par un front à pente douce.

La Pl. K, 4, représente le profil du Glacier N° 6. Ce profil part du milieu du front
et suit la trace du courant. Il s'étend entre le Set du Café et le Set Karl Pettersen,
entre les sommets de g34n1 et de g54tn pour atteindre la crête du Set De Seue.

La pente moyenne du glacier est:
M = 2° 3g'; X = 16,75 km.

Ce glacier laisse voir deux échelons distincts, avec pente plus brusque entre les
deux. C'est pourquoi le profil a été divisé en 4 parties, savoir:

Entre la courbe de 800m et celle de 700m.. ml - 2°23; XI - 2,40 km.
700m 500m

• • mz = 3°49; x" - 3,00
500m 30om. . ms = 1°41 ; X3 = 6,80
300m et le front. . . . . . . m4 = 3°24; x4 = 4,55

9 J.
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Crevasses. - Dans sa partie inférieure, il a de nombreuses crevasses transver­
sales; tou tefois ces crevasses ne son t pas assez considérables pour em pêcher abso­
lument l'accès du glacier.

M oraines. - Au côté nord , on trouve llne moraine latérale. Il en est de même
vers le su d. Une haute moraine riveraine s'étend également à une certaine d istance
du bord : à son ext rémité, cet te moraine a comme ncé à se couv rir d 'un peu de
végétation . Ell e se composait p r incipalement de matériaux roulés , provena nt d 'une
terrasse qui a été disloquée. La morai ne dévie vers le nord à son extrémité infé­
rieure, auprès de la me r , et s'étend aussi le long de la portio n arrondi e du fro nt.
Ent re les Glaciers ND6 et N° 5, la belle vieille moraine, dont nous avo ns déjà eu
l'occasion de parler, est très bien d éve loppé e . Ell e co m mence au cô té nord du Glac ier
N° 5, où elle a 1sm de hauteu r, ct s'é tend sans inte r ru ption à part ir de ce point ,
en contourn ant la pointe comprise entre les Glaciers N° 5 et N° 6 et à 2-30om d 'a l­
titude en remontant les pentes sud du Glacier N° 6.

Le Glacier 1\To S . - Ce glacie r est nettement séparé des autres. Il s' insère
dan s les in te rvall es laissés par les au tres glac iers très dive rgents: le Glacier
N° 6 d'une pa rt, les Glaciers N° 4 et N° 3 de l'autre . Il est en connex ion avec ces deux
derniers par u ne passe située à 400md'alt itude ent re les sommets de 665m et de
647m• Du côté du sud il est born é par u ne la rge crête, les Mio Niss en , ayant leur
point cu lminant au milieu de leur longueur , à 650m d'alt itude. Il se termine à
son extrémité occ ide ntale par un som me t for tement sai llan t, d 'u ne altitude de 46 Im.
Au nord de la crête, il y a deux cirque s, avec deux tout petits glaci ers. Le Glacier
N° 5, qui est d ir igé vers l'ouest-nord-ouest , a 4,5 km . de longueur ct une la rgeur
deo,g km. en tre les so mmets de 600met de 647'n, de 1,25 km . ent re les sommets de
de 469me t de 388m, et de 1,2 km . entre le.'> so m me ts de 363met de 4-6 Im.

Ce glacier se ter mine du côté du su d et en partie cn terre ferm e par un front
à pente douce s'é tendant depuis le pied de la crête de 45Im, jusqu 'à la mer. E n
avant de ce fro nt et à sa surface repose u ne mora ine frontale ayant 8 à IOm de
hauteur. Le reste du glacier se termine par u ne falai se juste au niveau de la mer.
C'est tout au plus si, ci la hau te mer, l'eau atteint cette partie du front.

L es Glaciers ]\7"0 4 et N ° 3. - Ces glaciers n 'en fo rmen t en réalité qu'u n seu l ;
ses masses glacé es sont forcées par le somme t isolé, qu i a reçu le no m de MI
Knoff et qui fait saillie da ns la me r, de se parta ger à proxi mité de la cô te , et de
former deu x fronts d ifféren ts . Au même di st rict a ppartient aussi le petit glacier
situé ent re les Glaciers N° 4 et N° 5, en tre les MIS Kross et les M" Nissen. Il se
sépare du Glacier N° 3, à 30o-350m d 'a lti tude, est d iri gé vers l'o uest-sud-ouest , et se
termine à 0,9 km . de la mer. En avant de so n front, il a u ne moraine frontale
considérable.

Ces glaciers ont leur origine dans la passe située entre les sommets de 880m

et de 88I m
• De là ils se dirigent ve rs le sud-ouest ; le Glacier N° 3 continue
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dans cette direction jusqu'à son extrémité inférieure, qui se trouve en terre ferme,
mais le Glacier N° 4 dévie vers le nord-ouest et finit da ns la mer.

Comme nou s l'avons déjà dit, les Glaciers N° 4 et N° 3 so nt en connexio n avec
les Glaciers N° 5 et ?\,o 6, ainsi qu 'a vec 3 bras du Glacier Lillieh ôôk, les Glaciers
Becquerel, Cailletet et Brückner.

La glace qui s'amo ncelle en tre les sommets de 88onl
, 881"' ct 969"', descend tout

d'a bord une pente raide et a rrive alo rs sur une montagne plu s plate, d 'où elle
s'épanche de t rois côtés différents : ve rs le nord-ouest , ellc se rend au Glacier N° 6,
vers le sud-est au Glacier L illieh ôôk (Glacier Cai llete t} et vers le sud-ouest aux
Glaciers N° 4 et Ka 3. Au point où la glace commence à s'écouler vers ces de rn iers,
il y a un petit nunata k de 563m

•

Vers le sud-es t , les Glaciers N° 4 et ;-\0 3 vont se réunir il la pa rtie supérieure
du Glacier N° 2, dont ils sont d'ailleurs sépa rés par un e crête montagneu se, les
Mil Rœder, alla nt du nord-es t au sud-oues t. Cette chaine début e au no rd-est par un
sommet de 62Smet se termine au sud -ouest, au voisinage de la mer, par une mo ntag ne
de 58om. Cett e crête est très réguli ère, sans passe profonde. Les altitudes de ses
som mets varient en tre 488met 730m. A sa suite vers le nord -est, il y a un nunatak
de 745m.

AjJlllellls. - Ces glaciers ne reçoiven t quc peu d'affluents. Il n'en vien t que
deux du sud-est. L'un vient du district de névés commun au Glacier N° 2 et au
Glacier Brückner (branche du Glacie r Lilli ehôëk}et débou che dans le glacier pri ncipal
ent re les so mmets de 745,net de 62Sm• Il forme un angle aigu avec le glacier principal.
L'autre, ayant 1,95 km. de longueur, dé bouche à angle droit dans le glacier princi­
pal ent re les sommets de 625m ct de 46 In" à une alti tude de e ôo".

Dimensions. - La longueur- to ta le du Glacier N° 3, comptée de la passe entre
les somme ts de 880met de 881m

, est de 14JS km . Sa largeur est de :2 , 2 km ., entre
les sommets de 574m et de 625"', de 2,7 km. en tre l'angle no rd-est du MI Knotf et le
sommet de 46 1lD et de 2,6 km. à l'ex trémité inférieure. Le Glacier 1\'0 4 a l, 55 km.
de longueu r, et par en haut 2,2 km . de la rgeur .

L e Glacier N ° 4 . - Ce glacier se termine il la baie qui pénètre le plus profon­
dément dans la côte comp rise entre le Mt Knotf ct le sommet de 444Pl (Mil Kross).
Son front a 1,9 km . de la rgeur , et il est vertical sauf il son extrémité nord, où il
présente une saillie ar rondie.

Ce glacier offre différentes crevasses .
Le long de son côté septentrional, on trouve un e mo raine riveraine con sidérable;

il y en a une plu s peti te au sud. Au bord su d, il y a une moraine médiane assez
large.

L e Glacier N ° 3. - Ce glacier se termine en terre fer me pa r u n front à pente
dou ce allongé en languett e, et ayant 2,6 km. de largeur. Sa pente entre le fro nt et la
courbe de niveau de 300m est fort réduite j le glacie r est plus plat encore entre 30011I,
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et soom. Puis on arrive à un peti t plat eau entre 500m et 550"', mais au-dessus de 550m

la pente est de beauco up plus raide. La pente moyenne du glacier est : 2°42'.
Ce glacier est très peu crevassé. Il n'y a que quelques crevasses longitudinales

de petite largeur.
Le lon g du front s'éte nd une moraine continue reposant su r la glace et faisant

saillie sur elle de 8 à IOm
• La hauteur de la mora ine au-dessus de la terre à l'avant

du glac ier est de 25 à Som. Elle a sa hau teu r maxim um au milieu , où l'on trouve
au ssi quel qu e végétation. Les matériaux de cette mora ine provi ennent partiel ­
lement d'une ancienne terrasse, détru ite par le glacierJ car on y trouve des débris
de Mya truncata Lin.

Du bord sud du glacier part u n torrent glaciaire assez considérable. Celui-ci se
réunit avec un ruisseau venant d 'un petit glacier , suspendu ent re les som mets de
580m et de 488on• Le rui sseau , qui forme plus loin vers le bas plusieurs branches, a
déposé d ' importantes ma sses de gravier en avant du glacier. Par suite du courant
dominant , le cours de ce ruisseau se trouve dévié ; il en résu lte qu 'il est dirigé
vers le nord, parallèlement à la cô te, avant de se jete r dans la mer. Du bord nord du
glacier vient aussi une autre riv ière, qui débouche sépa rément .

Variations. - En 1892, Hamberg fit en bateau à rames u ne excursion au dro it
des 4 les plus méridionaux des Sept Glaciers 1 . D'après lu i, le Glacier N° 4 faisai t
saillie dans la me r et s'y te rminait par un front fortement déch iqueté. A parti r du
front s'étendait, le lon g de la vallée et suiva nt son axe, u n territoire déch iré, mais
de t rès peu de la rgeur. Il faut en conclu re que ce glacier a dû rétrograder de 18g2 à
1907, et cela peut-être de tout un kilomètre .

J ames Lamont mentionne éga lement les Sept Glaci ers. Il di t ~ qu'ils se rendent
tous à la mer. D'après cela , il en était de même du Glacier N° 3 en 1869. Ma is comme
il ne vit les glaci ers que de la mer, ce renseignement n'est pa s bien sû r. D'après la
description fourn ie par Ha mberg 3, le glacier aurait ét é identique en 1892 et en 1907.

Le Glacier N ° 2. - Ce glacier descend du névé situé à 500m d 'altitud e, et
qui lui est co mmun avec les Glac iers N° 4 et 1'\03, le Glacier Bruckner et les Glaciers
N° 2 et N° 1. Il est d irigé vers le sud-oues t.

Vers le Glacier N° r , sa frontière est fo rmée par une crête , les MUSejersted,
don t la direction principal e va du no rd-est au sud-ouest. Leur sommet le plus élevé
est au nord- est et a une altitu de de 730"1. Plus loin vers le sud-ouest les alt itudes
diminuent gra duellement jusqu 'à 530'" po ur remon ter ensuite à 62811:I . La crête se
termine à la me r par un som met de 526on • Les passes y sont peu profondes. La plus
basse est entre les sommets de 628'" et de 526'" et a une altitude de 20001

•

Ce glac ier n'a qu'un afflu en t méritant ce nom, un glacier situé entre les sommets
de 477m

, de 628'" et de S26m
• Une crête, allant du sommet de 628m vers le nord-ouest,

• A. Hambers . E ", resa liIl norra / sltaf J't t. 1. c, p. 38.
1 James Lament, YtJl:It,i"'K i", tilt Âre tie Seas, 1. e, p. 240 .

1 A. Hamberg, En rese till no,.,.a IsllafJ'tt. 1. c. p. 39'
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le divise à sa partie supérieure en deux bras séparés. On trouve aussi un petit
glacier au nord du glacier principal et au sud du sommet de 46101.

Dimensions. - Le Glacier N° 2 a 8 km. de longueur. Sa largeur est minimum,
1,25 km., au voisinage du sommet de 7301ll; au sommet de 580111

, elle est de 2,1 km.
Il se termine au rivage même par une falaise ayant 2,75 km. de largeur. La pente
moyenne du glacier est: M = 3°35'.

Moraines. - Le coin sud-ouest du glacier est recouvert par une moraine
latérale. Une moraine médiane s'étend en remontant le glacier il partir de l'angle
septentrional de la moraine latérale. Le long de son bord septentrional, il a une
vaste moraine riveraine.

Variations. - Hamberg dit 1 que le Glacier N° 2 avait son extrémité au rivage
même par un front déchiqueté de peu d'étendue. D'après sa description il semble
probable que ce glacier ait été au repos de 1892 à 19°7.

Le Glacier N° I. - Ce glacier descend du district de névés situé à 500lU

d'altitude, et commun au Glacier N° 2, à un bras du Glacier Nu 3 et au Glacier
Brückner. Il se dirige d'abord vers le sud-sud-ouest jusqu'au Mt Natrud (630m). Ici
il se partage en deux bras. Le glacier principal dévie de plus en plus vers l'ouest et
finit par aller vers l'ouest-sud-ouest. Il se termine dans la mer, tout près du rivage.
L'autre bras va un peu à l'est du sud, à l'est du Mt Natrud, en descendant vers le
Lac Diesel. Le Mt Lundtvedt (3331ll) partage encore une fois le glacier en deux. Sa
masse principale descend au Lac Dieset et se termine ici tout près du rivage. Une
partie beaucoup moins considérable se dirige à l'ouest du Mt Lundtvedt et se termine
juste au bord de la Plaine Dieset, à 3901 au-dessus du niveau de la mer.

Outre les glaciers que nous venons d'énumérer, le Glacier N° 1 a encore pour
voisins le Glacier Hans Hess (bras du Glacier Lilliehôôk) ainsi que le Glacier 0yen. A
leur partie supérieure, ces glaciers communiquent avec le Glacier N° 1. Le Glacier N° 1
est séparé de deux autres glaciers, situés l'un à l'est et l'autre au sud-est du Mont de
la Reine Maud, par une crête allant du sommet de 622111 vers le sud avec som­
mets à 86801

, à 7°°111 et à 30801
•

Ce glacier n'a pas d'affluents.
Dimensions. - Il a une longueur de 10,6 km. Au sommet de 594m

, sa largeur
est de 2,45 km.; elle est minimum, 2,3 km., entre le sommet de (j26111 et le Mt Natrud.
Son front a une largeur de 4,95 km. Sa partie septentrionale, dont la longueur est
de 2,85 km., est à pente douce et recouverte d'une moraine, lavée par la mer. Sa
partie méridionale, ayant 2,1 km. de longueur, est une falaise.

Un trait commun à tous les Sept Glaciers, c'est que leur pente est relativement
forte au voisinage du front. Au Glacier N° 1 elle est de 4°29' entre le front et la
courbe de niveau de 400m; de là à l'extrémité supérieure, elle n'est que de 1°15.
La pente moyenne est: M = 2°49'.

, A. Hamberg, En resa till narra Ishafvet, 1. e, p. 40.



- 7° -

Au sud du glacie r il y a une vaste moraine n verame, qu i est située à un e
certaine distance du bord du glacier .

Varia/ions. - Tant d'après la description fou rn ie par Scoresby 1 que d'après
celle du e à Latta \ il semble qu'en 181 8 le glacier se soit terminé su r toute sa
largeu r par un front à pic de 50 à 7 0 rn de hauteur. Suivant Hamberg 3 le glacier se
terminait aussi en 1892 par un front à pic, et on trouvait alors au ssi un e mo raine
riveraine au sud du glacier. De 1818 à 1892, il semble donc que le glacier soit
resté sta tionnai re ; cette opinion a déjà été précédemment émise pa r Rabot 4 . De 1892
à 1907, il a rétrograd é dans une certaine mesu re, en tout cas dans sa partie septen­
trionale j mais il est impossible de d ire quelle a été la va leu r absolue de ce recu l.

Au district des Sep ts Glaciers appartien t aussi le beau sommet couve rt d 'u n
glacier , et nommé Mont de la Reine Maud. Deux glacie rs desce nde nt des côtés de
la montagne: l'u n d'eux se dirige vers l'est, et se te rmine par deux lan gues de glacier,
une au nord plus large, et une plus étroite s'infléchissan t ve rs le sud et se terminant
au voisinage de la me r .à la partie interne du Port Signe .L'autre glacier commence au
sommet même de la montagne, se dirige ve rs le sud et se te rmine à 308lJ\ d'a ltitude.

Cette étendue de côte se distingue au point de vue botanique par son indigence
en espèces. La raison en est part iellement imp uta ble à l'in tensité de la glaciation ,
mais aussi à la natu re des roches. Les montagnes exem ptes de glace situées entre
les glaciers, consist ent principaleme nt en granit et leurs flan cs sont couverts de
puissants amas de dét ritu s. Ici nichent des quanti tés du petit ...'rJergulus al/e. Le
M ormon arctieus, l'A/ca Brtumichi et le L arus glaucus couvent en grandes masses
dans les précipices. Dans les end roi ts où les oiseaux nichent en plus grand nombre,
il y a , en cont re-bas des lieux qu 'i ls habitent, un revê tem ent vert , com posé princi­
palement de mousses, ma is aussi de plantes com me les Draba hirta et alpina , le
Cerastium alpinum, les Ranunculus pygmaells et sulphureus, les Saxifraga opposi­
tifo lia, cernua, rivularis et nivalis, le Poa a/pina, les L uçula nivatis et arcuata f.
con/ usa, J'Oxyria digyna, le Poly gonum viviparum et le Salix polaris. Dans les
endroits où les glaciers sont en con tac t avec les neiges perpétuelles, il y a de gra ndes
quantités de neige rouge. Les a lgues ver tes sont aussi assez abondantes su r la glace.

10 . La Presq u'He Mitre.

Cette presqu 'île compren d le territoire situé entre la me r au sud et à l'ouest,
la Baie Cross et la Baie Lillieh ôôk jusqu 'au Port Signe à l'est, et la grande dépression,

• W. Scoresby, An Auount of the Arctic Regions , !. c, p. 104- 106.
• A. Thomas Latta, Observations on the Glaciers and Climate of Spitsbergen made durinr a Visit to th<zt

Island ; with a Rep!y to Mr. Scoresby 's Remarks. Th e Edinburgh fl ew Ph ilosophieal Journa 1817, p. 94.
, A. Hamberg, En resa till norra Ish<zfvet, 1. c. p. 39 et 40.
• Charles Rabot, Les variations de longueur des g laciers, 1. e, p. 38.
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dénommée Vallée Signe (Pl. xv, 2 et PI. XVI, 1 et 2), qui s'étend du Port Signe vers
le sud-ouest jusqu'au Lac Dieset, au nord-ouest. A proprement parler, cette
presqu'Ile s'étend plus loin encore vers le nord, si bien qu'elle comprend auss i,
en majeu re partie, le district du Glacier ~o 1 ; mais suivant que le Glacier Lillie­
hôôk avance ou recule, la limite septentrionale de la presqu'Ile avance vers le sud
ou vers le nor d. C'est pourquoi nous avons trouvé convenable de fixer sa limi te
septentriona le à la Vallée Signe, ce qui fourn it une excellente lim ite naturelle. La
superficie de la presqu'He est de 12 0 km ".

La Vallée Signe est une vallée de communication profondément entaillée, et
dont les par ois s'é lèvent jusqu' à 800'" d'altitude . La hau teur J e la passe n' est que
de 50'" environ au-d essus du niveau de la me r, au nord-est du Lac Diesct. C'est
une vallée don t l'érosion par les glaces est caractéristique, uvee un gra nd nombre
de petits lacs de fond. Le plus grand de ces lacs, le Luc Diesel, le plus occide ntal
de tous , est à 9'" environ au-dessus du niveau de la mer. Sa longueur est de 4,6 km ,
et il est composé de deux bassins d'une certaine largeur, réunis par une part ie étroite
qui n'a que 100"' de largeur. La partie septentrionale a 2,85 km. de longueur et
2,45 km. de largeur, la parti e méridiona le 1,8 km. de longueur et 1,3 km. de largeur,
Sa direction longitudinale va du nord au sud. Dan !'. cc lac se rassem ble l'eau de
fusion tant du glncier venant du nord , que de tous les glaciers situés au nord-ouest
de la ligne de partage de la Presqu'ile .:\l itre, il l'exception du l'lus septentrional de
ces glaciers, dont "eau de fusion se rend aux 3 lac:' situés au nord-est de la ligne de
partage de la vallée. Le Lac Dicset a SO:l écoulement par son ext rémité méridionale.
Cct écoulement est dir ig é vers l'ouest ct reçoit aussi des afflu ents de plusieurs lacs
et bassins plus petits.

Immédiatement à l'est du Lac Dicset .J c fond de la vallée remonte brusqueme nt,
et, à 400m plus à l'est, on rencontre un petit lac il 4 0 m d'altitud e. De l'autre côté de
la ligne de partage, il y a 3 lacs ayan t tous leur éco ulement au Port Signe, Le plus
occidental est fi 45'" d 'altitude, celui du milieu il :~;'" j le plus orienta l est le Lac
Erling.

La Vallée Signe form e au ssi la limite entre le champ granitique de l'angle
nord-ouest du Spitsberg et le cham p de micaschistes et de dolom ies de la Raie Cross.
T oute la presqu 'ile est formée de ces dern ières roches. Les do lomies jaunes y jouent
un rôle important et se voient a de longues distances en raison de leur cou leur
claire, faisant contras te avec le fond . Les formes de la mon tague sont arrondies j

les formes aiguës sont plus rares, lu presqu'île n'ayant que peu de glac iers, et
ceux-ci étan t dispersés. Il y a par suite un vif contraste ent re ces montagnes et les
crêtes aiguës et dents acérées situées à l'est de la Baie Cross,

La ligne principale de partage de la Presqu'î le Mitr e com mence, du côté du
no rd, à la pu Nils et gagne ensuite le sud en passant pa r les sommets de 384'"
(M I Nils), de 483lD, de 5z7lD et de 454"' , Elle continue encore un peu vers le sud ,
mai s dévie vers le nord- oues t, et passe au poin t culminant de la presqu'ile, le
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MI Chun (7~). De là, continuant vers le sud , elle passe aux sommets de 505= et de
553m (MI Scho tt), puis va vers l'ouest aux sommets de 478111 et de 567m pou r dévie r
de nouveau vers le sud et atteindre le MI de la Brise (586lll

) . Jusqu'ici la ligne de partage
est somme toute restée à prox imité de la Baie Cross, en formant un arc ayant sa
convexité tournée vers l'est, atte ndu que les glaciers principaux sont situés vers
l'ouest j mais à partir du MI de la Bri se elle est fortemen t déviée vers l'ouest et
forme, au voisinage de la Plaine Dieset, un vaste arc entou rant le POrt E beltoft, vu
qu e dans ce bras de golfe il y ava it à l'époque glaciaire un vaste glacier a llant vers
l'est, et qui creusa une large anfractuosité en forme de cirqu e autour du Port Eheltoft,
La ligne de partage continue par les sommets de S021Jl

, de 497m
, de 479nl., de 488m, du

Mt Scoresby (603=), du MI ' Ville (S S4lD
) , par les sommets de 492m et de 426m. L' as­

cension du Mt Scoresby fut fa ite par 'v. Scoresby les 23 et 24 juillet 181 8. On voit
par sa description 1 qu 'il monta d 'a bord au sommet de 2g0mpour suivre ensuite la
crête aiguë jusqu 'en hau t. Sa descript ion de la vue et les constatations faites par
lui au sommet de la mo ntagne, ne peuvent laisser auc un doute su r le fait que c'est
du sommet de 603'" qu' il a opéré l'ascension .

Voici quelles sont les passes les plus considé rables. Au no rd du Mt Chun et des
deux côtés du sommet de 527m, le glacier situé à l'ou est de la ligne de partage a
érodé la crête rocheuse der rière lui, en produisan t ains i deux passes à 3Somau moins
d'altitude. Au sud du ~1. 1 ChU!1 nous avons à 400m d'altitu de une passe menant du
Glacier Hergesell à celui situé au sud du MI Chun. Entre le MI Schott et le
MI Kr ümrnel, il y a une passe relativement large à une altitude d'au moins 3001D

•

Il y a aussi une passe à la mê me hauteur, ent re ce dernie r et le Mt de la Brise.
Entre le MI de la Brise ct le Mt Scoresby, il Y a plusieurs passes peu pron oncées, à
350-400m d'altitude. En tre le :\'11 Scoresby et le MI W ilIe, il y a une passe commode
au-dessus de 300m. T outes ces passes sont presq ue exemptes de glace.

T oute la presqu 'île, du Glacier N° 1 à l'embouchure de la vallée située entre le
Mlde la Brise et le MI Schott,est con tournée d'une ceinture de terres basses, formant
une plate-forme d'abrasion. Elle est surto ut développée au côté ouest de la presqu'Ile,
où sa longueur est de plus de 16 km., et où sa largeur atteint environ 4,5 km . T oute
cette partie de la surface est parsem ée de flaques d'eau et delacs peu profonds, dont
le principal est le Lac w edderbu rn. A proximité du rivage, il y a de nombreuses
lagunes. Vers l'intérieur, au pied de la montagne, il y a une épaisse couverture de
mousses, dans laquelle le pied enfonce profondément.

A parti r du côté sud du Mt Wi lle, cett e plaine est beaucoup plus ét roite, seu le­
ment de aoo'venviron au sud du Port Eb elto ft et de 100 à 400m au nord de ce port. Ici
toute la plaine est recouverte de puissantes terrasses de gra vier, atteignan t une
alt itude de 77m•

, w. Seceesby, ÂII ACCOllllr 01 rlu Ardic R~gioll, 1. e, p. 119 et sui" .
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Du MI Sehou à la pl i Nils, la montagne s'enfonce à peu près à pic dans la mer,
presque sans trace de rivage.

A l'ouest et au sud , la côte est généralement plate avec lagunes. La côte du sud­
est , ent re un point situé au sud du MI W ille et le Port Ebclt oft, est en majeu re part ie
u ne falaise, qui cependant est interrompue çà ct Ih par une côte plate (Pl. III , 3).
Autour du Port Ebcltoft el le est plate , mais, en tre le Port Ehcltoft et l'an se située
au nord de la P" Bourée, elle est presque exclusivement co mposée de falai ses.

La Presqu'île ),l it re est la partie la moins r iche en gluee de tout le dist rict dont
on a opéré le levé ; elle 0 '3 qu 'une dizai ne de petits glaciers. Les deux plus considé­
rables sont situés de pa rt et d 'autre du Ml Chun. Le glacier situé au nord-est
de cett e montagne a environ 2 km. de longueur, se dirige vers le no rd-ouest et se
termine à environ 50 '" d'alt itude dans la Vnll ée Signe. Le fron t de ce glacier, à pente
douce en forme dc languette, est recouvert d'une moraine qu i attein t 691n d 'alt itude
au-dessus du niveau de la mer. L'cau de fusion de cc glacier se rend au Port Signe.
(Pl. XVI, 1 et 2 ).

Le glacier situé au sud-ouest du ,;W Chun est le plus considérable de ceux
de la presqu'î le : il a u ne longueur de 3,2 krn., sc dir ige vers le nord-ouest, et se
ter mine dans la Vallée Signe à 66m d'al titu de. Son front a une longueu r de 1,4 km"
est façonné en forme de langue â pente dou ce ct est recou vert d'une moraine. Son
eau de fusion se rend au lac de 40m d'altitude ct au Lac Dicsct (Pl. XVI, 1 ct 2) .

Sur la face nord-ouest du "ft de la Brise est couché un petit glacie r dirigé vers
le nord, et au sud-ouest de ce dern ier , il y en a deu x autres plus petits encore.

Nous arri vons maintenant au x glaciers situés à l'est de la ligne de parta ge. On
y trouve 4 petits glaciers qui convergent vers le Port Ebeltoft. Le plus considé rable
est celui du MI ' Ville. Sur lu pente orientale du ~tt Schntt , il y en a égalemen t un
petit se terminant entre 50 et 10 0 1n d 'alti tude. Au nord de la même montagne nous
avons le Glac ier Hcrgcscll (pI. XII , 2), qu i se prolonge à peu près exactement
jusqu 'à la me r j c'est, il l'ouest de la Baie Cross ct de la Haie Ljllich üôk, le seu l qui
soit dan s cc cas . Au nord ct ou sud du Glacier Hergcscll, il y a deux autres pet its
glaciers sc term inant à enviro n IOOm d'alti tude.

Sur la Presqu'Ile ,\1itre, on a le spectacle, rare au Spitsberg, de grandes va llées
qui ne son t pas remplies pnr des glaciers, par exemple cclle compri se entre le Mt
Wille et le MI Scoresby j cett e vall ée a 3,5 km. , de longueur, et son ext rémité
su périeure est à un peu plus de 300m d'alt itude au -dessus du niveau de la me r. Il
en est de même de la vallée com pri se ent re le Ml Schott ct le MI de la Brise j elle
a un peu plus de 5 km. de longueur, et son extrémité supérieure a une alti tude de
450 "".

La Presqu 'Ile Mitre est la partie la plus aisément accessible de toute la région
dont nous avons fait le levé. Par su ite de sa nature variée , composée de montagnes,
de ter res basses, de lacs et de glacie rs, elle forme un district pittoresque et inté­

10 1.



-74 -

ressant , quoiqu'elle ne produise pas un effet auss i sauvage et aussi majes tueux que
les autres parties de la mê me région .

La PresquI le Mitre forme avec ses schistes crista llins un bien meilleur substra­
tu m pou r la végétation que le district gra nitique situé plus au nord. Cett e végétat ion
est très clairsemée, mais riche en espèces . C'est ain si qu e su r les déclivités du Cap
Mitre on consta te la présence de la Campanule uniftora , qui est au nombre des
espèces les plus rares au Sp itsberg. On peut au ssi remarquer, comme a ppa raissa nt
da ns ces localités, le Cy stopteris fragilis ct le ..Melandrium apetalum, Sur les pla ines
situées à la base de la montagne, la Sax ifraga aiçoides pousse en touffes serrées.
Remarquons au ssi la Carda mine pratensis et PA ira alpina , ainsi que la Sagina inter­
media , l'A lsine venz a v. rubel/a, des Saxifraga et le Carex misandra,

Au Port E beltoft, on tr ouve un faux sol polygonal joliment développé,
dont les faces limo neuses ont une végétatio n cla irsemée , formée de Cata brcsa algida
et concinua, de Cochlearia officin alis f. groenlandica, de Cerastium Regelii va r.
caespitosum et de larges et ma gnifiques touffes de Saxijraga oppositifo lia. Une pente
tou rn ée vers le sud, et où nichait le Mergu lus aile, se distin gua it su r tout pa r la
richesse de sa flore. A remarqu er : l'Arnica alpina, la Campanula unifiera, la
Potentilla nivea, l'Andromeda hypnoides, qui toutes appartiennent aux plus grandes
ra retés du Sp itsberg.

Du Port Ebeltoft et plus loin vers la Baie Lillieh ôôk, le sol est fortement pier­
reu x, et la végétation t rès ra re. La ro che à oiseau x du Ml Ni ls, tournée vers le nord
dans la Baie L illieh ôôk (Port Signe), a des pente s a bruptes d 'une cou leur verte in tense.
De la rges pa rties son t enti èrement revêtues de Chrysosplenium altem ifclium, va r.
tetrandrum, de Sax ifraga rivularis et de Marchantia polymorpha. Dans les hauteu rs,
sous les nids des oiseaux , poussent la Cochlearia officina/is, l'Oxy d a digyna ct le
Ranunculus sulph ureus en abondan ce véritablement extrême. T outefois le nombre
d 'espèces n'es t pas bien consid érable. Parmi les oiseaux qui nichent ici, notons la
Rissa tridactyla , l'A lea Brùnnichi ct l'Uria gry lie.

Près de s lacs à l'ouest de la Baie Li llieh ôok, il n'y a que peu de végétation.
Cependant on y trouve, comme nous l'avons dit , une plante fort ra re au Spitsberg,
l'Audromeda hy p noides. Sur les pe nte s fa iblement inclinées qui desce ndent au plus
grand de ces lacs, il y a un faux sol polygonal av ec de pet ite s saxifrages, comme la S.
groenlandica, la S. cppcsitifo lia , la S . stellaris f. eomosa, les S . cern ua et rivutaris,
les Cerastium alpinum et RegeLii f. caespitosum, les Draba aLpina et ftadniçemis,
la Catabrosa aLgida, et plusieurs autres.

La vie animale y est au ssi fai blement représentée au po int de vue du nombre
des espèces, mai s le nombre des individus est considérable . Où que l'on a ille , on
rencontr e le petit échassier Tringa maritima, et le moineau de neige, P lectrophanes
nivalis, Ce dernier habite la plupa rt des côn es de détritus du Spitsberg, et le Tringa
maritime ne manq ue presque nulle pa rt dans la contrée plate .



U. Les uee,

Les tles faisan t parti e du district en question sont les suivantes : Parties du
Prince Charles Foreland, quelques petites Iles à l'intérieur du Havre Coa l, Iles
Lovén, Ile dans l'Anse Deer (Ile Gerd), Ile Kohn et pa rtie sud-ouest de l'Ile des
Danois.

Le Prince Charl es Foreland est un e île allongée, avec son axe longitudinal
dirigé du sud -sud-est au nord-n ord-ouest. Il est baigné pa r l'Ocean Glacial Arctique
à l'ouest, et par le Détroit du Fcrcland à J'est. Sa pointe septen trionale, le Vogel
Hoek, est située par 78°54'. La longueur de l'Ile est de 90 km., et sa largeur de
5 à II km.

Le long de toute l'île s'étend comme un e échine u ne chai ne de montagnes avec
hauteurs atteignant lO80m (M' Monaco}. A l'extérieur, vers les deux côtés, s'é tend
une plate- forme d'abras ion , qui nulle part aille urs au Spi tsberg n'est d évelopp ée
aussi bien. Au sud, ent re la Persis Crest et le Mt Methuen, elle occu pe toute la
largeur du Fo reland . Ici la chaine de montagnes a été érodée par la mer : elle est
remplacée par une plaine s'étendant d 'u ne côte b l'autre, dont l'altitude maximum,
au milieu de la plaine, est de 161n

• Su r d'autres points, la pla ine forme une lisière
de terres basses entourant l'Ile. Le dos de la crête est pa rtout plus rapproch é de la
côte ouest que de la côte est. Le côté est de l'Ile est for tement recouvcrt de glace ;
sur le côté ouest il n'y a que peu de glaciers, ils son t tout à fait locau x et de peu
d'é tendue.

La partie de l'île do nt la carte a été levée, comprend sa région orientale depuis
le Vagel Hoek jusqu 'à 78° 42' de latitude N.

De l'extr émité sud de la ca rte jusqu'a u M' Ba rents, la chaine n'a pas une forme
de crête aussi prononcée que dans les parties du nord ct du sud . Ce sont plutôt des
collines isolées et irrégulièrement répa rties, avec de profondes l'ou pures comp rises
dans leurs inte rva lles. Les sommets les plus saillants sont celui de 6R8m et le
Ml Helland, qu i est facilement reconnaissable, ct d 'u ne alt itude de ôoo». Au nord de
ce dernier, les montagnes sont plat es et peu saillantes, avec des altitudes de 490m, de
436"1 et de 405m, ap rès quoi vient le M' Balfour (438m), d'o ù part, vers l'ouest, une
crête atteignant plus à l'ouest une alti tude de 506m.

A partir du MI Barents (624m), la chaîne prend la forme d'une crête aiguë, avec
hauteurs qui vont en décroissant vers le nord, jusqu'à la mon tagne la plus septen­
trionale, le Vogcl Hoek, qui a 428m. Elle est inclinée à pic vers l'étroite plate­
fort e d'abrasion .

Autant qu 'on le sache, la montagne est composée de micaschistes, de phyllades,
de dolomies et de calcaires appartenant à la formation de l'Hecla Hoek . Les monta­
gnes situées dans la partie de l'Ile qui fait l'objet du levé, sont toutes à sommet plus
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ou moins plat ou arrondi, excepté tout au sud, où les glaciers ont rendu les formes
plus aiguës.

Les passes les plu s importan tes sont: une de chaque côté du MI Helland , u ne
entre les som mets de 4901lI et de 436m et u ne de chaque côté du MI Balfour. Leur
hau teu r dépasse à peine zoom, mais, pour la plupart des pa!'ses, elle est comprise
entre I OOm et t Som.

La plate- forme d'abrasion de la côte orientale a, en somme, une largeur
diminuan t ve rs le nord . A l'extrémité mé ridionale de la Lagun e Richard, elle a
3,75 km . de la rgeur, au Mt Balfour 3,4 km., mais to u t au nord, au Vogel Hoek, elle
n'a que 700nl environ . Entre le Ml Balfou r et le som met de 436m, la te rre est basse
et ne dépasse nulle part Somd'al titude, mais elle présen te des inégalités ct pas de
surface plane. La fron tière interne de la plate-forme d'abrasion atte int 20m d'alti­
tude, et n'est sur ces points couverte ni de terrasses ni d 'a mas de détritu s. Une part ie
de la surface, spécia lement au nord de la lagune, est recouverte de terrasses marines
com posées de gravier, mai s elle alte rn e d'ailleu rs avec des étend ues où la roc he
solide fait saillie et avec un sol polygon al ma récageux. La ter re située au nord de la
La gune Richa rd forme par en dro its un ma récage presqu e infranchissabl e .

La côte est pa rtiellement formée par une falaise ou par une plage avec des
lagunes. T ant à l'est qu 'a l'ouest, elle a la forme de longs arcs réguliers, mai s aussi
bien à la pointe nord qu'à la pointe sud, il y a de longues et étroites ba ies qu i
pénètrent au sein des te rres. Ceci correspond au fait que la direction des roches
coïncide avec la directi on longitudinale de l'ile.

En fait de lagunes, nous rcm arquons: la Lagune R ichard (PI. XIX, l,1 f t P. et Pl. x,a),
qu i n'a pas moins de 8,25 km . de longueur et en moyenne 1,2 km. de largeu r: c'est la
plu s grande lagune da ns le district dont la carte a été levée. Ell e est isolée de la mer
par une barrière composée de cailloux rou lés, de la grosseur d'une noix à celle du
poing fer mé et au-de là . Ell e est lég ère ment recou rbée, av ec le côté concave to urné
vers la mer. Son altitu de au-dessus du niveau de la basse mer est d 'environ a'", et
sa largeur est de ro-zo" ou même plus. Pa r une ouverture existant dans la digue de
fermetu re (PI. XI, 2), la marée entre et sort avec une vitesse verti gineuse, si bien qu 'il
est difficile de passer en canot à travers cette ouverture, sauf lorsque la marée est
basse ou haute. Ici la différence entr e ces niveaux ext rêm es peut a tte ind re l m 50.
Sur la côte ouest de la lagun e, il y a sur plusieu rs points une falaise faiblement
développée, par exem ple auprès de l'îl e pri ncipale (Ile Richard). Les con tours de la
lagune sont t rès inégaux , bien plus que ne le sont les contours extérieurs de la côte .
La profondeu r de la lagune est de 1 à a'".

Plus loin ve rs le sud, nous avon s u ne pointe fortement saillante, la P" John
Murray, pointe alluviale triangula ire remaniée par les courants dûs aux marées, et
renfermant dans son sein une lagune. Juste en face, de l'au tre côté du détroit, nous
avons la pit Michael Sars , qui est du e à une formation analogue. (Pl. IX, 1 et 2 et
Pl. x, 1).
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Tous les glaciers situés dans la région de l'île soumise au levé se groupent
autour des sommets de 688m, 639m, 686m et 598m. Le plus important de ces glaciers,
le Glacier Murray, commence dans le cirque situé entre ces sommets, est dirigé
vers l'est et se termine sur les basses terres, à 1,4 km. à l'ouest de la pIe John Murray.
Le glacier s'élargit en descendant vers la plaine, et son front a une inclinaison
moyenne; il est recouvert d'une moraine terminale à tracé très régulier.

Du sommet de 6881ll partent aussi vers le nord deux glaciers dont le plus oriental
se termine à 78m d'àltitude par un front en languette il pente douce, recouvert d'une
moraine. Il en est de même du plus occidental (Pl. XIX, l,Ire P.).

De la passe située au sud du sommet de 5981ll, un glacier, le Glacier Miller, part
vers l'ouest-nord-ouest. Sur la carte on ne voit que sa moraine terminale au sud du
Mt Helland.

Les Iles Louén sont les plus importantes de la Baie King. Il y en a 7 ou 8,
composées de conglomérats dévoniens et avec des côtes en falaise. La plus grande
de ces îles a 1 km. de longueur sur 0,5 km. de largeur. L'île située au deçà
du Havre Coal n'a que ôoo'" de longueur et 15a III de largeur dans sa partie la plus
large. L'Ile Gerd située dans l'Anse Deer est un peu plus considérable: elle a 550111

de longueur et 350m de largeur.
L'Ile Kohn est une île insignifiante située il l'intérieur de la Baie Mëller. Sa

longueur et sa largeur mesurent quel,..1ues mètres seulement. Elle s'élève à pic d'une
profondeur de 40-50 mètres et fait saillie de 1 ou 2 mètres au-dessus du niveau de
la mer.

A l'angle nord-ouest du Spitsberg se trouve réunie une collection d'îles rela­
tivement importantes: l'Ile des Danois, l'Ile d'Amsterdam, les îles Foui, Vogelsang,
Clouen Cliff et les deux Iles Noriuay. La plus grande de toutes est l'Ile des Danois.
Toute cette île, ainsi que les autres mentionnées, se compose cie granit et de gneiss.
Elle a des formes arrondies, parce que depuis l'époque glaciaire, les glaciers n'ont pas
contribué à en rendre les formes plus aiguës: elle repose là, tout comme à l'époque
où elle fut abandonnée par I'i ndlandsis. Elle ressemble assez fortement à une île
dénudée d'un archipel norvégien (Pl. 1,1). Les montagnes qui la couvrent, ont une
altitude assez régulière, d'environ 2501ll

; cette altitude est si régulière que l'île, vue
de cette hauteur, apparaît comme un plateau. Celui-ci est en son milieu traversé par
une vaste excavation en forme de vallée, allant vers l'est de la Baie Kobbe, la plus
grande baie de la côte occidentale de l'île. Si l'on se déplace vers l'intérieur du plateau,
on découvre qu'il est parcouru par une série de vallées, dont la direction principale
est de l'est à l'ouest. La plus considérable est au sud de la Baie Kobbe. A son extré­
mité ouest, il y a un glacier ayant quelques centaines de mètres de longueur: c'est
autant que nous le sachions, le seul qui existe sur cette île. Dans la partie ouest de
la vallée, à l'altitude de 32m, il ya un lac d'environ 950111 de longueur et Soom de
largeur, séparé de la mer par un isthme étroit. Une particularité de l'Ile des Danois,
c'est le terrain marécageux qui y existe, même aux plus grandes hauteurs. On croi-
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rait ces hauteurs recouvertes de sable sec ; mais ce qui s'y trouve, c'est en réalité
une masse en bouillie, recouvrant toutes les an fract uosités du terrain.

12 . Les fj ords .

(Voir les CUle s Il e l HI, 1"' P .)

Un trait tout à fait particuli er du !ord-O uest du Spitsberg, c'est la grande
largeur de ses fjords , com parée à leur longueur, et leur élargissement en forme
d'entonnoir au voisinage de leu r embouchu re. La plupart offrent peu d'e m­
branchements. T ous ont des seu ils, qu i cependant , dans beaucoup de cas , son t
faiblement marqués. Les bassins des plus profonds de ces fjords on t une profondeur
bien plus considérable que celle de la plate-forme continen ta le située en dehors.

La Baie English (Pl. XV III , 2, Ire P . et Pl. VIII , 1) est le plu s méridional des
fjords du district dont nous avons levé la carte. Sa direction va de l'ouest-nord-ouest
à l'est-sud-est . Sa longueur est de 2 km. et sa la rgeu r à l'em bouchu re de 2,9 km. La
baie finit contre la paroi verticale du Glacier Comfortless. Quant aux détails de sa
profondeur, on ne les connai t absolum ent pas.

La Baie K ing et la Baie Cross ont ensemble, entre le Cap Mitre ct le Qu ad e
Hoek une em bouchure de 16,5 km. de largeur et de 9 km. de longueur. Le pa rtage
a lieu au Cap Gui ssez, la Baie King se dirigeant ve rs l'intér ieu r dans la direction d u
sud-est, tandis que la Baie Cross va vers le nord . A parti r du Cap Gui ssez, la Baie
K ing (PI. XIII , tr~ P .) a une longueur de 24 km. Sa largeur entre le Cap Guissez et le
Qu ade Hoek est de 13,5 km. A partir de là , le fjord diminue graduellement de
largeur jusqu'à la P resqu'île Blom strn nd , où la largeu r n'est plu s que de 4, t km.
Intér ieurement à cette presqu'île , le fjord s'éla rgit de nouveau fortement , et sa
largeur atteint jusqu'à 12 km. La partie du fjord atteignant le point le plus septen­
t rional est l'Anse Decr.

La Baie King finit pa r les fa laises du Glacier King et pa r le Mt Ossian Sars.
Il y a plusieurs peti tes îles da ns ce fjord : l'He située en face de la « Mai son », les
Iles Lovén ct l'il e de l'Anse Dcer. Le fjord présente deux peti tes incu rvations :
le Port Blomstrand au nord-est et le Havre Coal au sud-ouest. Le premier est le
plus considérable ; il a u ne longueur de 3 km ., avec u ne largeu r à son embouchu re
de 0,9 km. ; ma is il s'éla rgit de nou veau vers l'int érieu r pou r atteind re un e largeu r
de 2,8 km . Sa branche dirigée vers le no rd est environnée de la pa roi verticale
du Glacie r Blom strand, tant à l'est qu'à l'ouest (voir la description du Glacier
Blomstrand p. 24).

La Baie King est entou rée de deux format ions géologiques différentes. Au nord­
est, il ya la forma tion de I'He cla Hoek, composée de mica schistes , de qu artzites
et de calcaires cristallins dirigés du nord-nord-ouest au sud-sud-est . Au sud-ouest,
il y a surtout des calcaires carbonifères, avec un petit district de grès te rt iaires et
de schistes argileux aux environs du Havre Coal.
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A partir du Cap Guissez, la Baie Cross (Pl. IX, 2, Ire P.) est d'abord dirigée vers
le nord-nord-est, mais s'infléchit ensuite de plus en plus vers l'ouest, ce qui fait
qu'elle finit dans la direction du nord-nord-ouest (Baie Lilliehëôk). Dans sa partie
intérieure, elle forme deux branches, la Baie Lilliehôôk à l'ouest, et la Baie Môller à
l'est, cette dernière se continuant par la Baie Koller. Les deux branches sont
séparées l'une de l'autre par la haute crête montagneuse dénommée Presqu'île du
Roi Haakon.

La longueur du fjord,du Cap Guissez au fond de la Baie Lillichoëk.est de 27,5
km. Sa largeur atteint son maximum à l'embouchure, où elle a 7 km. Après cela,
le fjord se rétrécit de plus en plus vers l'intérieur: entre la pte Rediriger et la pte
Bourée, il n'a plus que 4 km. ; plus loin, il s'élargit de nouveau un peu. La Baie
Lilliehëôk a une longueur de IO,5 km. et une largeur de 2,6 à 3 km. La Baie
Mëller a 8 km. de longueur, comptée depuis la pte Thoulet jusqu'à son anse la
plus intérieure vers l'ouest. Sa largeur a son minimum à l'embouchure, où elle n'a
que 2,6 km. Vers l'intérieur elle va en s'élargissant, si bien qu'elle a 4,4 km. au
nord du Glacier Louis Mayer. La Baie Cross offre quatre petites ramifications:
le Port Ebeltoft et le Port Signe à l'ouest, la Baie du 14 Juillet et la Baie Louis
Tinayre à l'est.

Le fjord a été en 1906 et 1907 l'objet de sondages minutieux, faits par l'Expé­
dition du Prince de Monaco: ces sondages ont prouvé l'existence J'un bassin bien
marqué entre la pte Bourée, la pte Rediriger et la pte Cadio ; dans cc bassin la pro­
fondeur atteint jusqu'à 378m. Plus au sud, la profondeur diminue, d'une manière
générale, et les coups de sonde n'y ont pas dépassé 3001ll

• La Baie Lilliehôôk est très
profonde, elle aussi; elle a jusqu'à 260m

• La Pl. F, 8, (end compte des profondeurs
le long de ce fjord et de la Baie Cross. Les profondeurs maxima sont réparties d'une.
façon dyssymétrique, surtout près de la côte est, comme on le voit sur la Pl. F, 10.

Dans la Baie Moller, les profondeurs varient bien davantage; on y trouve des pro­
fondeurs atteignant 300tn

, alors que dans le voisinage immédiat, l'Ile Kahn fait saillie à
la surface, et que le Plateau Gallopin n'est qu'à 31ll 50 au-dessous du niveau de la mer.
L'intérieur du fjord est rempli de boucs glaciaires provenant du Glacier Supan. La
Pl. F, 9, rend campte des variations de la profondeur le long de cc fjord ct de la Baie
Cross.

Les quatre fjords latéraux dont nous venons de parler, forment tous, par rapport
au fjord principal, des vallées suspendues. Le Port Ebeltoft (Pl. VIII, r , Ire P. et Pl.
IV, r , 3tn e P.) a une section très régulière. Sa longueur, de la Plage Enjalbal jusqu'à
la vallée la plus intérieure, est de 8 km., et sa largeur varie entre 1400 et 200m• L'em­
bouchure est à moitié barrée par une digue en crochet, la Plage Enjalbal. La pro­
fondeur y est faible et ne dépasse nulle part 2 tn 50. Mais à partir de l'embouchure, la
profondeur augmente rapidement, pour atteindre les grandes profondeurs de la
Baie Cross.
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Le Port Signe (Pl. Il, 311
'
c P.) forme u ne entaille de 2 km. de longueu r au côté

occidental de la Baie Lillleh ôôk. Sa la rgeur entre la P" Fridtjov et la P" Nils est de
120011I• Elle diminue assez régulièrement vers l'intérieur. La partie intérieu re se divi se
en deux bras, un sept entrional, continuant la direction du port principal vers l'ouest­
sud-ouest, et un mé ridional, allant ver s le sud-sud-ouest. La longueur du bras
septentrional est de I2S0n

' , à parti r de la P" Gunna r j la longueur du bras méri­
dional est de 7Som. Les profondeurs man ifestent de gra ndes irrégula rit és; dans
le bras septent rional elles au gmentent, en général, du fond à l'em bouchure, de
IMSO à 911I

• Un coup de sonde isolé au voisinage de la côte septentrionale , a donné
1 l in. Dans le bra s m érid iona l on a comme profondeu r maxim u m gmSo près du bout
tandis que, un peu en dedans de l'em bouchure, il y a u n seuil avec profondeur
max imum de 3mSo. Dans le port principal , on trouve, comme profo ndeu r max imum
38mau plu s près de la côte sud : sa profondeur la plu s ha bituelle va de 10 à 37'n. A
partir de l'embou chure, le fond s'incline rap ide ment vers la Baie Li llieh ôôk.

La petite Baie du 1 4 Juillet (PI. IX, 2, I r_ P .) offre des profondeu rs a tteignant
78m; mais à partir de l'embouchure le fond s' incline presque à pic.

La Baie Louis Tinay-re (Pl. IX, r , Ire P. ) a 2,S km. de longueu r et 2 km . de lar­
geur ; la profondeur y atteint jusqu 'à I74n

. ; ici aussi il y a chute brusqu e du fond
depuis son confluent avec la Baie Cross.

La côte avoisinant la Baie Cross et ses bra s, est, pour la partie prin cipa le
une côte en falaise, dont l'altitude peut attei ndre plus de 20m• Aux envi ron s du
Pon Ebeltoft, la côte est plate, tandis que dans la Baie Lilliebôôk elle est en majeu re
partie sans aucun rivage du côté de l'est. Su r qu elques point s il y a une plate-form e
littorale marqu ée, en avant de la falai se.

La Baie Cross est située in t égralem ent dans les limit es de la formation de l'Hecla
Hoek. Le long de ce fjord, on trou ve des micaschi stes, des quartzites, des dolo mies
et des calcaires cristallins avec direction du nord-nord-ou est au sud-sud-e st . La
Baie Cross et la Baie Lilliehôok ont été creusées da ns un anticlina l. Autour de
ces fjords, on n'a pas constaté l'existence de failles .

La Baie H amburger (Pl. XVI , 2, l U P .) forme un bassin allan t de l'ou est vers l'est,
et offrant des traits tou t particulier s; ce bassin est pour sa majeur e partie creusé dans
du granit . Son ent rée est étroite, ct n'a pas plus de 2S0m j plus à l' intérieur il s'élargit
considé rablement, et sa largeur est, au fond, de 7Som. Sa long ueur est de 1 1som. Au
fond de ce fjord, le Glacier Hambu rger abouti t juste sur le rivage. La profonde u r
maximum, I8m, est plus rapprochée de l'embouchure qu e du fond . La profondeu r
à l'embouchure est au maximum de Sm. La Pl. F, 12, ren d co mpte des d ifférentes
profondeurs dans la longueu r du fjord. Comme on le voit, le seuil est très prononcé,
et il est composé de roche solide. Des deux côtés de l'embou chure, il y a de la roche
solide, offrant une plate-forme d'abrasion de 8 à ro" de hauteur.

La Baie Ma gdalena (PI. xv, r" P.) est un fjord infundibuliforme,dir igé vers l'est
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avec léger écart vers le sud. Elle a 9 km. de longueur et se rétrécit de plus en plus
en partant de l'embouchure, où elle a 5,5 km., du Magdalena Hoek à la pte Smee­
renburg, jusqu'au fond, où la largeur est de 1,9 km. Le fond du fjord est occupé
par les falaises du Glacier Waggonway. Les profondeurs maxima se trouvent dans
la partie intérieure du fjord, où elles atteignent 931U en face de la Presqu'Ile des
Tombeaux. Le long d'une ligne traversant le fjord à proximité de l'Ile Bird, il y
a un seuil bien prononcé avec profondeur de 51 lU. En dehors de ce seuil, la
profondeur va régulièrement en croissant 1.

La Passe du Sud a, elle aussi, un bassin bien prononcé dans sa partie médiane,
où la profondeur atteint jusqu'à 6gm. Il y a un seuil à la pte Bluff, avec profondeur
maximum de 33m, et un second, près de l'Ile Moss, avec 37m de profondeur maximum.

Le Détroit de Smeerenburg a donné lieu à des sondages trop imparfaits pour
qu'on puisse se faire une idée du relief détaillé du fond. Dans la partie méridionale
un coup de sonde a accusé 170m de profondeur.

La Baie Kobbe (ou Robbe), sur la côte ouest de l'Ile des Danois, est un bassin
analogue à la Baie Hamburger. Elle va de l'ouest vers l'est. Sa longueur est de 2,5 km.,
et sa largeur maximum, qui est plus voisine du fond que de l'embouchure, est de 24IU

•

A l'embouchure se trouve une petite île, qui repose sur le seuil même du fjord. La
profondeur maximum au nord de l'île est de 6m4, au sud de sm 5. Tous les fjords,
de la Baie Hamburger à la Baie Red, sont situés dans le district granitique de
l'encoignure nord-ouest.

La Baie FouI avec sa forme en entonnoir semble aussi avoir dans sa partie
interne un bassin où les profondeurs atteignent jusqu'à 1I2m •

La Baie Red est un fjord de largeur sensiblement régulière, se dirigeant vers le
sud-sud-ouest. Dans sa partie intérieure, elle forme deux branches: la Baie de Klin­
ckowstrôrn à l'est et la Baie des Glaciers à l'ouest, séparées par une crête rocheuse
d'environ 5 km. de longueur. Le fjord a Ig km. de longueur, de la pte du Yermack
au fond de la Baie de Klinckowstrôrn. La largeur à l'embouchure, de la P" du Yer­
mack au Flat Hoek, est de 6,5 km. A partir de la pte du Svensksund, elle se rétrécit, et
a en moyenne une largeur de 4-5 km. Les fonds du fjord sont occupés par les falaises
du Grand Glacier et du Glacier Chauveau.

A l'ouest du fjord apparaît un granit appartenant au terrain archéen, et de ce
côté, il ya toute une série de glaciers descendant dans le fjord. A l'est du fjord, on a
des conglomérats et des grès verts dévoniens affleurant jusque vers la pte du Svensk­
sund, tandis que plus au nord, on a des roches appartenant à la formation de l'Hecla
Hoek. La presqu'île située dans la partie intérieure du fjord est composée, elle aussi,
de grès et de conglomérats dévoniens. Une faille dirigée du nord au sud forme la
limite entre le terrain archéen de l'ouest et la formation dévonienne de l'est.

1 Voir Service Hydrographique de la Marine, no 5:1.25, Paris 1904, Mouillages des Côtes Ouest et Nord
du Spitrberg, 1. c.

Il J.
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La Baie Red a été,en 1899,l'objet de sonda ges effectués par le Prince de Monaco.
La profondeur dans la partie interne de la Baie des Glaciers atteint un maximum de
Som. Plus en dehors elle augmente encore un peu . Dans la moit ié extérieure du fjord,
on rencontre des profondeurs de 83m• Mais la profondeur se réduit ensuite, et l'on 8 ,

à la hauteur du Cap Beijer, un seuil avec profondeu r maximum de ôo's.
Dans la Baie de K linckowstr ôm, la profondeur de la par tie intér ieu re attei nt

68m
, et elle est en général de 60 à 70nl jusqu 'au Cap Beijer même, où elle ne dépasse

pas ôo", de telle sorte qu'il y a à cette extrémité-ci du fjord, tout comme à l'autre,
un seuil qui n'est cependant pas fort prononcé. C'est da ns le fjord principa l lui-même
qu'on a le ma ximum de profondeu r ( IOOm) à proximité de la côte ouest , et à la même
distance du fond de la baie , où le grès dévonien s'étend sur la côte est. Mais plus
au no rd, là où la formation de I'Hecla Hoek règne su r la côte est, on trou ve le maxi­
mum des profondeurs de ce côté, autant qu'on en pu isse juger par les sondages un
peu rares qu'on a opé rés dans la pa rtie exté rieure du fjord. Les profondeurs max imum
sont ici com prises entre 100 et 170 m. On ne peut pas décider avec certitude, s' il y a,
oui ou non,des seuils dans la partie extérieure de la Baie Red, les coups de sonde qu 'on
y a donnés n'étan t pas assez nom breux. Il semble pourtant que vers l'em bouchure du
fjord, les profondeu rs ne dépasseraient guè re 4 0 m ; pa r su ite, il conviendra it de
considérer la Baie Red comm e étant un bassin bien prononcé.

Vues prises de trois sommets différents du champ d'opération .

Afin de donner une image plus riche des con dit ions topograph iqu es dans
lesqu elles ont eu lieu les travaux de la Mission, nous allons ci-dessous décrire
br ièvement la vue qui se présente su r trois des sommets d'où l'on domine la majeure
partie des districts qu'ils ont em brassés. Les ascensions de montagnes forment un élé­
ment essen tiel des t ravaux topographiques, lorsqu'on se trouve en pays de montagnes.
On est forcé de grimper pou r collectionner ses matériaux . Ceux-ci seront d'autant
plus riches , qu 'on au ra pu faire l'ascension d'un plus grand nombre de sommets. Mais
ce qui est plus impo rtant encore, c'est de les bien choisir. Il faut d'abord chercher à
obtenir un e vue étend ue. Si en outre , le sommet est facile à escalader, c'est là un
grand avantage, quand on est aussi chargé d'instru men ts. Il est clai r qu'on fait alors
une grande économie de temp s. ce qu i est très bienvenu, eu égard à la bri èveté de
l'été a rctiqu e. Quoique nous ayons, au cou rs de la Mission , fait l'a scension d'un
grand nombre de sommets appartenant à ce dist rict , il n'en reste pas moin s encore
un bon et riche choix de pics, où nous ne som mes pas montés, et qui restent à la
disposition des sportsmen qui au raient peine à trouver aill eurs des pics encore vierges.

L'ascension des trois sommets dont il va être question, n'est pas difficile. Mais
comme deux d'entre eux sont près de la côte, il est plus que probable que les tou-
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ristes visitant ces régions marcheront un jour ou l'autre sur nos traces. Les courtes
remarques destinées à orienter le lecteur pourront donc n'être pas sans intérêt pour
eux, mais nous les publions pourtant principalement comme une introduction à
l'étude indépendante des riches matériaux photographiques rapportés par nous.

Les trois sommets d'où ont été prises les vues décrites ci-dessous sont le Pic
Grimaldi à l'embouchure orientale de la Baie Cross, le point 669 sur la Presqu'île
du Roi Haakon, point situé à environ 23 km. au nord du Pic Grimaldi, et à environ
26 km. au sud du plus septentrional de nos trois points choisis, le S" Myhre.

1. Presqu'ne du Roi Haakon, Point 669'

(Voir la Pl. xx, 2)

La crête de cette presqu'île, située à environ 700111 d'altitude, dans une position
indépendante entre les deux ramifications les plus intérieures de la Baie Cross, nous
avait longtemps tentés comme étant une station d'où nous pouvions espérer avoir la vue
la plus vaste dans toutes les directions. D'après l'expérience acquise par l'expédition
suédoise au Spitsberg en 1861, sous le commandement d'Otto Torcll, il semblait que
son ascension dût nous créer un bon nombre de difficultés. Dans la relation de cette
expédition, l'un de ses membres, K. Chydenius, dit, p. 356 l, ce qui suit:

«Les tentatives faites par nous en vue de l'ascension des sommets du Midterhuk",
afin d'obtenir au moins de ces sommets une vue générale sur tout ce grand système
de glaciers, restèrent infructueuses, attendu que des glaciers de moindres dimensions
remplissaient tous les intervalles compris entre des déclivités à pic. Dans un des
plus considérables de ces glaciers, qui était en réalité un glacier suspendu faisant
une saillie assez forte, une crevasse béante et d'une conformation particulière nous
offrit libre passage assez loin vers l'intérieur, jusqu'à un point où nous fûmes arrêtés
par un bloc de glace, par-dessus lequel un torrent glaciaire, circulant dans la cre­
vasse, formait la plus splendide cascade de la plus belle couleur bleue foncée dans
cette étroite crevasse fermée de toute part. »

Accompagné de Strengehagen, Isachsen commença l'ascension vers midi, le 21

août 1906. Beau soleil, temps superbe, pas un nuage au ciel. Le sommet choisi par
nous pour y monter était le sommet de 669111 3, qui s'élevait comme une pyramide
entre les deux glaciers les plus septentrionaux du côté oriental de la presqu'île.
Nous commençâmes l'ascension au nord du glacier situé au sud du sommet de 66gm•

Nous restâmes d'abord pendant un certain temps sur la moraine latérale, mais mon­
tâmes après sur le glacier lui-même.

Il était presque entièrement à découvert, et il était facile d'y avancer. Les
crevasses qui s'y trouvaient n'étaient pas tellement larges qu'on ne pût çà et là
trouver des endroits où il était possible de sauter. Il ne nous fallut donc pas bien

1 K. Chydenius, Svenska Expeditionen till Spetsbergen ar 1861, 1. c,
2 Presqu'île du Roi Haakon.
3 L'ascension du sommet de 669m fut répétée par Isachsen le 30 août 1909.
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longtemps p OUT arriver à l'extrémité supérieu re du glacier,à aoovenviron d'a ltitude:
cett e ext rémité est fermée par un mur de cirque. Celui-ci, à l'endroit le plus bas,
est une crête aiguë, qu i n'est qu'à Soan environ au-dessus du glacier. A l'ouest de
cette crête, il y a chute à pic dan s la Baie Li lliehôôk. Maint enant déjà on a une vue
grandiose sur le front du glacier du fond de cette baie. Nous tournâmes alo rs vers
le nord , en suivant le tranchant qui forme une des arêtes de la pyra mide 669. Sur
plusieurs points, cette arête tombe ve rticalement d'un ou deux mètres. Nous dev ions
alors faire un détour, mais trouvions toujours un chemin dans la pente d'éboulis su r
l'un des côtés de la crête. Vers les 2 heures nous étions au sommet. De cette mon­
tagne, dont l'a ltitude est de 66gm, la vue était vaste et gran diose (Pl. xx, 2).

Pour rendr e mieux compte de ce que nous voyions de ce poin t, je mentionne­
rai ci-dessous un certain nombre d'angles de visée, en pre nant pou r point de dépar t
le Pic Grimaldi, à l'est de l'embouchure de la Baie Cross.

Station : Presqu'île du Roi H aakon, 66gnl.•

1N"

.

Alti tu~-e 1v r s é s s Direction Distance
km. m.

L-

I Pic Grimaldi o' 0' 23,4 805 ,
· · · · · · · · · · · · · · · · · ·

2 M' Schetel ig · · · · · · · · · · · · · · · · 8' 48' 43,0 715 ,

3 MI Kiœr . · · · · · · · · · · · · · · · · 11053' 4 1,4 6"
1

4 S" 589, du Mt Kiœr . · · · · · · · · · 12014' 4 1• 2 589 ,

5 Cairn Isachsen, au nord du Ferrier Haven. · · · 11052' 82,4 413,5
6 Mt Jessie. · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 11' 31' 78,9 1033,0 :

7 Mt Monaco , · · · · · · · · · · · · · · · · · · 19' 49' 73,2 1080
1

8 Point 688, sur le Foreland . 2 1051' 63,5 688

1

· · · · · · · · · · ·
9 M' Helland . · 24026' 64,0 600 ,· · · · · · · · · · · · ·

10 Cairn près de la pte Bourée . · · · · · · · 13' 4' 14,2 150 1

" Point 15 au nord de la p te F ridtjov 92010' 3,85 1· · · · · · 1

12 S" du Café . · · · · · · · · · · · · · · · · · 163039' 20,3 945 1

13 Sel Jâderi n · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 193050' 32,8 II 10
14 Le l'loine · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 202034' 18,2 1222
15 La T ente. · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 204

0 6' 20, 85 " 94
16 Arête occidentale de la Pyramide . · · · · · · · · 213045' 21,3 1093 1

17 Le Colosse . · · · · · · · · · · · · · · · · · • 245043' 16, 6 "44
1



- 85-

Le Pic Grimaldi se détache nettement sur le ciel, juste à l'est de la plaine côtière
du Cap Guissez. Plus loin, et à droite de ce sommet, on aperçoit les montagnes de la
moitié occidentale de la Presqu'île Brëgger, qui se termine à l'ouest par la plaine
basse voisine du Quade Hoek.

Derrière celle-ci, on aperçoit sur le Prince Charles Foreland, les montagnes au
sud du Ferrier Haven à une distance d'environ 100 km., et à droite, vers le nord,
les sommets du Foreland, depuis le NP Jessie et le Ml Monaco - celui-ci est le
sommet le plus élevé de cette île allongée - jusqu'au Ml Helland, 600m d'altitude,
facile à reconnaître entre ses deux vallées. La partie septentrionale du Foreland, au
nord du Ml Balfour, disparaît derrière le point culminant de la Presqu'He Mitre, le
Ml Chun, 707m. Au-dessous du soleil, vers le sud-ouest, scintillent les lacs situés entre
le Port Signe à l'est et la mer à l'ouest: celle-ci est visible aussi loin que la vue peut
s'étendre. Droit à l'ouest s'élève, à 868m d'altitude, le beau Mont de la Reine Maud,
avec sa couronne de neige; en ce moment, il projette son ombre bien distincte sur
le glacier situé au nord.

Tout comme le Glacier 0yen, ce glacier menace de s'écrouler sur le terrain plat
situé en contre-bas, et d'opérer sa jonction avec le puissant Glacier Lilliehëôk, dont
nous avons le front irrégulier, de 20-40m d'altitude, immédiatement au-dessous de
nous, vers l'ouest. A tout instant, nous entendons comme des coups de tonnerre,
des portions plus ou moins considérables du front du glacier étant précipitées bruyam­
ment dans la mer. Les produits du vêlage disparaissent dans l'eau, pour reparaître
bientôt après à la surface, avec un grand bruit. Ils font alors une série de culbutes
successives en provoquant la formation de hautes vagues. La partie inférieure du
glacier est remplie de crevasses transversales, surtout vers l'est, juste au-dessous de
notre montagne. Une grande partie du glacier est cachée par le sommet de 655m

de la Presqu'He du Roi Haakon. Le Glacier Lilliehôôk, qui est certainement un des
plus productifs de tous ceux du Spitsberg Occidental, forme, avec un front de
3,r km., l'écoulement d'un important district qui, vu de notre poste actuel, est
compris entre le nord-ouest et le nord-est. Dans notre voisinage le plus proche,
nous avons la grande surface nue et gris sale du glacier, où se dessinent nettement
des crevasses et des bandes de boue (dirt-bands).

Plus loin au nord, au-dessus de 200m d'altitude, la fusion de la neige n'est pas
complète, ce que l'on reconnaît à son apparence virginale, d'un blanc éclatant. Plus
loin, on aperçoit des montagnes sortant des crêtes du district glaciaire et convergeant
vers le front du glacier. Dans l'espace compris entre ces montagnes se retrouvent
des glaciers alimentant le Glacier Lilliehëôk, qui se trouve ainsi exposé à des pres­
sions énormes venant de différentes directions. Au nord-ouest, la ligne de partage
du glacier se trouve à environ 600m d'altitude, du nord au nord-est, à environ 700m.

Au nord et à l'ouest du Glacier Lilliehëôk, les courants latéraux sont liés aux glaciers
de l'autre côté de la ligne de partage. C'est ainsi que le Glacier Hans Hess est en
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connexion avec Je Glacier N° 1 des Sept Glaciers, le Glacier Bruckner avec le
Glacie r N° 2, le Glacier Caill etet avec les Glaciers Nol 3, 4 et S, le Glacier Becquerel
avec le Glacier N° 6, et le Glacier Darboux avec le Glacier Waggonway, qu i se
rend à la Baie Magdalena. Au-d elà de la ligne de partage au nord, on a le Glacier
de Smeerenburg et le Grand Glacier, qui se rend à la Baie Red .

Le Glacier Li lliehc ôk reçoit aussi plusieu rs affluent s venant de l'es t: les Glaciers
Hellmann , Albrecht Penck et Supan, qu i sont tous encad rés de montagnes. A l'ex­
trémité de celle s-ci , les moraines latérales de la plupart de ces glaciers convergen t
et sont alors condu ites ensemble de haut en bas par le courant glacé. Une partie du
glacier le plus méridional de tous, le Glac ier Supan, se détourne à sa partie infér ieu re
vers la Baie Müller, tandis que la glace de la partie la plus septentrionale et de la
Fourche se décharge à l'extrémité nord de la Presqu 'îl e du Roi Haakon . Bien loin
au-delà de la ligne de pa rtage du Glacier Lil lieh ëôk, on aperçoit des sommets, au
nord-ouest ceux qu i en tourent la Baie Magdalena, au no rd ceux situés entre Smee­
ren burg et la Baie Red . Au nord, au-delà de la ligne de partage, on voit le
Set Jaderin, 1 1 JOrn d'altitude, et à droite, le Moine, altitude 1222m, avec son chapeau
blan c. Derrière le Glacie r Supan, on découvre le Colosse, 1144IQ. A la vue telle
qu'elle apparaît ici , où le premier plan est si large, il faut sc rap peler une fois
encore qu'il convient, pou r juger des distances, d 'appliquer l'échelle arctique. On
voit clairement des montagnes situées à des 50 km. de distan ce. Un cu rieux
exemple des erreurs d'appréciation que l'on est exposé à com mettre, lorsqu'on ne
connait pas à l'avance la hauteur véri ta ble des montagnes, est le su iva nt : nous
apercevons dans le nord-ouest un peti t nunatak faisa nt saillie su r le glacie r, le Pic
du Signal ; un des prem iers jours où nous étions dans la Baie Cross, nous voulions
y monter, en partant de la Baie Lil liehôôk. Nous croyions que c'étai t l'affaire d'u ne
demi-heure. Eh bien! il nous fallut 5 heures. La di stance entre le nu na tak ct la ba ie
est d 'environ 7 km. et le petit mamelon, comme nous l'app elions, faisait en réalité
saillie de somsur le glacier, son altitude étant de 33 1m

• Il était d'aspect sauvage, et
si difficile il escalader que nous dûmes y renoncer, car cela nous eû t pris t rop de
temps.

Droit vers l'e st nous avons le Mont du Prince Olav , 979"\ qu i, du côté tou rné
ver s nous, se conti nu e en bas par une plaine peu inclinée.

Derrière le Mont du Prince Olav, nous découvrons une partie du front du
Glacie r Koller, et plu s loin vers le sud, un sauvage territoire a lpestre, la vue étant
arrêtée de ce côté par le som met le plu s rapproché, altitude 7 0 2 m, de la Presqu'lie
du Roi Haakon . Ce sont les Alpes descendues au niveau de la mer. C'est un
pur chaos d'a rêtes et de pics. La partie la plus tourmentée est autour des Dents
de Scie, avec leur point culminant, le Roi, 142 3m. Les nombreuses rides irré­
gulières, blanches et remplies de neige, qui apparaissen t da ns la montagne, fon t
ressort ir et soulignent, pour ainsi dire, son apparence sauvage; çà et là , dans le
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cours des temps, des glaciers ont réussi à faire leur entaille. Au sud des Dents de
Scie, le Glacier Louis Mayer s'est ouvert un chemin vers la Baie Cross, en même
temps qu'il reçoit aussi des contributions des montagnes situées de part et d'autre.
Immédiatement au sud de ce glacier on voit le Dôme Neigeux, 1 184nl

, sur le côté nord
duquel un glacier descend du sommet même. Au sud du Glacier Louis Mayer et
parallèlement avec lui, il y a deux vallées, contenant chacune leur glacier, qui
n'atteignent pourtant pas la mer. Au sud de ces deux glaciers se trouve la Baie
Louis Tinayre, avec le puissant glacier du même nom qui, comme celui de Louis
Mayer, sert de déversoir aux excédents du Plateau Isachsen. Au côté sud de la Baie
Louis Tinayre, on voit les Névés Ole Hansen avec une bande de terre nue au-dessous.
S'il ne s'agit que d'arriver de la Baie Cross au sommet où nous sommes postés, la
chose sera assez facile, mais si l'on jette un coup d'œil sur tout ce territoire alpestre
situé à l'est de la Baie Cross et encadrant de ce côté le Plateau Isachsen, d'une
altitude de 800-IOOOnl

, on se rend bien compte des difficultés offertes pour l'étude et
l'examen détaillé d'un territoire présentant une pareille nature, lorsqu'on s'est
proposé pour but de dresser une carte complète de tout cet ensemble, sans y laisser
de points « morts». Si peu confortables que paraissent les glaciers, c'est sur eux
cependant que se fait le laborieux transport des traîneaux lourdement chargés, et
c'est sur eux, en général, qu'a commencé la majeure partie des ascensions.

Dans les ascensions ardues, c'est souvent la descente qui est surtout difficile et
dangereuse. Mais lorsqu'on a affaire à un sommet aussi facile que notre sommet
actuel, elle a lieu avec rapidité. Nous descendîmes d'abord un bout de chemin en
suivant l'arête tournée vers l'est, pour nous diriger ensuite droit vers le sud. La
pente est raide, et la masse de fin gravier a une tendance à se mettre toujours en
mouvement, ce qui fait qu'à chaque pas, on avance de plusieurs mètres. Nous
sommes bientôt sur le glacier par lequel nous avons opéré notre ascension, et nous
ne tardons pas à nous retrouver sous notre tente près du rivage de la Baie Mëller,
La descente nous a pris juste le quart du tem ps nécessaire à la montée. Nous étions
sous la tente à 5 h. de l'après-midi.

2. Pic Grimaldi, Point 805.

(Voir la Pl. IX, 2, Ire P.)

L'ascension de ce sommet eut lieu le 28 juillet 1907. Accompagné de Strengehagen,
je quittai à 4 h. du matin le « Kvedfjord», qui était ancré en face de la partie
méridionale de la moraine, située au sud du Glacier du 14 Juillet. Nous suivîmes
la rive nord du ruisseau qui sort d'un petit glacier au nord-est du Pic Gri­
maldi. Ce ruisseau fait une entaille profonde dans les vieilles moraines, et ce fut
seulement tout près du glacier que nous trouvâmes un passage praticable. Nous
continuâmes alors notre ascension sur la moraine frontale la plus récente, qui était
très à pic. Elle est composée essentiellement de grosses pierres à arêtes aigues, et elle
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était assez énorme pour donner une belle idée du travail qui a été exécuté par le gla­
cier dans la suite des temps. Après être arrivés au sommet de la moraine, nous nous
trouvâmes sur le glacier même, dont la glace est partout régulièrement parsemée
de pierres grosses et petites dé tachées des bords du cirque. Nous nous dirigeâmes alors
en dro ite ligne vers le som me t. Le ch emin de vint de plus en plus ardu . Le glacier finit
bientôt, et nous fûmes contrain ts de piétiner laborieusement pour remonter les côtés
de la mon tagne. Celle-ci était recouverte d'une épaisse couche de petits morceaux
de micaschiste, qui dégringolaient au moindre contact. Nous n'avancions donc pas
beaucou p à chaque pas, avec notre lourde charge d'instruments sur le dos. Souvent
nous reculions de plusieurs pas avec toute la masse de gravier. Vers 70001 d'alt itude,
nous avions enfin la roche solide sous les pieds, et il ne fallut plus bien longtemps
pour gagner le sommet, que D OU S atteignîmes à 8 h, du matin.

Une fraiche brise soufflait du nord, et malgré le soleil, il y avai t cependa nt de la
brume dan s l'air.

Carte en main, nous allons maintenant passer en revue le panorama qui nous
entoure, et pour faciliter l'o rientation, nous allons énumérer un certain nombre de
visées faites au théodolite : nous partirons du Cap Mitre que nous avons droit à
l'ouest, et nous ferons ensuite le tour de l'horizon en allant de gauche à droite.

Station: Pic Grimaldi, 805lD..

- --- -- ---

N" Vi S É E S Direct ion Distance Altitude
km. m.

1

, Cap Mitre · · · · · · · · · · · · · · · · 0' 0' 13,5
2 La Mitre . · · · · · · · · · · · · · · · · 18°43' 13,9 389
3 Mt Scoresby . · · · · · · · · · · · · · · 13,6 603 ,

4 Por t Eheltoft . IO,5 i· · · · · · · · · · · · · · · · ·, 5 MtIl Rseder · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 31,9 580 ,
,

6 MI de la Brise. 48' 40' 14,0 586· · · · · · · · · · · · · · · · ·
~

pte Bourée · · · · · · · · · · · · · · · · · · · 51°40' 10,2 150 ,
Mt de la Reine Maud · · · · · · · · · · · · · · 52'43' 24,2 868

9 Pic du Signal. . . . . . . . . . . . . . . . 32,3 331
,

· ·
10 Presqu'He du Roi Haakon, point 669 . . . . . · · 70° 18' 23,4 669
Il Point culminant méridional de cette presqu'île . · · 74' 33' 27,2 660
12 Le Moine.. . . .. . . • • . •. . . . . . · · 80° 7' 4°,7 1222
13 Mt du Prince Olav. 25,6 979 1· · · · · · · · · . . . . · ·Cairn Isachsen (au nord du Set Heim). . . . . . . 138' 5'

,
14 9,0 874
15 Set Heiberg . . . . . . . . . . . . . . . • . . . 145° 12' 15,8 1265 i16 Bloc erratique au sommet de la Presqu'île Blomstrand 232° 8' 1J,8 374 ,

Haut sommet au sud de la Baie Ki~. . . . . . . 233' 48'
,

: ~
28,2 990

Mt Helland, Prince Charl es Forelan . . • . • . . 287' 35' 44,0 600
' 9 plaext rême du Quade Hoek . . . • • . . . . • . 291' 43' 17,0
20 Mt Conway, Prince Charles Foreland . •.. . . . 308' 48' 35,9 547 1
21 Tangente à I'extr. sept. du Prince Charles Forela nd . 312° 8' 35,8 1

1 !
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En deçà du Cap Mitre, on voit la terre basse, Plaine Dieset, formée par l'action

de la mer, ayant du nord au sud un développement d'environ 15 km. et de l'est
à l'ouest environ 5 km. Tout à l'extrémité de la côte sablonneuse, on voit
plusieurs lagunes. Vers le nord, le long de la Baie Cross, la côte forme une falaise
de l à Zffi de hauteur, interrompue çà et là par une petite plage sablonneuse. A cette
plaine succède immédiatement vers le nord, et le plus près de la Baie Cross, le Mt
Wille, 5S4ffi, et à l'ouest saillit le sommet de la Mitre, 3891ll, qui a reçu ce nom de
Scoresby en raison de sa forme particulière, rappelant celle d'une mitre. Au nord de
celle-ci, on voit le Mt Scoresby, 603m

, qui est le point culminant de toute la partie
méridionale de la Presqu'île Mitre. Scoresby en fit l'ascension le 23 juillet 1818. Il
débarqua au Cap Mitre. « Cette terre est si basse,» dit Scoresby", « qu'elle serait
inondée par la mer, s'il n'y avait pas sur ce point une barrière naturelle de gravier.
Cependant sa surface ne semble pas avoir été inondée depuis un temps relativement
très reculé, à en juger par la masse de bois flotté et de gcërnons qui la couvre... Çà
et là nous vîmes des petits lacs d'eau douce assez considérables, formés par la glace
et la neige fondue; sur quelques points, il y avait des amoncellements de neige. Au
pied de la montagne un vaste marécage, où nous nous enfoncions jusqu'au genou ...
La première hauteur atteignait environ ISOO' (SOOIll) avec une inclinaison de 45°••••
En raison de ce que les pierres étaient si peu adhérentes au sol, et le terrain si en
pente, nous trouvâmes l'ascension excessivement difficile. Il était presque impossible
d'avancer de la manière habituelle, les matériaux délités cédant à chaque pas, ce
qui s'opposait à tout avancement. Le seul moyen praticable était de courir, mais
c'était horriblement fatiguant. A distance, la roche avait l'air solide, mais en l'exa­
minant de plus près, on la trouvait déchiquetée dans tous les sens, ct l'on avait peine
à en trouver un fragment pesant 3 kg. Le long de la première chaîne de hauteurs,
il y avait près du sommet une bande de glace et de neige que nous essayâmes en
vain de traverser. Grâce à de grands efforts, nous réussîmes cependant il gagner une
terrasse exempte de glace, en grimpant le long du rocher. Celui-ci était pourtant si
à pic, que chaque pas détachait une averse de pierres ..... En continuant notre che­
min vers le sommet, nous croisâmes une crête, qui était tellement aiguë que je pou­
vais m'asseoir sur elle comme à dos de cheval. .... La forme du sommet était celle
d'un dos arrondi. Les côtés sud ct sud-est sont les seuls où l'on puisse tenter l'ascen­
sion: les autres forment des précipices allant presque jusqu'au fond. »

Scoresby décrit son ascension et dépeint la vue qu'il avait du sommet, avec des
couleurs si pittoresques, que nous avons cru payer un tribut légitime à la mémoire
du digne baleinier et savant écossais en donnant son nom à la montagne dont il a
fait l'ascension. Le Mt Scoresby est cependant du nombre des montagnes les plus
faciles à escalader de toute cette région.

r W. Scoresby, An Account of the Arctic Regions l,Le. p. 118 et 123.

I2. 1.
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Au nord du Mt WiIle, au bord de la Baie Cross, nous avons le Port Ebeltoft.
Le port proprem ent dit ne peut pourtant être utili sé que par de petits navires, ayant
un tirant d'eau inférieur à z_3m • T outefois il y a au droit de ce port un bon ancrage
pour de plus gros navires,

En arrière du Port Ebeltoft, il y a une vallée large et tout à fait ouverte . A
l'arrière-plan on voit les Af· Sejersted entre les Glaciers N° 1 et N° 2 , et encore plus
en arrière, les 1\'\1. Rœder.

Ce qu i est remarquable, c'est la couleu r claire qui distingue les montagnes
de la Presqu'île Mitre et qui provient des couches de dolomie de grande épaisseur.

T oute la Pr esqu'île Mitr e apparait à nos yeux de ce point, le Pic Grimaldi,
comme la plus supe rbe carte en relief.

En arrière et à droite de la P" Bourée, on voit le .Mont de la Reine Maud, et un
peu plus loin à droite, la Baie Lilliehëôk, aya nt à l'arrière son glacier encad ré de
montagnes. Au milieu du tableau et en avant de cette vaste plaine neigeuse qui
s'étend de la ligne de partage des Sept Glaciers à l'ouest, jusqu'à la Chaîne De Lap­
parent à l'est , s'élève comme un énorme cétacé la Presqu'île du Roi Haakon. Nous
apercevons aussi distinctemen t le point 669 situé sur cette presqu'île , ct formant son
second sommet en partant du nord . On ne voit pas si clairement les hautes mon­
tagnes situées au nord du Glacier Lilliehôôk, au voisinage de la ligne de partage, ni
celles situées plus loin vers le nord-est, le vent qu'il fait au jourd'huimettant la
neige en mouvement dans les montagnes du nord.

Les montagnes qui ont reçu le nom de Chaîne Casimir Périer et de MU Ole
Hansen - ent re lesquelles se voit le Glacier d'Arodes - barrent aussi partielle­
ment la vue vers le nord-est. Nous voyons cependant le Mont du Prince Olav et une
partie de la Baie Koller .

Nous voyons le Glacier du 14 Juill et dans toute son étendue, depuis sa par tie
inférieu re crevassée, avec ses trois moraines médianes juste au-dessous de nous, et
jusqu'à son extrémité supérieure auprès du Plateau Isachsen. D'ici nous nous ren­
dons très bien compte de tous les nombreux affluents de ce grand glacier, forma nt
des cirques à tous leurs degrés d'évolution. Au fin fond du tableau , à droite , nous
suivons de l'œil une série de sommets, ayant de 1 roc à 1zoom d'alt itude et des passes
d'environ zoommoins élevées.

La vue est ar rêtée en partie vers l'est par les montagnes allongées du nord au
sud, le Mt Lavland, 934m, et le ~p Olssen, g l Zm. Derrière ces dernières nous pouvons
pourtant viser tout juste le Sel Ringnes, 12gom, et le Sel Conway, 1196m.

Au sud du Mt Olssan, mais notablement plus bas, on aperçoit la Presqu'île
Blomstrand, 374l'1t: elle fait saillie dans la Baie King, que nous voyons droit sous
nous vers le sud, et qui va dans la direction du sud-est. Avec la lunette nous aper­
cevons, tout au sommet de la presqu'île, un ou deux gros blocs erratiques.

En partant du fond de la Baie King, nous observons le glacier que Conway a
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appelé le Kings Highway et qui se dirige ve rs le no rd-ouest. Su r le côté nord de ce
glaci er, no us distinguons tout juste le MI Ossian Sa rs et le Mt Collett, et plus en arrière
les mo ntagnes les Reines (1230 et 1255111

) . Le côté sud-ouest du Kings Highway a pour
limite u ne série de monta gnes se dirigean t ve rs le sud- est, ct ayant l'a ir de soldats
dans le rang, ma is séparées par des ci rqu es ou des val lées remplies de glaciers.

Au côté sud de la Baie King, no us décou vrons les N évé s Lov én : ily cn a quatre,
dont aucun pourtant ne continue jusqu'à la mer. Derrière le plus oriental de ces
névés, nous avons le point culm inan t de la Presqu'île Brogger, 990"'.

Derrièr e le cap fort bas, situé au m ilieu de la p resqu'île , nous apercevo ns le
Havre Coa l avec les Névés Br ôgger à l'a rriè re-plan. Plus loin vers la d roite, le Set
Schetel ig, 688'll, après lequel vie nnent de nouveau trois peti ts n évé s. A l'extrémité
de la presqu 'He, nous relevo ns Je ~,p Kiœr, 6 11'''. En ayant de ces mo ntagnes se
tro uve la plaine côtiè re du Q uade Ho ek.

Au sud-oue st nous av ons vis é la partie septentrio nale de l'Il e Prince Ch arles
Foreland . Notre atten tion est spéci alement a tt irée par le .\11 Hcllund , av ec sa forme
pyramidale entre deu x vallées et plus loin vers le nord par le MI Balfour, 438m.

A l'extrémité septentrionale de l'i le, au Vogel Hock, la mo ntagne fait une chute
brusque d'une hauteu r de 428m.

Plu s loin encore l'œil suit la mer ouverte du Spitsberg. Grâce au cou rant chaud
de l'Atlantique, cett e mer est ici exe mpte de glaces, ruais nous devinons pourtant la
présence de la glace dan s le lointa in su r son chemin ve rs le sud le long de la côte
orientale du Grônland .

Droi t au-de ssous du Pic Gr imaldi, nous avons la pla ine c ôtière , servant de base à
nos opérations topographiqu es. La d irection de la côte est présentement indiquée par
une ligne blanche, formée de glace en m enus fragments, cha ssée vers cette côte par
le ve nt et les cou rants .

Nous descendîmes ve rs le m ilieu du jour. Nous no us dir igeâmes vers le sud­
est pou r rencontrer le ru isseau cou lan t au sud- est du som met. Ici aussi la montagne
était couverte de gravier, mélan gé de pierres plus grosses. Comme d 'habitude, nous
prîmes notre course en descendan t droit de haut en bas, mais en faisant çà et là
de s sauts de côté pour évite r les ma sses de pierres, qui se précipita ient en abon­
dance su r nos traces. Ar rivés enfin en bas, nous co nto u rnâmes le pied du Pic Gri­
mald i, nous traversâmes la plaine, et vers 3 heures de l'après-midi, no us éti ons
à bord.

3. S Ol Myhre, Point r oao .

(Voi r la Pl. xx, 1)

Pour terminer, nous allons rend re brièvement com pte de la vue tell e qu'elle se
présente su r un des so m mets de l'intérieur, le s el Myhre, d'une altit ude de I02011l.. Ce
som met est situé sur le côté ouest du Plateau Staxrud, à 10011l. environ au-dessus de
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ce plateau faiblement inclin é vers le nord-est, à 9001llau-dessus du niveau de la mer ,
à la ligne de partage entre le Détroit de Smeerenburg, les Baies Red, Liefde, Cross
el Magdalena.

Le sommet est à 26 km . environ droit au nord du point 669 su r la Presqu 'ile
du Roi Haakon, et à 49,5 km. au nord du Pic Grima ldi.

Le 26 juillet 1906 à 2 h. de l'après-midi, le Dr Lo üet, St rengehagen, Myhre et
Isachsen établirent leur campemen t au nord de la ligne de partage en tre le Glacier de
Smeerenburg et la Baie Cross. Plus tard, le même jou r, il tomba de la plu ie, et la
température s'éleva à 7°. En douze heures, la neige .baissa de 10"". Le soir du
même jour, nous fîmes l'ascension du Sel Myhre, ma is comme le temps était épais
et les visées impossibles, il n'y avai t pas grund'ch ose à faire et il nous fallut retou rner
sur nos pas. Une tempête com mença par le sud-est, ma is passa ensuite au sud-ouest,
avec tempéra ture va riant au-dessus et au-dessous de zéro, avec beaucoup de pluie
et de brouilla rd.

Ce ne fut que le 2 ao ût dans la matinée que le ven t s'apaisa et qu e le temps
s'éclaircit assez pou r nou s permettre de renouveler notr e ascension. La première
fois, nous avions , malgré le temps fort peu clair, reconnu qu'u ne fois le tem ps remis,
on aurai t une bonne station avec une excellente vue d'ensemble sur les terrains
environnants.

Station : S~t ~\fxhre, 1020m•

. .. -1
N~ VI SÉE S Direct ion Distance Altit ude :

km. m.
1

1 Pic Grimaldi 0'
.

49,5 805· · · · · · · · · · · · · °
2 Presqu'île du Roi Haakon, point 669 · · · · 2020~ 26,2 669
3 MI Chun . · · · · · · · · · · · · · · · · 9°40 ' 53, 1 7° 7
4 Sel De Seue . · · · · · · · · · · · · · · · · 19' 0' 5,0 1016
5 S~I du Café. · · · · · · · · · · · · · · · · 48° 20' 10,2 945
6 Mtf Losvik, poin te sud. · · · · · · · · · · 56' 40' 3,7 893

! 7 - - nord · · · · · · · · · · · 11 5° 30' 7,9 868
1 8 ~{t Fulmarus . 150° 0' 7,5 81 8· · · · · · · · · · · · · · ·

9 Set Horneman . · · · · · · · · · · · · · · 182° 18' 4,6 111 4
IO - Auri villius . 210040' 6,3 11 07

,
· · · · · · · · · ·

Il - Jâderin · · · · · · · · · · · · · · · · 218038' 3,8 II 10

12 Pic Ben Nevis. · · · · · · · · · · · · · 224030' 19,5 9°9 i13 - Prince Albert . · · · · · · · · · · · 235° 251
Il , 2 883· ·

!14 La T ente. · · · · · · · · · · · · · · · · 316°25' 9,4 " 94
15 Le Moine. · · · · · , · · 332°30' 10,3 1222 i· · · · · · · · · ,

16 Dôme Neigeux · · · · · · · · · · · · · · · 345°25' 34,0 1184 ,
17 Mont du Prince Olav · · · , · · · · · · · · 349' 38' 24,8 979 1

, 1
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Nous voyions au sud le Pic Grimaldi, et immédiatement à sa droite, le point 66g
sur la Presqu'île du Roi Haakon; derrière lui, à droite, la Baie Lilliehëëk. On
y voyait aussi la partie septentrionale de la Presqu'île Mitre, notamment le Mt Chun,
707m. La vue vers le sud-ouest était barrée par les montagnes situées dans cette
direction, le Set De Seue, 1016m, et le Set du Café, 94sm; en outre par les ~l's Losvik,
d'apparence si sauvage, qui atteignent avec leurs pics aigus une altitude d'environ
1100m

• Au nord de ces montagnes, il y a un glacier dirigé vers l'ouest, formant un
affluent du Glacier \Vaggonway, qui descend à la Baie Magdalena, sur le côté occi­
dental des M" Losvik. Nous voyons aussi le point culminant du Mt Rotges, 800m,

au nord du Glacier Waggonway. Un peu à droite du Mt Rotges apparaît la partie
septentrionale de la Colline Haystack, 7 1 sm.

Vers le nord-ouest, nous distinguons le NP Fulmarus, S18m
, avec son sommet

divisé, et à gauche, un peu en arrière, les montagnes de 700 à Soo'" situées il l'ouest
de la partie inférieure du grand Glacier de Smeerenburg, dirigé vers le nord et le
nord-ouest, juste sous nos pieds. Nous voyons également plusieurs affluents du Gla­
cier de Smeerenburg, venant de l'est et du nord et derrière eux, des glaciers venant
de l'est et se jetant dans le Détroit de Smeerenburg, encadrés des deux côtés par
des chaînes de montagnes.

Au nord nous apercevons les puissants sommets, Set Horneman, 111401, et Se
Aurivillius, 110701, qui, n'étant qu'à 5 à 7 km. de distance, coupent la vue sur le
sauvage pays alpestre situé plus au nord. Plus loin encore vers le nord-est est
situé le Set Jâderin, 111001. A sa droite, à proximité du Pic Prince Albert, 883m,

le Grand Glacier descend a la Baie Red. Nous voyons également, il l'arrière-plan, le
Pic Ben Nevis, situé à 19 km. de distance, à l'est de la partie interne de la Baie
Red, qu'on ne peut cependant apercevoir d'ici; le Grand' Glacier s'infléchit un peu
sur la gauche, à droite de la passe entre Smeerenburg et la Baie Red.

A l'est, au-dessous du Set Engstrôrn, 97501, et du sommet de 1109m situé
plus au sud, la vue passe par dessus le Glacier Seliger pour aboutir au Glacier de
Monaco qui se rend à la Baie Liefde. Au sud du Glacier Seliger, nous découvrons
un ensemble sauvage de montagnes, les M" du Président du Storting, environ 100001,

qui se terminent vers l'ouest par la Tente, l '941ll
, et par le Moine, 1222"\ qui est

le point culminant entre Smeerenburg et la Baie Cross.
Nous voyons aussi les montagnes à l'est du Glacier de Monaco, qui, avec leurs

formes arrondies comme le Pic Ben Nevis et les montagnes voisines, sont les
indices d'une formation géologique différente de celles que nous avions eu jusqu'ici
l'occasion d'examiner.

Vers le sud-est nous avons les montagnes comprises entre le Glacier Lilliehëëk
et le Glacier de Monaco et les hautes montagnes déchiquetées situées il l'est de la Baie
Müller. Nous reconnaissons sans peine le Dôme Neigeux et, un peu à droite,
le Mont du Prince Olav, ainsi que la Baie Müller, et les Névés Ole Hansen situés à
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l'arrière et tournés vers le nord. Nous voyons même à 70 km. de distance environ,
la terre au sud de la Baie King, mais seulement les parties voisines du Quade Hoek;
les sommets de la Presqu'Ile Br ëgger restent cachés par le brou illard. Un banc
analogue enveloppe, vers le nord, les parties hautes de l'He des Danois et de l' Ile
d 'Amsterd am.

Du selMyhre, on reçoit une grandiose impression de la majesté et de la puissance
de la natu re qui nous entoure. La neige et la glace recouvrent de leur cou che
régulière, comme d'un blanc tapis, la majeure partie du territoire, et effacent beau­
coup de détails. Les sommets culminants s'élèvent généra lement à 3-400m au-dessus
des parties recouvertes de neige. Les forces de la natu re travaillent toutefois sans
cesse et avec succès à réduire leurs dimensions. Cependant certaines parties des
montagnes résistent mieux que d'autres. Elles s'élèvent vers le ciel sous form e d'ai­
guilles et de dents acérées, mais malgré qu'elles bravent leur sort, elles finiront
certainement par être ensevelies sous le glacier.
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Mes travaux d'auteur se terminant ICI, avec la Deuxième Partie des cinq
fascicules des Publications de la Mission, il me reste le bien cher devoir d'adresser
mes profonds remerciements et mes hommages les plus respectueux à

Son Altesse Sérénissime
le Prince Albert Lv de Monaco,

Mes souvenirs se reportent avec joie à ces journées de 1905, oû, à Marchais, les

plans de l'expédition furent arrêtés.
J'ai aussi bien fraîches à la mémoire les journées et nuits claires du Spitsberg,

où Son Altesse était l'âme même des travaux et où Elle était toujours prête, malgré

Ses nombreuses occupations, à nous recevoir après nos fatigues dans les montagnes
et sur les glaciers.

Je n'oublierai jamais non plus les marques continuelles de confiance et de

bienveillance que m'a toujours témoignées Son Altesse.

Il m'est également bien cher de me souvenir de l'amabilité avec laquelle Son

Altesse permit à plusieurs savants norvégiens de suivre la Mission, ce qui fut d'une

très grande importance pour les expéditions norvégiennes postérieures.

C est avec la plus grande reconnaissance que, moi et tous les membres de la
Mission, nous gardons le souvenir de ces travaux et que nous conserverons à jamais

dans nos cœurs l'image de Son Altesse, cet esprit avancé, cette personnalité dont

le désir le plus cher est d'être utile à l'humanité.

Vardeborg, Asker, le 13 novembre 1912

GUNNAR fSACHSEN.
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XVIII. Fig. 1 et 2. Région Nord-Ouest du Spitsberg (le t2 Août ' 909).
XIX. Fig. 1 et 2 . Glacier de Monaco et Plateau Isachsen (le 7 Août 1906).
XX. Fig. 1. Panorama du S" Myhre (le 2 Août 1906).

- 2. Pa norama de la Presqu 'île du Roi Haakon (le 21 Août 1906).
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LÉGENDE DE LA PLANCHE 1

Fig. 1. Vue de l' Ile des Danois, prise du sommet de 31S m (0 315) près de la Pointe
Bluff, à la Passe du Sud. Voir Irt P., station VII, p. 54-

La surface de l'île a des form es arrondies : celle-ci se retrouve là, tout
comme elle était, lorsque les glaces de l'époque glacia ire la quittèrent.
Aucun petit glacie r n'a ici creusé de cirques ni produit de crê tes aiguës
et de sommets, comme sur la terre ferme juste en face (voir fig. 2). T out
à d roite on retrouve une plate-forme d'abrasion qui se ter mine par u ne
pointe alluviale triangulaire. T oute n ie des Danois consiste en granits.

Fig. 2 . Vue prise du sommet de 3ISm (0 315) près de la Pointe Bluff. Voir I rt P.,
station VIII, p. 54.

Montre la terre ferme à l'est de l' Ile des Danois. Au milieu de la figu re,
on a le grand Glacier de Smeerenburg. La haute montagne située à droite
du glacier a entre 660 et 699 m d'altitude; à sa droite, on aperçoit une
partie du Glacier Schei, et à r avant, son front à course irrégulière, se
terminant dans la mer.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE II

Fig. 1. Vue prise de la station 204 (ô 204 ) sur la rive sud de la Baie King. Voir I re

P ., station M, p. 59, 63, 64, 65 et 67.
Tout à droite,nousavons la plate-forme ordinaire d'abrasion,qui est ici recou­

verte de puissantes terrasses de gravier , atteignant 551t1 d'altitude. Au
som met s'élève un e fala ise , ayant environ iSO m d 'altitude; sa lisière
supé rieu re s'élève à une hauteur de plus de zoo m. Entre le bord supérieur
de cette falaise et le MI Schetelig s'étend un plateau, occupant la majeure
pa rtie de la figure . Ce plateau est probablem ent u ne formation du e à
J'abrasion qui a été opérée par la mer. Nous signalerons, il l'ap pui de
cette opinion, qu 'on retrouve un plateau analogue et à la même altitude,
tant au sud qu 'au nord du Por t Ebelto ft. La montagne situ ée à gauche
est le Mt Schetclig (688m

) ; celle de dro ite et plu s en a rrière , est le MtKiœr
(6 11 ml. La roche est composée de ca lcaires et de roches siliceuses
carbonifères en couches incl inées. A droite ct au fond, on aperçoit le
P rince Charles Foreland depu is le Mt Helland jusqu 'au Vogel Hoek.

Fig. 2. Vue prise d'une station au -dessous du Glacier Hans Hess.
T out à gauche et dans le fond , nous avons les montagnes situées au no rd du

Glacier Cailletet, et plus à l'a van t, le Pic du Signa l. P uis viennent le
Glacier Becquerel et le Glacier Darbou x, après quoi la chaine se trouve
interrompue j nous avons ici la ligne de pa rtage entre le Glacier Lillieh ôôk
et le Grand Glacier. Puis vient la série des glaciers et des crêtes les
séparant à l'est du Glacier Lilliehôôk. Le glacier le plus septentrional,
que l'on voit distinctement, est celui situ é à l'ouest de la Fourch e. A sa
droite, on voit le Glacier Su pan, sépa ré du Glacier Lillieh üôk proprement
dit par un e moraine superficielle, que l'on aperçoit ici. La Presqu'île du
Roi Haakon se voit ensu ite comme u ne crête allongée avec t ro is som­
mets don t celu i situé au milieu est notre station trigonométrique de
66g m. A droite de cette presqu 'île , nou s avons la Baie Lilliehëôk, se
continuant par la Baie Cross, qui se voit jusqu 'au Pic Grim aldi, c'est le
pic aigu qui est tou t il fait à l'a r rière-p lan de droite.

T out à droite et au premier plan se trouve la partie infér ieure du Glac ier
0yen, et plus au dehors, à la droite du fjord, les montagnes situées au sud
du Port Signe. Toute la partie centrale de la figure est occupée pa r le
Glacie r Lilliebôëk. On aperçoit distinctement le profil ca ractéris tique
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de la par tie inférieu re du glacier: tout à l'ouest, le bord du glacier,
s'é levant à pic et recouvert tout en bas par une moraine, la partie plate
exem pte de crevasses, la chaine saillante, très crevassée, la part ie centrale
plate , basse, exempte de crevasses, et la parti e orie ntale traversée par de
longues crevasses transversales, larges et parallèles. Les roches avoisinant
la partie inférieure du Glacier Lillieh ôôk et la Baie Cross appartiennent à la
formation de I'Hecla Hoek : micaschistes.quar tzites, calcaires et dolomies;
autou r des parties médianes et supérieures du glacier, il Ya principalement
des granits et des gneiss du terrain archéen .



LÉ GENDE DE LA PLANCHE III

Fig. 1 . Vue prise à une hauteur d'environ goom, au nord du Glacier Hoffnung, que
l'on voit à gauche.

La roche appartient au facies old red sandstone du terrain dévonien et consiste
en grès fouge et schistes a rgileux, dont la résistance à la décomposition
mécanique est très différen te i c'est pourquoi les pentes, lorsqu'elles ne
sont pas t rop à pic, sont recouvertes d 'u ne couche épaisse d'éboulis,
com posée de grandes dall es de grès reposant dans une masse de grès et
de schistes a rgileux d'u n grain plus fin.

Fig. 2. Vue prise d'un e sta tion (0) au -dessous du point 135 des M U Nissen.
Le long de la côte des Sept Glaciers, où la roche dominante est le granit,

la plate-forme d'abrasion , qui est magnifiqu em ent développée là où la
roche est peu résistante, est très étroite ou peut êt re entièrement absente
comme le montre la figure. A l'a rrière on voit le MI Knoff.

Fig. 3. La figure montre une partie caractéristique de la côte à l'ouest de la Baie
Cross, près de son embouchure. Le jeu des vagues y a donné naissance
à des falaises dans les promontoires rocheux, et les courants ont déposé
les matériaux détachés dans l'anse, ent re les promontoires. Nous avons
ici devant nous une phase assez avancée de l'action de la mer , ayan t
pour effet de régulariser les contours de la côte.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE IV

Fig. 1. Vue prise de la station 30 (0 30) à l'est du Port Môller. Voir Ire P .,
station XXVII, p. 56 et la Pl. I, r ,

Cette vue est pri se du même point que la PI. I, r, Ir. P. Tout à gauche,
on voit une partie du Glacier Supan, après lequel vient le Mont du Prince
Olav. Puis on a le Glacier Koller avec, au fond, les Mil Bouvier. La
Chaî ne Michelsen pa rait à droite du glacie r, et à dro ite de cette chalne,
figure le Glacier Louis Mayer, à droite duquel apparaît le superbe Dôme
Neigeux avec le glacier qui le couv re. Le Glacier Louis Tinayre n'est
pas visible; par contre on aperçoit tout à dro ite u ne pa rtie des glaciers
partant des Mil Ole Hansen. Tout l'avant de la vue est occupé par la
plaine, recouver te d'un e mo raine de fond, qu i se trouve en face du
Glacier Supan. Les montagnes, en tous cas les plus voisines de la côte,
consistent en micaschistes, quartzites ct calcaires appa rtenant à la for­
mation de l'HecIa Hoek.

Fig. 2. Vue pri se de la Pointe T'houler (ô) au nord de la Baie Loui s T inayre. Voir
Ire P. , station 9, p. 59, 62, 64,65 et 67.

La terre au nord de la baie cache la moitié du front du Glacier Louis
T inayre, qui , on le voit , reçoit un affluent venant de gauche, à pr oximité
du front, de telle sorte que le front du glacier princ ipal et celui de l'affluent
forment ensem ble un angle droit. A la droite de ces glaciers, on
voit ceux qui viennent des Mt. Ole Hansen, dont les sommets sont
recouverts par le brou illa rd . De l'autre côté du fjord se trouvent en
avant les montagnes situées au nord du Po rt Ebeltoft, et en arrière, Je
M I WiHe. Les roches: micaschistes, quartzites , calcaires (à l'est) et
dolomies (à l'ouest du fjord) appartiennent à la form ation de l'Hecla
Hoek.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE V

Fig. 1 et 2. Le glacier situé au milieu de la fig. 2 est le plus occidental des Névés
Lovén, à l'ouest du point 437 (ô 437), qu'on voit à gauche dudit glacier.
Il est en progression, ce qu'on voit aussi sur la fig. r , qui est la partie
orientale du même glacier.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE VI

Fig. 1 el 2 . Vue prise de l'Ile Kahn. Voir 1" P., station XXVIII, p. 56 et Pl. VI, 2 .

Fig. I. Fai t voir la majeur e parti e de la Presqu'Ile du Roi Haakon . T out à gauche
se trouve son ext rémi té méridionale, et tout à droi te , son ext rémité
se ptentrionale. On aperçoit les 4 glaciers situés à l'est, mais une partie
seu lement du plu s septentrional des 4.

Fig. 2. Montre, tout à gauche , le glacier et le som met le plus septentrio nal de la
Presqu 'île du Roi Haakon, après quoi vient le Glacier Supa n ; au fond
les montagnes environnant les Glaciers Becquerel et Darboux. A la droite
du glacier s'élève le Mont du Prince Olav; puis la vue pénètr e dans la
Baie Koller et remonte le Glacier Koller, jusqu'à ce qu 'elle soit barrée
par les MI' Bouvier. La baie et le glacier sont bornés à droite par la
Chaîne Michelsen. Toute la Presqu'île du Roi Haakon consiste en
micaschistes et en quartzites, dont la direction est parallèle à celle de la
presqu'île. Les hauteurs situées à l'est de la Baie Môller consistent aussi,
au moins en partie, en micaschistes, quar tzites et calcaires ap partenant
à la form ation de I'Hecla Hoek. La continuation de ce panorama vers la
droite se trouve dans la Ire P., Pl. VI, 2 .
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LÉGENDE DE LA PLANCHE VII

Fig. 1. Le Glacier Blomstrand est en état de décroissance ; il s'est formé dans ce glacier
une anse considérable ; celle-ci a presque séparé de l'ensemble une impor­
tante parti e de glace, située à la droite du glacie r. On voit ici cett e partie de
glace, avec les mo raines situées en avant . E n arrière, on aperçoit le Port
Blornstrand et plus loin encore les formes arrondies de la Presqu'île
Blomstrand . T out à droite ct au fon d, la pa rtie septentrionale du Prince
Charles Foreland . En avan t de celu i-ci s'en taille, sous la forme d'un fer de
lanc e, la plate-forme d'abrasion du Quadc Hoek. Elle est bornée à gauche
par une falaise dont le bord est formé par la plaine rep résentée sur la
Pl. II, 1. Les montagnes situées à gauche de cette plaine sont le
Mt Schetelig, avec un long bord neigeux, et le setBrëgger avec ceux qui
l'environnent. La Presqu'Ile Blomstrand consiste en un calcai re cris­
tallin br échlforme , bleu et rouge, appartenant à la formation de l'Hecla
Hoek.

Fig. 2 . Détail des moraines mentionnées ci-dessus. Quelque peu à gauche du bord
du glacier, à proximité de la montagne, on aperçoit une des terrasses
marines quaternai res. Elle a été interrompue par le glacier, qui s'est
étendu précédemment jusqu'au reste de terrasse qui subsiste encore.
La moraine se compose pour la plus grande partie de gravier provenant
de la terrasse, et contenant des coquillages. Les montagnes appartiennent
aux mêmes couches calcaires que la Presqu'ile Blomstrand.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE VllI

Fig. 1. Vue prise de la station 540 (6 540) au sud de la Baie English . Voir I~ P.,
station ~', p. 60,64 et 65, et Pl. XVllI, 2 .

Au premier plan, nous avons le Glacier Comfortless, qui est parcouru par de
no mb reuses crevasses transversales. Le glacier se ter mine partiellement
dans la mer par un e falaise, et en partie sur terre par un front
arrondi . Un peu en a rrière, on voit la grande moraine superficielle
formant la ligne de partage entre les deux bras du glacier de part et
d'aut re du point de 777m• Juste vis-à-vi s de l'an gle de droite du Glacier
Comfortless, nous trouvons le glacier situé entre les sommets de 631, de
894 et de 764m. Ce glacier descend justement jusqu 'au vaste delta,
parcouru par des rivières glaciaires, situ é entre le Glacie r Comfortless et
le glacier susmentionné. En arrière du coin gauche du delta, nous avons
le glacier compris entre les sommets de 764, de 709 et de 742m. Ce
dernier, qu i est un point de triangulation , se voit à la gauche du glacier.
De là, il a été pris un panorama de tout le Glacie r Comfortless, qui a été
reproduit en partie Ire P. , Pl. XVIII, 2 . Les montagnes appartiennent
aux micaschistes, quartzites et calcaires de la formation de l'H ccla Hoek.

Fig. 2 . Au tout premier plan , la Baie Kvedfjord et le Glacier N° 5. On voit que le
glacier se termine au moins partiellemen t dan s une eau peu profonde,
attendu qu 'on voit la moraine de fond, sur une gran de longueur, au­
dessous du front vertical du glacier. A gauche de ce glacier, on a les
Mit Klingenberg, puis vient le Glacier N° 6, en arrière duquel on voit
les Mis Munthe, en partie cachés par le brouillard. Les montagnes sont
composées pri ncipalement de granit appartenant au terrain archéen j

ce n'est que vers leur pied qu 'on a des schistes cristall ins.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE IX

Fig. 1. Au premier plan, on voit une petite partie du Mt Graarud et la grande plate­
forme d'abrasion existant devant cette montagne . De cette plate-forme
part la poin te alluviale t riangula ire si particulière , dénommée Pointe
Michael Sars, qu i est l'œuvre des forts courant s provoqués par les
marées dans le Détroit du Foreland. En arrière, on voit le Prince
Charles Foreland, depuis la Plaine du Foreland jusqu'à la pointe
nord de l'îl e. Ce qui est spécialem ent saillant, c'est la partie rich e en
glaciers existant entre le Port Ferrier et l'extrémité méridionale de la
Lagune Richard.

Fig. 2. Représente la pointe alluviale triangulaire existant en face de la Pointe
Michael Sars, la Pointe John Murray. Elle est plus arrondie que la Pointe
Michael Sars, et laisse voir les traces distinctes de zones de croissance.
La vue a été prise de la moraine du Glacier Murray pendant l'expédition
Isachsen en 1909.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE X

Fig. I. Ici l'on voit les deux pointes alluviales triangulaires mentionnées dans les
explications de la planche précédente : le plus en avant, la Pointe arrondie
John Murray, et juste en face la Pointe Michael Sars, plus aiguë. En
arrière, on voit la terre ferme depuis la partie sud de la Presqu'île
Brôgger jusqu'à la Baie Saint-John. On voit distinctement la Baie English
formant une échancrure au nord du Récif (le Bas-fond) du Foreland.

Fig . 2 . On voit ici l'ensemble de la Lagune Richard , qui avec toutes ses anses et
ses criques, forme un contraste frappant avec les contours réguliers de
la côte extérieure . Juste à droite de l'homme figurant dans cette vue,
nous avons au fond la Baie English. Encore plus à droite, la Pointe
Michael Sars apparaît comme une bande noire. Les deux vues ont été
prises pendant l'expédition Isachsen en 1909.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE XI

Fig. I. Cette vue est pri se à 1 km. environ du front du Glacier Blomstrand, à proxi­
mité de son aile dro ite, où se trouvent deux petites moraines médianes
composées de calcaires cristallins. Ces moraines proviennent des calcaires
situés dans le voisinage du sommet de 560m

, que l'on aperçoit sur la
photographie.

Fig. 2 . Cette vue a été prise pend ant l'expédition Isachscn [gog juste au sud de
l'ouverture de la Lagune Richard ; la vue est dirigée vers le nord. Comme
on le voit, le rempart est form é de ma tériaux relativem ent grossiers, qui ont
été déposés non seu lement par les courants de ma rée, mais au ssi par les
vagues. On voit sur l'image que la marée baisse, et que le couran t va
vers le dehors.

Fig. 3. Tout à gauche, on n l'angle le plus occidental du Glacier Lilliehôôk et le
bout du fjord, où débouche le ruisseau glaciaire. En avant, on voit
deux échelons de moraine, de 4 à smde hauteur, qu i plus haut se réu­
nissent en un seul. La vue va vers le nord.

Fig. 4. Cette figure mont re le rapport existant entre le Glacier Louis T inayre et son
derni er affluent de gauche, en juillet 1907. La carte de ces deux fronts
glaciaires, qui est dessinée d'après des photographies prises du point de
66gm sur la Presqu'Ile du Roi Haakon et data nt de 1906 (Pl. XX, 2), est
suivant tou te probabilité défectueuse en ce point .
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LÉGENDE DE LA PLANCHE XII

Fig. 1. La ligne de rivage est, d'assez longue date, restée à son niveau actuel, au
Spitsberg ; ceci est prouvé aussi par une form e de côtes comme celle-ci.
Le Cap Thordsen est situé dans la partie intérieu re de l'I sfjord. La vue
est tou rnée vers l' intérieu r du fjord (Baie Klaas Billen). La roche consiste
en schistes triasi ques a rgileux et ma rneux.

Fig. 2. Ce petit glacier descend exactement jusqu'à la mer. La vue est dirigée vers
le nord-ouest.

Fig. 3. Ici il y a deux lignes de rivage bien évidentes, à des hauteurs de 13m et de 35m•

EUes ont été enta illées dans la roche solide (micaschis tes et quartzites).
Fig. 4. Le glacier se termine par un front ar rondi, recouvert d'une moraine. (Sur

la carte, la couleur bleue doit aller sans interruption jusqu'à la mora ine.)
Entre le glacier et la mer existe un large delta déposé par les ruisseaux
glaciai res.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE XIII

Fig. 1. Vue prise de la Passe de la T ente (0750). Voir Ire P. , station X, p. 54-
On voit au prem ier plan le Mur, qui s'étend comme une lame de couteau

entre la Pyramide et la Tente, et forme la ligne de partage entre le
Glacier Loüet et le Glacier Seliger. Au fond, les M U du Préside nt du
Storting. La roche est composée de gneiss et de granit, faisant partie du
terrain archéen.

Fig. 2 . Vue prise du S" Streogehagen (0 993). Voir [" P., station XI, p. 55 et Pl. XIX, 2 .

Le sommet dominan t dans la moit ié de droite du panoram a est la T ente ,
d 'où l'on voit le Mur s'étendre en descendant vers la droite. A gauche
de la T ente, on voit une passe qu i, à 750md'altitude, conduit du Glacier
Loüet au Glacier Lilliehôôk. A gauche de cette passe vient le Mont Glacé,
et plus à gauche encore, le haut sommet qu'o n a nommé le Moine. Ici
l'on a une vue d'ensemble sur quelques-unes des régions les plus sauvages
du district faisant l'objet du levé. Il y a peu d'end roits où les glaciers
soient plus nombreux dans un espace aussi restreint , où les crêtes de
partage soient aussi étroites qu'elles le sont ici, et les sommets aussi aigus.
Les montagnes consistent en grani ts, gneiss, micaschistes et calcaires
appartenant au terrain archéen ; les deu x premières de ces roches sont
celles qui dom inent . Une continuation du même panor ama se retrouve
dans la 1" P ., PI. XIX, 2 .



l \ LBE RT P:'R PR INCE DE MO NACO. CA1\\P. SCIENT. l'.XPLOR . Sl'lT~l3J'.H G _ 'rur . GÉ.üL . PL.XIII

-_..._...-
1
1 _ _ _

I.radwm l'not
---- - - ----- - - --- - - - - - - - ---

1_ L e .Mur (je 2 Août 1906)

\

2 _ Passe de la Tente etle Mur (l e 3 Août 1908 )



LÉGENDE DE LA PLANCHE XIV

Fig. 1 . Vue prise d'une station (ô) à l'est du Mt de la Brise. Voir Ire P., station 17,
p. 59, 62, 64 el 65.

A l'arrière du fjord, on voit les montagnes et les glaciers situés à l'est de la
Baie Cross, depuis le C. Guissez jusques et y comp ris les MIl Ole Hansen.
A l'extrême droite, on aperçoit , comme une bande étroite , la grande plaine
côtière du C. Guissez. Après cela vient le sommet aigu du Pic Grimaldi
avec son magnifique glacier de cirque vers le nord . A gauche de ce dernier,
on voit la partie inférieure du Glacier du ' 4 Juillet, avec ses grandes
moraines médianes. Ce glacier est borné à gauche, lorsqu 'on le regarde
du point occupé par nous, par la Chaine Casimir Périer, dont la partie
inférieure, de cou leur foncée, composée de micachistes et de quartzites,
se distingue bien nettemen t de la partie supérieure, composée de calcaires
de couleur claire. Vient ensuite le Glacier d'Arodes, pu is les 1\115 Ole
Hansen. Tou tes ces montagnes consistent en micaschistes, quartzites et
calcaires appartenant à la formation de l'Hecla Hoek.

Fig. 2 . Vue prise d'une station (ô) au sud de l'embouchure de la Baie Hamburger.
Voir p t P ., station Z, p. 68.

On voit une petite partie de la baie et la partie septentrionale du glacier avec
toute la couronne des sommets aigus avoisinants. Au milieu de cette
image, la crête allant du sommet de 455mà celui de 562m, divisant en deu x
la partie supérieure du glacier. A droite de cette crête, on voit en partie la
région méridionale du glacier; le reste est caché par Je Mt Aase, qui est
situé tout à d roite, au premier plan . Le Glacier Hamburger finit tout juste
à proximité du rivage, par un front arrondi recouvert d'une moraine. La
roche est du granit appa rtenant au terrai n archée n.
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LÉGENDE DE LA PLANCH E XV

Fig. I. Vue prise d'u ne station sur la mer à l'ouest de la Baie Magdalena. Voir IreP. ,
station H4, p. 68.

A l'ext rémité de gauche, nous avons la station trigonomét rique de 485rn, à
laquelle succède la Colline Haystack avec son dos en forme de toit , et plus
à J'est encore le glacie r qui l'avoisine. Plus loin vers la droite, le sommet
aigu du :\oi t Rotges. Après lui, on voit un glacier qui forme le bras le plus
septentriona l du Glacier Waggon way , celui qui commence dans la passe
comprise en tre les sommets de IOo3m et de 868m

, Le glacier suivant est
bien plus au premier plan; c'est le glacier le plu s rapp roc hé du Magdalena
Hoek, à l'est du sommet de 38oln

• Puis on voit un sommet faisant
fortem ent saillie, à 38orn, après quoi vient un e vallée ne contenant pas de
glacier, derrière laquelle on voit le Sel Hoel, dont l'altitude est de 680111

• A
droite de ce massif, on a la Baie ct le Glacier Hambu rger, et enfin, tout à
droite , le MI Aase. T outes les montagnes de cette région consistent en
granit appartenant au terrain archéen .

Fig. 2. Vue prise de la station 107 (6 IOï) il l'ouest du Lac Diesel. Voir I" P ., station
U, p. 60, 63, 64, 6; et 68.

Les localités les plus saillantes dan s ce panorama sont, à gauche, le Mont de
la Reine Maud , recouvert d'un glacier. Au premier pla n descend un
vaste glacier plat : c'est le bras du Glacier N° 1) situ é à l'est du
M I Lu ndtvedt ; le lac est le La c Diesel. Juste vis-à-vis, de l'autre côté de
ce lac , on voit aussi un glacier, qui est celu i situé au sud-ouest du Ml Chun,
Les montagnes consistent en micaschiste s, quartzites et dolomies de la
formati on de l' Hecla Hoek.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE XVI

Fig. I, Vue prise de la station 700 (0 700) sur la pente sud du Mont de la Reine
Maud. Voir Ire P. , station XXXI, p. 56.

A l'extrémit é de gauc he, on voit un e partie de la Baie Lillieh ôëk et le
Port Signe. Par derrière, nou s avon s la longue Presqu'île du Roi
Haakon avec sa crête en forme de toi t. Le dernie r sommet de cette
presqu' He, visible sur la gauche, est celui de 702m. Pa r derr ière la
presqu 'île, nous voyons les montagnes à l'est de la Baie Müller, avec,
tout à gauche, la Chaine Micheisen et les Dents de Scie. La pointe
faisant saillie da ns la Baie Lilli eh ôôk est la Pointe Nils. E n nous dépl açant
de là vers la d roite, nous trouvons d'abord un petit glacier, puis un
autre plus grand, dont le front est recouvert d'une moraine , et avec une
moraine latérale du côté gauche ; c'est le glacier qui se ter mine à
proxi mité du lac situ é à 4smd'altitude. La montagne situ ée à droit e du
glacie r est le "'it Chun. A droite de cette montagne, nous avons aussi
u n glacier assez important , descendant vers l'extr émité supérieu re du
Lac Diesel. Après cela viennent des montagnes d'u ne hauteu r assez
réguliè re, avec plusieurs petit s glaciers suspendus. A droite de cette rangé e
de montagnes, on t rouve le Ml Sco rcsb y, qu i fait forte me nt saillie,
et en dehors de cc dernier , la Mitre avec sa forme singulière. Derrière
ces montagnes de la Presqu'ile Mitre viennent les montagnes et les
glaciers situés il j'est de la Baie Cross. Parm i elles, on reconnait aisém ent
les Névés Ole Hansen juste de rrière Je glac ier situé au nord du !\ol' Chu n,
et le Pic Grimal di avec son glacie r de cirque de rriè re le glacie r situé
sur le côté sud du :\-1' Chun. A droite du Pic Grimaldi , nous avons à
l'ar r ière-plan les montagnes de la Presqu'He Brôgger , et à leur droit e,
derrière la Mitre, la parti e septen tr iona le du Pri nce Charles Foreland.
P lus loi n sur la droite, on reconna ît l'imp ortante plate-forme d'abra sion ,
la Plaine Dicset , parsem ée de lacs, dont on voit sans peine le plus
gra nd, le Lac Diesel. Il convient de porte r son attention sur la ligne
excessivement régulière form ée par les sommets les plu s éloignés j ils
s'élèvent tous au niveau de l'ancienne pénép laine. Les montagnes les plus
rapprochées consistent toutes en micaschistes, quartzites et do lomies de
la formation de I'Hecla Hoek .
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Fig. 2. Vue prise de la station 249 (0 249) au sud du Mont de la Reine Maud.
Voir Ire P., stationXXXII, p. 56.

Montre à plus courte distance quelques-unes des localités mentionnées plus
haut. Le Mt Chun est bien facile à reconnaître entre ses deux grands
glaciers. En se guidant sur lui, il est très facile de s'orienter.



LÉGENDE DE LA PLANCHE XVII

Fig. 1 et 2. Vue prise de la station 938 (0 938) sur le Plateau Isachsen. Voir Ire
P., sta tion XVI, p. 55 et Pl. IV, 2 .

Fig. I. A gau che on voit les 2 Sœurs et à droite les Montagnes Neigeuses avec
les 3 Couronnes et les Reines à l'arrière . Le so mmet noir au milieu de
la figure est le nunatak de 1 l Som.

Fig. 2 . Forme la suite de la Fig. I, Au milieu et à l'arrière on distingue tout juste
les som mets des montagnes des deux côt és de la partie supérieu re du
Glacier Blomst ra nd . A d roite de ceux-c i on voit les Mts Rekstad, qui
s' insèrent dans le Plateau Isachsen. Le som m et dénudé le plus élevé su r
la droite des Mt. Rekstad est le S" Forel.

La continuation de ce panorama est la Pl. IV, 2 , pc P.



;\IJ\EIH Il.- PHINCE DE .\\ lINACO. c.\.\\I' SOf_'T
I::.XPI.ON ::WITSIUîltt _ T Ill' l ôt:\l l 1'1 XVII

Jet 2 _ Plateau lsecbsen f le 8 Août 1906)



LÉGENDE DE LA P LANC HE XVIII

Fig. 1 et 2. Vue pri se, pendant l'expédition Isachsen 1909, du sommet est de l' Ile
Norway (E xtérieure).

A d roite su r l'im age du haut, nous avons le Cloven Cliff, dont l'apparence
est des plus caractéristiques, vu qu 'i l a dans sa pa rt ie septentrionale une
profonde fen te le partageant en deux. Derrière le Cloven Cliff, on voit
un e petite part ie de l' Ile Vogelsang. A gauche, derrière la pointe
sud du Cloven Cliff, on voit paraître la partie septent rionale de l'Ile
d 'Amsterdam, et en avan t de la pa rtie mé ridionale de celle-ci, se présente
l' Ile FouI. T out à fait su r la gauche, nou s avo ns l' Ile Norway Intérieure,
et en avant de celle -ci , le Ncrskëy Sund (Détroit des Iles No rway).

L'Il e Norway (Inté rieure) continue vers la droite su r l'image du bas. Au-dessus
de la partie gauche de l'île (sa partie orienta le), nous apercevons la terre
ferm e. Près de la côte, sa su rface forme, somme toute, un plateau,
qu i se termine brusquement il la côt e. Des glaciers de vallée et de
cirque le divi sent en plusieurs pa rties différentes. Ces cirques rappellent
de t rès près les cirques typiques de Norv ège. Nous pouvons suivre la
ligne des côtes jusqu'a u moment où elle se te rmine pa r une pointe aiguë,
le F lat Hoek, à l'ouest de la Baie Red . A gauche de ce cap, on ap erçoit
J'ouver tu re de la Baie Red , bornée il l'est pa r la Pointe du Yermack. Plu s
loin sont les montagnes de la Petite Baie Red et la plaine de la Presqu 'île
des Renn es, jusqu 'à son extrémité , la Point e Welcome. T outes les
montagnes jusqu'à la Baie Red se composent de granit apparten ant au
terrain archéen .
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LÉGENDE DE LA PLANCHE XIX

Fig. 1 et 2 . Panorama pris de la station 978 (0 978) au Plateau Isachsen. Voir
station XV, p. 55, Ire P .

La station est située sur un nunatak faisant tout juste saillie sur le glacier ;
ce nunatak, par suite de sa désagrégation, a tout à fait l'apparence
d'une moraine. A la gauche, du rang supérieu r, on a u ne vue su r le
Glacier de Monaco, dont la pa rt ie inférieu re est cachée par la brume.
Comme on le voit , ce glacier, ainsique plusieu rs de ses affluents, présentent
un grand no mb re de crevasses considérables, à proximité de notre statio n.
A gauche du glacier , on voi t les montagnes de 1208 m et de 1 l ro >, et par­
dessus cette dernière on aperçoi t le Colosse (1I44m) . A droite du glacier on
a les mont agnes arro ndies que nous avons no mmées Monts du Président
Lou bet . La haute mon tagne ( 1227lD), en forme de cou pole, limite à droite
les montagnes dé nudées. A gauche , au ran g inférieur du pa nora ma , on a
les 2 Sœu rs et la montagne de l rêo" . A droite de celle-ci , la vue s'éte nd
à travers le P lateau Isacbsen, et dan s le lointain, on ap erçoit les Reines
et les 3 Couronnes. Les montagnes suiva ntes sont tout es situées à l'ouest
du Platea u Isachsen. On a d'abord le Mt Vallot , au quel succède une
rangée de som mets aigus et après cela , les Mil Rekstad, plus mas sifs. A
droite de ceux-ci, on voi t le Set Farel. Puis vienne nt les montagnes en­
tourant la partie supérieure des Glaciers Louis Ti nayre et Louis Mayer.
A l'ext rémité de droite, il y a les deux grandes vall ées situées de part
et d'autre de la Crète Drygalski et derrière la vallée de droite, la
montagne la plus haute de tout le district , le Roi (J423lD). Plus à droite
encore, la montagne de 12 0 8 °' . On remarquera ici la grande diffé­
rence qui existe entre les formes de montagnes et les modes de glaciation
des de ux côtés du Plateau Isachsen et du Glacier de Monaco: à l'ouest,
un nombre infini de somme ts acé rés , mais isolés, et des crêtes, en dents
de scie , formant la limite de cirques et de vall ées remplies de glaciers, et,
à l'est , des montagnes a rro nd ies, dénudées et des plateaux glaciaires
assez éten dus.

Les roche s de l'ouest sont des gra nit s et des schistes cristallins ; celles de l'est,
probablem ent des conglomérats et des grès dévoniens.
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LÉGENDE DE LA PLANCHE XX

Fig. J. Panorama du Sommet Myhre (0 1020). Voir IreP., station IX, p. 54 et des­
cription p. 91.

Fig. 2. Panorama de la Presqu'Ile du Roi Haakon (0 669). Voir Ire P., station XXV,
p. 56 et description p. 83.



ERRATA

P remière Part ie (FASCICULE XL) :

P. 40, ligne Ig. Au lieu de : Johansen, lisez. : Svendsaas,

P. 6g, ligne 6 du bas. Au lieu de : Baie Magdalena, lisez: Baie Ha mburger.

Pl. J . indique le front du Glacier Waggnnway. Au lieu de : 1838, lisez : 1839.

D euxième Partie (FASCICULE XLI) :

Lisez l'en-tête de la page 24 comme il figure à la table des matières.
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